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Il justifie, s’il en est besoin, le classement de notre filière 
forêt bois en filière d’avenir. Vitrine des savoir-faire de nos 
régions, les ouvrages lauréats, mais aussi l’ensemble des 
réalisations présentées constituent un réseau de références 
par l’exemple qui se dissémine année après année vers les 
centres de décision de la maîtrise d’ouvrage, vers la création 
de la maîtrise d’œuvre, vers la maîtrise de nos entreprises.
Les trois éditions précédentes du Prix National montrent 
à quel point cette action est déterminante en termes de 
valorisation de notre filière forêt-bois.

Ce livre est un outil incomparable pour la mission 
« Prescription du bois français » de France Bois Régions.

Je remercie ici l’ensemble des maîtres d’ouvrage, des 
architectes et des entreprises qui participent à cette belle 
initiative. Je remercie également le Codifab et France Bois 
Forêt pour leur soutien financier.

L’ensemble des réalisations présentées en 4 éditions 
représente plus de 2 500 bâtiments. Ils alimentent une 
immense base nationale de données des acteurs de la 
construction bois, outil puissant de communication et de 
valorisation de nos actions.

Que chacun puisse trouver ainsi source d’inspiration pour 
faire vivre et développer la construction bois.

Christian Piquet
Président de Professions Bois

Président de FRANCE BOIS RÉGIONS

ÉDITO
Le Prix National de la Construction Bois 2015 témoigne une fois de plus de l’extraordinaire 
palette de solutions architecturales et techniques proposées par le matériau bois. 
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Créé en 2012 dans le but de regrouper et d’harmoniser 
les différents concours régionaux existants, le Prix 
National de la Construction Bois est porté par le réseau 
des interprofessions régionales France Bois Régions 
(FBR), et soutenu financièrement par France Bois Forêt 
(FBF), l’interprofession nationale de la filière forêt-bois et 
par le Comité Professionnel de Développement des 
Industries Françaises de l’Ameublement et du Bois 
(CODIFAB).

Depuis 2014, le VIA (Valorisation de l’Innovation dans 
l’Ameublement), en collaboration avec l’UNIFA est 
partenaire du Prix National de la Construction Bois. Le VIA 
a mis au service de la filière bois son expertise innovation 
et design dans le secteur de l’aménagement des espaces 
de vie en organisant une mention « aménagements 
intérieurs ». Un moyen de promouvoir le lien étroit qui 
associe les projets archi tecturaux et leur aménagement 
intérieur, grand pour voyeur de bois.

Le Comité National pour le Développement du Bois 
(CNDB) est partenaire du Prix National de la Construction 
Bois, depuis sa création.

Pour cette année 2015, le processus de sélection et de 
remontée des projets a été retravaillé pour donner plus 
de place aux régions et gagner en efficacité pour analyser 
les 814 réalisations en compétition. Ce sont aujourd’hui 
toutes les associations, fédérations et institutions de la 
filière forêt bois qui s’impliquent et se coordonnent pour 
organiser ce prix national et qui montrent ainsi le potentiel 
de développement de la filière forêt bois.

Au-delà de l’aspect « concours d’architecture », le prix 
national de la construction a pour objectif de suivre et 
de témoigner du dynamisme de la construction bois en 
France. Il a également pour objectif de valoriser l’utilisation 
des bois français. En structure, en vêture, en aménagement 
intérieur, l’offre bois française répond aux attentes des 
professionnels. Cette richesse naît de nos territoires, 
grâce à une ressource forestière composée d’essences 
très variées aux propriétés et aux atouts multiples. Grâce 
également à un tissu d’industriels qui investissent en 
permanence dans leur outil de production et dans la 
recherche de nouveaux produits pour répondre de façon 
performante et innovante aux attentes du marché.

Dans cet ouvrage, l’utilisation de bois français est marquée 
par le tampon « bois français » que vous découvrirez 
très largement au fil des pages. Nous vous en souhaitons 
une bonne lecture…

PRIX NATIONAL DE LA 
CONSTRUCTION BOIS
Une démarche collective

INTERPROFESSION 
NATIONALE

www.franceboisforet.fr
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Créativité et ingéniosité 
pour une matière noble

Diffuser dans tout
le territoire

Le cru 2015 de l’architecture bois française démontre une fois 
de plus qu’elle s’adapte, grâce aux talents des concepteurs, à 
tous les milieux, urbains, paysagers, ruraux, loisirs, industriels, 
aménagements intérieurs. Avec une grande variété 
d’expression, la démarche est centrée sur l’utilisation d’une 
matière renouvelable à faible impact carbone.

Mais le concepteur averti a également une responsabilité 
sur l’offre macroéconomique. Les Régions, la France, sont 
au cœur d’enjeux vitaux pour leur avenir et leur quotidien, 
l’emploi, en nombre et en qualité, la gestion de la ressource, les 
émissions de CO2, les investissements dans la construction, 
la beauté de nos environnements construits. Le concepteur 
a le choix de puiser dans la forêt locale le bois du bâtiment 
à construire, ou de se servir dans un catalogue de produits 
industrialisés… ou les deux. Créons des mariages entre 
ressources locales et produits industriels, pour rester 
cohérent avec l’essentiel, sobriété des ressources dans la 
générosité architecturale.

Pour l’être humain, le bois a une grande valeur ajoutée 
en termes de ressenti, d’effet bénéfique sur son état 
physique. Il est très important que celui-ci soit décliné dans 
le visible, le vécu à l’intérieur des bâtiments. Les enquêtes 
sur les enfants et leurs professeurs, sur les malades attendant 
un scanner, sur les sportifs dans un gymnase, les lecteurs 
d’une bibliothèque sont tous d’accord sur plus de sérénité 
dans une architecture ou le bois est visible.

Dans l’architecture bois, l’essentiel est la déclinaison 
sensible de tous les usages qui peuvent être structurel ET 
parement, constructif ET revêtement, habillage ET filtre 
pour décliner la matière. La haute couture est possible au 
prix du prêt-à-porter si l’on investit dans la matière noble, 
les détails précieux. Rappelons que le couple architecte-
ingénieur a une responsabilité particulière, être créatifs et 
ingénieux pour que la chaîne finalisée avec les entreprises 
qualifiées donne le meilleur à vivre

Véronique Klimine
Fondatrice de r2k architecte - membre d’Adivbois

Présidente du Prix National de la Construction Bois 2015

Quatre ans après sa création, le Prix national de la construction 
bois est désormais bien établi et son organisation bien rodée. 
Les jurys, composés de représentants de toute la filière, 
sont toujours passionnants, sous la houlette d’architectes 
dont les bâtiments ont été distingués lors des éditions 
précédentes : Christian Charignon en 2013, Bruno Mader en 
2014, Véronique Klimine en 2015.

Que nous apporte ce prix ?
D’abord la conscience de la multitude de bâtiments en bois 
réalisés dans l’Hexagone, qui nous a tous surpris. Le nombre 
de dossiers déposés chaque année est impressionnant : 377 
en 2012, 711 en 2013, 685 en 2014… et même 824 en 2015 ! 
Bien sûr, la qualité est inégale, mais le choix du jury devient 
de plus en plus difficile, car la proportion d’exemples 
techniquement innovants et esthétiquement séduisants ne 
cesse d’augmenter. La communication autour des lauréats, 
dans la presse et sur les réseaux sociaux, est un excellent 
moyen de diffusion de la créativité favorisée par ce matériau 
emblématique de la construction durable. La capitalisation 
des informations sur un site clair et agréable à regarder 
constitue en outre une formidable base de données, qui 
prouve la vitalité de l’architecture en bois française.

Cette année, vous serez peut-être surpris de ne pas voir 
dans la sélection un édifice ou un aménagement qui vous 
semble remarquable. Cela tient à la nouvelle structure du 
prix, désormais constitué en deux étapes : une première 
sélection organisée par les interprofessions régionales, est 
suivie par un jury national, qui choisit parmi la centaine 
de projets retenus. Le choix est ardu ! Mais ce processus 
décentralisé apporte une visibilité à la construction bois 
dans des zones où elle est encore peu représentée, motivant 
ainsi les acteurs locaux… et préparant le terrain pour les 
prochains prix.

Dominique Gauzin-Müller
Rédactrice en chef du magazine EK/EcologiK, marraine du Prix

32



COMPOSITION DU JURY
du Prix National de la Construction Bois

Présidente du jury
Véronique KLIMINE, R2K Architectes

Joël CARIOU, auteur de plusieurs ouvrages 
sur les maisons d’architecte

Dominique DE LA ROCHETTE, déléguée aux relations 
extérieures et à la communication à la FNCOFOR 
(Fédération Nationale des Communes Forestières)

Dominique GAUZIN-MULLER, Architecte, journaliste, 
rédactrice en chef du magazine EK (EcologiK)
Marraine du Prix National de la Construction Bois

Éric JOURDAN, Designer

Margotte LAMOUROUX, Rédactrice en chef de la 
revue « Séquences Bois », CNDB

Yves-Marie LIGOT, BET Structure Bois, 
Président de IBC (Ingénierie Bois Construction)

Marie-Cécile PINSON, Responsable des relations 
entreprises au VIA

MEMBRES DES JURYS DE PRÉSÉLECTION

CAROLINE BERWICK, FÉDÉRATION NATIONALE DU BOIS (FNB) - ESTELLE BILLIOTTE, CNDB - LYDIE BOISSE, FÉDÉRATION NATIONALE DES 
COMMUNES FORESTIÈRES (FNCOFOR) - EMMANUEL CAILLE, D’ARCHITECTURES - CHRISTOPHE FAURE, MAISONS ET BOIS INTERNATIONAL 
THOMAS FÉRET, CODIFAB / FIBC - ARNAUD LACOSTE, LODE ARCHITECTURE - RODOLPHE MAUFRONT, FÉDÉRATION FRANÇAISE DU 
BÂTIMENT, UNION DES MÉTIERS DU BOIS - JORDI PATILLON, ARCHITECTURES À VIVRE – ECOLOGIK - JEAN-MARC PAUGET, CNDB 
SYLVAIN ROCHET, INGÉNIEURS BOIS CONSTRUCTION - GILBERT STORTI, REPRÉSENTANT CAPEB

ET AUSSI, TOUS LES MEMBRES DES JURYS RÉGIONAUX



SOMMAIRE

 

Bâtiments publics éducation & culture .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 06

Loisirs, enseignement ou éducation, culture, sport, culte,
logements de vacances ou de loisirs

Bâtiments & aménagements divers  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 26

Aménagement extérieur, aménagement routier et ferroviaire,
agriculture, franchissement

Équipements publics & bâtiments tertiaires  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 40

Lieu d’entreprise, santé, industrie et commerce, restauration,
service institutionnel et public

Logements collectifs & groupés  .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 61

Logements individuels > 120 m2  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 80

Logements individuels < 120 m2  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 99

Extensions - surélévations   . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .113

Aménagements intérieurs  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .128

* Le coût total indiqué dans les projets correspond aux coûts de construction, hors foncier, hors VRD et hors honoraires.



BÂTIMENTS PUBLICS
ÉDUCATION & CULTURE



BOIS
FRANÇAIS

La commune de Hadol (88) désirant rassembler sur un même site son nouveau 
groupe scolaire avec des équipements existants, l’école élémentaire s’implante 
au sud du terrain ouvert sur un paysage vallonné. La volumétrie singulière de 
la construction traduit architecturalement les collines environnantes et un 
large débord de la toiture surligne la construction dans le paysage. Au cœur 
du bâtiment, la bibliothèque municipale émergente crée un signal à l’échelle 
du village. L’ensemble se connecte au nord à l’école maternelle et au gymnase 
existants par l’accueil périscolaire. Pour des raisons structurelles et de confort 
hygrothermique, le procédé constructif est une structure mixte béton/bois. Les 
murs séparatifs entre salles et dégagement sont en béton. Chaque salle est ainsi 
englobée par deux murs béton pour l’inertie thermique, et deux murs à ossature 
bois. La volonté de la municipalité était d’utiliser le bois local. Les essences 
disponibles ont été valorisées à toutes les échelles dans la construction. Le choix 
s’est porté sur le sapin pour la fabrication des éléments de charpente en bois 
massif et lamellé-collé, et le douglas pour la fabrication de l’ossature des murs 
et l’ensemble du bardage. Les menuiseries intérieures ont été réalisées en hêtre.

ARCHITECTE SARL D’ARCHITECTURE N. LARCHE ET N. METZGER, ARCHITECTES DPLG (67)
ENTREPRISES BOIS MATHIS (67), MILLION (88), CAGNIN (88)
MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNE DE HADOL (88)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE SEDIME BET BOIS (68)

SURFACE SHON 1 590 m2 • COÛT TOTAL* 3 100 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 750 000 € HT©
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GROUPE
SCOLAIRE
Hadol (88)

1ER PRIX EX AEQUO
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BOIS
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ARCHITECTE FRANÇOIS LECLERCQ ARCHITECTES URBANISTES
(Anne Carcelen, Paul Laigle) (75) • PAYSAGISTE D’ICI LÀ (75)
ENTREPRISES BOIS CAILLAUD (49), ECSB (consultant bardage et vêture 
bois) (49), ARBONIS (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE RÉGION PAYS DE LA LOIRE (44)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE TCE ET ENVIRONNEMENTAL -
SETEC (75), ICM Filiale d’AIA Ingénierie (sous-traitant structure bois) (49)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES SETEC (75)
ÉCONOMISTE MAZET & ASSOCIÉS (75)
ARCHITECTE D’INTÉRIEUR / DESIGNER
ALMA CONSULTING (cuisine) (93), BINA BAITEL (75)

SURFACE SHON 26 000 m2 • COÛT TOTAL* 52 000 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 7 300 000 € HT

Sur l’île de Nantes (44), en rive de la Loire, le lycée monté sur échasses libère le 
sol en contrebas. Le modèle de la halle nantaise s’est imposé pour sa propension 
à rassembler l’ensemble des programmes : l’enseignement, le sport, et l’internat, 
reliés par une rue intérieure. La démarche BEPOS du cahier des charges a conduit 
à réfléchir sur un bâtiment compact avant même d’envisager la contrepartie 
photovoltaïque. La géométrie et l’orientation du bâtiment privilégient une 
ventilation naturelle, en particulier dans la rue intérieure qui n’est pas chauffée. 
L’emploi du bois s’est imposé pour ses caractéristiques d’isolation naturelle 
pour partie, de légèreté et d’inertie thermique moyenne. La standardisation de la 
structure a permis un chantier rapide. Le plancher mixte bois béton répond aux 
contraintes sismiques : le bois pour sa légèreté et sa flexibilité, le béton pour sa 
masse et sa capacité à transmettre les efforts. Dans sa conception inédite, les 
sous-faces de ce plancher en panneaux de bois perforés constituent un absorbant 
acoustique, mais également un fond de coffrage. Le choix des essences a été 
réfléchi avec la filière locale : pin maritime traité, issu des tempêtes, pour l’extérieur 
et chêne pour les habillages intérieurs.
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LYCÉE NELSON 
MANDELA

Nantes (44)
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La Ville de Nice (06) a souhaité que son nouveau stade fasse preuve d’éco-
exemplarité dans sa consommation, son impact et son intégration puisqu’il se 
situe dans une éco-vallée en développement, la plaine du Var. L’enveloppe de ce 
stade vert est un ouvrage en structure métal-bois recouverte d’une membrane 
transparente (ETFE). La sous-face en résille bois en motif losange, marquée 
par une poutraison bidirectionnelle en lamellé-collé d’épicéa, est composée de 
caissons et de barres monolithiques en extrados, et d’une succession de poutres 
radiales en métal. Cette enveloppe est formée d’une partie horizontale qui est 
la couverture proprement dite et d’une retombée verticale en façade. L’Allianz 
Riviera est le premier stade à développer une charpente en bois d’une telle 
dimension. La réalisation de cette résille composée d’épicéa et d’acier est un 
défi technique, économique et esthétique. Le choix de ces matériaux a permis 
d’économiser 2 000 tonnes de CO² et 2 GigaWh d’énergie primaire par rapport 
à une conception de charpente tout acier. L’optimisation du bilan énergétique 
est réalisée par un système géothermique couplé à une centrale photovoltaïque 
(7 500 m²), et un système de rafraîchissement naturel des espaces.

MAÎTRES D’ŒUVRE WILMOTTE & ASSOCIÉS ARCHITECTES (75), EGIS BÂTIMENT MÉDITERRANÉE (13)
ENTREPRISE BOIS FARGEOT LAMELLÉ-COLLÉ (ARBONIS) (71)
MAÎTRE D’OUVRAGE NICE ECO STADIUM (06)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE & ENVIRONNEMENT EGIS BÂTIMENT MÉDITERRANÉE (13),
ELIOTH (EGIS CONCEPT) (93), EGIS INDUSTRIES (93) • ÉCONOMISTE VINCI CONSTRUCTION FRANCE (67)

SURFACE SHON 54 000 m2 • COÛT TOTAL* 167 800 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 27 500 000 € HT

2E PRIX

STADE ALLIANZ RIVIERA
Nice (06)

98

Bâtiments publics éducation & culture



ARCHITECTE MADOTTO & PINNA, ARCHITECTES 
ASSOCIÉS (2A)
ENTREPRISE BOIS LES CHARPENTIERS DE LA CORSE (2A)
MAÎTRE D’OUVRAGE MAIRIE D’AJACCIO (2A)

SURFACE SHON 4 300 m2 • COÛT TOTAL* 11 000 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 1 200 000 € HT

La Halle des sports au lieu-dit Stiletto, en périphérie d’Ajaccio (2A) est la plus grande 
salle couverte de Corse. Trois exigences très fortes se dégagent de ce programme. La 
première, est que ce bâtiment sera utilisé dans le cadre de rencontres sportives de 
haut niveau. Pour se faire, les installations de cette salle et plus particulièrement les 
tribunes, permettent d’accueillir 1 500 spectateurs, augmentées de 80 places pour les 
officiels et de 30 places journalistes. La deuxième, est de permettre l’utilisation de cet 
espace par les établissements scolaires de la ville et des communes limitrophes. Enfin, 
cet équipement est doté d’une salle permettant d’accueillir de grandes manifestations, 
telles que des spectacles de grandes jauges (jusqu’à 3 000 spectateurs) et des exhibi-
tions sportives, ce qui implique une certaine capacité de polyvalence. Les structures 
verticales et horizontales de cet ensemble de 4 300 m2 de planchers sont réalisées en 
béton. L’ensemble est couvert d’une immense charpente en lamellé-collé réalisée par 
l’entreprise régionale Les Charpentiers de la Corse.

© Frédéric Pinna

U PALATINU,
PALAIS DES SPORTS ET DES SPECTACLES
Ajaccio (2A)
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Ce pôle unique en France situé sur le plateau nord de Caen (14) et destiné à 
accueillir 4 000 étudiants, rassemble l’UFR de médecine de l’université ainsi que 
des écoles de formations paramédicales. Le projet, bâti selon les normes BBC, a 
été conçu autour de l’image du corps humain : telle une colonne vertébrale, une 
rue intérieure structure l’aile centrale en R +4. Comme des membres, des ailes 
latérales (bâtiments en R +3) s’articulent sur la rue. En tête, la bibliothèque avec 
ses voûtes en croisées d’ogives en bois est mise en scène sur le campus. Le 
bâtiment de 21 800 m2 de planchers a une empreinte environnementale positive : 
une réflexion sur les effets bioclimatiques du projet a été menée très en amont, 
ce qui a permis d’esquisser des volumes compacts, de concevoir une enveloppe 
performante car très bien isolée par l’extérieur et protégée des surchauffes solaires 
grâce à de grands débords au-dessus des surfaces vitrées. Les superstructures ont 
été réalisées en béton armé ce qui confère une forte inertie au bâtiment, tandis 
que les planchers collaborants mixent béton et structures acier. Les voûtes de la 
bibliothèque, la charpente en lamellé-collé, et les structures verticales en ossature 
ont permis de mettre le bois au cœur du projet.

ARCHITECTES CHABANNE ET PARTENAIRES (75),
AGENCE BILLARD ET DURAND (14) • ENTREPRISE BOIS CPL BOIS (14)
MAÎTRE D’OUVRAGE RÉGION BASSE NORMANDIE (14)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE KÉO INGÉNIERIE (69)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES INÉ ENVIRONNEMENT (69)
ÉCONOMISTE PRISME (76)
ARCHITECTE D’INTÉRIEUR / DESIGNER CHABANNE ET PARTENAIRES (75)

SURFACE SHON 21 800 m2 • COÛT TOTAL* 48 500 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 636 800 € HT

©
 C

&
P

©
 C

&
P

PÔLE DE FORMATION
ET DE LA RECHERCHE 
EN SANTÉ
Caen (14)
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ARCHITECTE JEAN-MARC BEFFRE (16) 
ENTREPRISES BOIS CILC SUD-OUEST (charpente) (86), SYSTEM’BOIS (menuiserie) (16)
MAÎTRE D’OUVRAGE S.M.P.I MAGELIS (16) • BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ET2C (16)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES NOX (16) • ÉCONOMISTE FABRICE MOREAU (17)

SURFACE SHON 4 163 m2 • COÛT TOTAL* 6 613 793 € HT • COÛT DU LOT BOIS 1 157 493 € HT

Le site du Nil est historique à Angoulême (16), au pied des remparts et en bord du 
fleuve Charente : d’abord abattoirs, puis manufacture de papier, enfin maison des asso-
ciations, il accueille désormais un pôle majeur de la vie étudiante. Cette restructuration 
s’est faite en limitant les déconstructions. La cour intérieure du Nil est devenue atrium, 
grâce à une superstructure de bois enjambant le bâtiment, et lui apportant une nouvelle 
échelle publique. La surhauteur dégagée permet de créer des combles techniques, et 
d’offrir une cinquième façade très dessinée et végétalisée, visible depuis les remparts de 
la ville. Dans l’atrium, des passerelles de bois desservent les plateaux. L’amphithéâtre, 
coque de bois à l’extérieur, accueille le public avec une acoustique très travaillée grâce 
à ses habillages de douglas ajourés. L’enjeu majeur a consisté à concevoir la nouvelle 
charpente lamellé-collée en prenant appui sur les bâtiments hétérogènes existants 
lorsque c’était possible, ou sur de nouveaux points créés. Les portiques nord-sud en-
jambent les constructions en se posant sur deux lignes d’arcatures ouest-est bordant 
l’atrium et reportant les charges sur les points disponibles.

LE NIL
Angoulême (16)
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ARCHITECTE ATELIER D’ARCHITECTURE PHILIPPE
PAILLARD (25) • ENTREPRISE BOIS SARL PONTARLIER (25)
MAÎTRE D’OUVRAGE MAIRIE DE JOUGNE (25)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE TECKICEA (25)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES BET BELLUCCI (25)
ÉCONOMISTE CABINET BRUDER-BOUVET (25)

SURFACE SHON 1 930 m2 • COÛT TOTAL* 3 789 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 640 000 € HT

Le projet comporte une école élémentaire de 7 classes et un accueil de loisir sans héberge-
ment. Il est adapté au plus près de la topographie naturelle du terrain, par une répartition du 
programme en terrasses sur 3 niveaux. Le niveau principal étant le rez-de-chaussée bas, des 
galeries couvertes permettent, depuis le parvis et la dépose de bus une desserte confortable 
et en toute sécurité aux 2 écoles par tous les temps. L’ensemble des 3 corps de bâtiment com-
pose un U afin de protéger des vents dominants la cour principale. L’orientation des locaux 
principaux a été déterminante pour bénéficier au maximum des apports solaires. Le bâtiment 
intègre la plupart des cibles HQE et est labellisé Effinergie +. La commune de Jougne (25) 
ayant eu la volonté d’utiliser sa ressource forestière pour la réalisation du projet, la démarche 
de filière courte a été initiée pour réduire au maximum l’impact environnemental. Sapin et 
épicéa mis en œuvre en structure (pour les ossatures, la charpente et les caissons de toiture) 
proviennent des forêts communales. L’isolation est réalisée avec de la laine de bois insufflée 
entre les montants, doublée d’une isolation intérieure en laine de verre.

GROUPE SCOLAIRE
Jougne (25)
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La Cité des Arts de Besançon (25) est née de la rencontre entre l’histoire et le bâti, 
entre l’eau et la lumière, entre la ville et la nature. Réunis sous un même toit, le 
Fonds Régional d’Art Contemporain et le Conservatoire de Musique sont clairement 
identifiables, ils expriment chacun leur identité propre. La couverture constitue 
l’élément fédérateur et emblématique du projet. Structurée par une charpente en 
lamellé-collé d’épicéa, elle associe aléatoirement verre, aluminium, bacs végétaux 
et panneaux photovoltaïques. Cette alternance de transparence, d’opacité et de 
translucidité compose une cinquième façade unique et innovante, une nappe 
pixelisée dans un dégradé de tons proches de ceux de la nature environnante, 
visible depuis la citadelle. Le bâtiment construit en structure béton et ossature bois 
pour le dernier étage, est certifié BBC effinergie et HQE. La consommation d’énergie 
générale est très faible, avec un gain d’environ 52 % par rapport au référentiel RT 
2005. Les façades, particulièrement emblématiques, sont constituées de panneaux 
trois plis de mélèze et de panneaux en acier thermolaqué gris foncé, inspirées de 
l’ichimasu, forme multiséculaire de damier ornant les textiles japonais.

ARCHITECTES KENGO KUMA, Architecte mandataire (75),
ARCHIDEV, Architecte associé (94)
ENTREPRISES BOIS AVENIR BOIS STRUCTURES (39), MARTEL (25),
VD MENUISERIE (25), LAUBEUF (94), IDVERDE (25)
MAÎTRES D’OUVRAGE AGGLOMÉRATION DU GRAND BESANÇON (25), 
RÉGION FRANCHE-COMTÉ (25)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE EGIS GRAND EST (67),
BARTHES BUREAU D’ÉTUDES BOIS (54)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES EGIS GRAND EST (67)
ÉCONOMISTE SAS CHOLLEY INGÉNIERIE (25)

SURFACE SHON 11 389 m2 • COÛT TOTAL* 31 249 432 € HT
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LA CITÉ DES ARTS
Besançon (25)
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Comme un écho à la faune et la flore de ce site atypique où les roseaux émergent 
à la surface de l’eau, l’architecte a imaginé pour cette tour réservée aux juges 
des courses d’aviron et de kayak une structure juchée sur pilotis qui n’est pas 
sans évoquer le nid perché de la rousserolle. Cette solution permet également de 
prévenir les risques d’inondation puisque le terrain est en zone rouge du PPRI. 
La vêture du bâtiment en lame de douglas massif, sa forme et sa géométrie 
évoquent l’habitat de la fauvette, qui peu à peu avec la patine du temps se fondra 
mieux encore dans son environnement. Les volumes s’organisent de manière 
faussement aléatoire sous une résille cintrée rythmée par les madriers en douglas 
posés sur une structure acier, qui se retournent côté bassin pour former un large 
auvent protecteur. L’ensemble confère au bâtiment une allure légère et aérée. Les 
matériaux ici mis en œuvre ont été choisis pour leurs faibles besoins d’entretien et 
leurs cycles de vie vertueux : aluminium, vitrages, bois et acier sont renouvelables 
ou recyclables. Tous les bois utilisés pour la Tour proviennent de forêts éco-
certifiées PEFC (douglas des revêtements, châtaignier des menuiseries et pin 
sylvestre de l’ossature).

ARCHITECTE & ÉCONOMISTE ÉRIC WIRTH ARCHITECTE (33)
ENTREPRISE BOIS MCE PERCHALEC (33) • MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE DE LIBOURNE (33)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES CETAB (33)

SURFACE SHON 104 m2 • COÛT TOTAL* 407 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 61 000 € HT

TOUR D’ARRIVÉE 
DU PÔLE NAUTIQUE 
DES DAGUEYS
Libourne (33)
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ARCHITECTE FAUVEL FOUCHÉ ARCHITECTES (86) 
ENTREPRISES BOIS COPPET SA (79), LAFOREST SAS (37) • MAÎTRE D’OUVRAGE TOUR(S)PLUS (37)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ARCABOIS SARL (86), SONECO (86)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES CLIMAT CONSEIL (86) • ÉCONOMISTE CABINET MIT (86)

SURFACE SHON 2 048 m2 • COÛT TOTAL* 2 229 567 € HT • COÛT DU LOT BOIS 675 000 € HT

Le projet est installé en lisière du parc des Grandes Brosses à Mettray (37) à proximité 
de Tours, sur le site d’un ancien hôpital. Ce lieu de création et de spectacle vivant 
héberge 10 compagnies indépendantes qui proposent un art global, musique, danse, 
cirque, interventions plastiques, théâtre… La Fabrique regroupe 11 ateliers individuels, 
une halle de montage, deux salles de répétitions spécialisées, des loges, une buvette, 
des bureaux et un espace de réunion répartis sur quelque 2 000 m2 de planchers. La 
part écologique du projet est forte, malgré les contraintes économiques ; elle s’appuie 
sur le bois sous toutes ses formes, en structure et en habillage des façades pour le bâ-
timent neuf, et comme énergie principale puisqu’une chaufferie bois prend en charge 
l’ensemble du site. Sur des fondations maçonnées, s’élèvent des structures verticales 
poteau poutre en lamellé-collé et ossature bois 145 mm en épicéa, isolées en laine de 
verre et ouate de cellulose. Les façades à claire-voie sont réalisées en pin maritime des 
Landes traité par autoclave. Dans la grande halle et les ateliers, le pare-vapeur est laissé 
apparent aux plafonds, souligné d’une façon très graphique par les tasseaux de fixation.

LA FABRIQUE
DES ARTS DE LA RUE

Mettray (37)
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Le programme accueille dans un même site un jardin d’enfants, une école 
maternelle, une cantine et un accueil périscolaire. Au sein d’un beau parc à flanc 
de colline, le site est exposé au contexte acoustique difficile de la vallée de La 
Fouillouse (42) (voie ferrée, autoroute et couloir aérien). La démarche BBC du 
projet se traduit dans l’expression bioclimatique organique, vivante et lumineuse 
du bâtiment, affirmée par une peau extérieure en douglas prégrisé et une grande 
toiture protectrice. Le projet est organisé sur deux niveaux avec un rez-de-
chaussée en structure béton et un niveau supérieur en ossature bois, ce qui a 
permis de travailler de concert avec la filière locale. L’ensemble est isolé par un 
mur manteau et une toiture-terrasse végétalisée qui évite les chocs thermiques en 
améliorant le confort d’été et permettant la rétention partielle des eaux pluviales. 
Le Pôle enfance est implanté en L pour créer un masque acoustique et protéger le 
préau et une partie de la cour de récréation des nuisances. Les façades extérieures 
se déploient y compris en étage pour protéger les terrasses et les cours extérieures. 
La mixité du système constructif favorise l’inertie thermique du bâtiment qui fait 
appel en hiver à une chaudière à granulés de bois.

MAÎTRE D’ŒUVRE NOVÆ ARCHITECTURE & ENVIRONNEMENT (69-42)
ENTREPRISE BOIS LIBERCIER (42) • MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE DE LA FOUILLOUSE (42)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ARBORESCENCE (73), BET RABEISEN (42)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES INGÉNIERIE TOUS FLUIDES (73) • ÉCONOMISTE CM ÉCONOMISTE (42)

SURFACE SHON 2 500 m2 • COÛT TOTAL* 3 908 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 697 000 € HT

LE PÔLE ENFANCE
DES CÈDRES
La Fouillouse (42)
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Le lac de Grand Lieu (44) possède des richesses faunistiques et floristiques qui en font un 
lieu précieux du point de vue écologique. La Maison du Lac propose un parcours en trois 
étapes pour découvrir cette exceptionnelle zone humide. Ancien bâtiment de la DDE, 
le centre d’accueil est réhabilité et fait l’objet d’une extension pour accueillir un lieu de 
découverte et de sensibilisation aux espaces naturels. Situé près des zones de protection, 
le site limitait la constructibilité à une extension de 150 m2, tout en exigeant une parfaite 
réversibilité des constructions qui doivent être de pleine qualité environnementale. La 
dépose de la charpente existante et la surélévation des murs périphériques ont permis 
l’implantation de nouvelles toitures qui apportent isolation, ventilation et lumière au bâti-
ment. La création d’une nouvelle enveloppe permet d’isoler par l’extérieur l’ensemble des 
parois et la toiture et ainsi de répondre aux objectifs énergétiques (BBC). Le bardage en 
mélèze posé à claire-voie unifie les volumes hétérogènes existants. Son allure évoque une 
palissade agricole, en écho aux vignes et terrains cultivés alentour. Pleine ou ajourée, elle 
révèle en transparence les baies et les volumes intérieurs de l’équipement.

LA MAISON DU LAC
DE GRAND LIEU
Bouaye (44)

ARCHITECTE ATELIER PHILIPPE MADEC (75) • PAYSAGE MUTABILIS (75) 
ENTREPRISES BOIS SARL AGASSE THIERRY (44), COMEC SA SCOP (49), SLE SAS (44), STÉPHANIE BUTTIER (76), 
MPI (44), ETS JACQUES BONNET MENUISERIE SARL (85)
MAÎTRE D’OUVRAGE CONSEIL GÉNÉRAL DE LOIRE ATLANTIQUE (44) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES / ÉCONOMISTE INGEROP (44)
ARCHITECTE D’INTÉRIEUR & DESIGNER ARC-EN-SCÈNE, SCÉNOGRAPHIE (75)

SURFACE SHON 1 370 m2 • COÛT TOTAL* 3 930 500 € HT • COÛT DU LOT BOIS 728 740 € HT
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CHAPELLE BOIS BIOCLIMATIQUE
NOTRE DAME DE VIVE FONTAINE
Baye (51)
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ARCHITECTE JEAN-FRANÇOIS ET CORINE 
MERMILLOD SARL D’ARCHITECTURE MOE CONCEPTION (74)
ENTREPRISES BOIS LES CHARPENTIERS DE L’OUCHE (21), 
MILLET MENUISERIES INTÉRIEURES (79)
MAÎTRE D’OUVRAGE ASSOCIATION LE VERBE DE VIE (77)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE REFLEX’BOIS BE BOIS 
MOE (67), TECKICEA BE BOIS EXÉCUTION ENTREPRISES (25)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES ENTHALPIE (85)

SURFACE SHON 450 m2 • COÛT TOTAL* 868 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 374 000 € HT

Le projet est situé sur un site archéologique sensible, relié à une abbaye du 18e siècle. La 
construction bois s’imposait par sa légèreté et surtout pour ses valeurs d’usage (acoustique, 
thermique, flexibilité, lumière naturelle ajustable, économie, etc.) qui ont orienté les choix 
vers l’efficience, en accord avec la sobriété cistercienne. Les galeries et les jardins relient la 
chapelle à l’abbaye tout en favorisant la contemplation vers des perspectives sur les forêts 
voisines. Les volumes du nouveau bâtiment s’ouvrent les uns dans les autres pour permettre 
une occupation modulable (de 20 à 450 personnes). La structure poteau poutre et la charpente 
de la chapelle sont réalisées en épicéa du Jura, cette même essence est développée ailleurs 
dans le projet (bardages extérieurs, parements intérieurs et des menuiseries). Les arcs en 
ogive sont en bois lamellé-collé et les voûtes en panneaux de bois traités pour la résistance 
au feu. La conception bioclimatique (orientation et protections solaires), le chauffage par géo-
thermie, la ventilation double flux adaptée à une occupation variable et à une isolation renfor-
cée, et la récupération des eaux de pluie complètent l’approche environnementale du projet.

BOIS
FRANÇAIS
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Située au cœur d’un des plus grands parcs photovoltaïques d’Europe (540 ha) à Toul- 
Rosières (54), la Maison de l’Énergie Solaire accueille le public pour lui offrir une vue 
haute, en belvédère sur l’ensemble du parc. Point culminant sur une mer de panneaux 
photovoltaïques, la construction évoque le soleil couchant, à la fois par sa forme et par la 
teinte orangée que lui confère l’acier autopatinable dont elle est couverte. Cette géode de 
bois, qui propose au visiteur un parcours sur 4 niveaux, est d’une conception complexe, 
innovante et ambitieuse. Le volume sphérique de 18 m de diamètre est entièrement 
constitué de caissons en panneaux de 2,5 cm d’épaisseur de contreplaqué de peu-
plier, provenant des Pays de la Loire. Inspirés de l’arc de Philibert de l’Orme et de la 
double coque à inertie variable de Brunelleschi, ces caissons sont empilés les uns sur 
les autres, d’épaisseur variable (50 cm à 1 m), remplis d’isolation insufflée, disposés en 
quinconce, et fixés par leurs côtés créant les nervures structurelles. Chaque caisson est 
préfabriqué en atelier, amené sur chantier, positionné, isolé, et étanché. Il reçoit alors 
un bardage en plaque d’acier. Le bâtiment a été entièrement conçu dans une approche 
bioclimatique et performante, et il est conforme aux références BBC Effinergie RT2005.

ARCHITECTE AGENCE CARTIGNIES-CANONICA (88) • PAYSAGISTE KUBLER PAYSAGE (68)
SCÉNOGRAPHE MOUTHINO (67) • ENTREPRISES BOIS CHARPENTE CENOMANE (72), MENUISERIE EML
INTERACTIVE (55), ÉBÉNISTERIE FRIEDEL (67) • MAÎTRE D’OUVRAGE EDF EN FRANCE (92)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ANGLADE STRUCTURE BOIS (50) • BUREAUX D’ÉTUDES GÉNÉRAL
OTE INGÉNIERIE (57), OTELIO (environnement) (68) • ÉCONOMISTE OTE INGÉNIERIE (57)

SURFACE SHON 502 m2 • COÛT TOTAL* 1 646 135 € HT • COÛT DU LOT BOIS 384 000 € HT

MAISON DE
L’ÉNERGIE SOLAIRE
Rosières-en-Haye (54)
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Construite en cœur de commune, la nouvelle médiathèque de Givenchy-en-Gohelle 
(62) est largement vitrée et offre une grande porosité entre l’intérieur et l’extérieur. 
Sa figure simple permet une organisation spatiale très lisible et l’utilisation massive 
du bois créé un espace propice à la lecture et à l’échange. Le projet a obtenu le label 
Euralens pour ses choix environnementaux et son engagement pour le développement 
et la valorisation de la filière bois locale. Dans le cadre de l’appel à projets filière bois 
régionale NPDC, le système constructif spécifique développé ici met en œuvre des 
pannes de lamellé-collé de peuplier d’une portée de 7,40 m, reliant les portiques 
courbes de la charpente. Tous les éléments de structure ont été réalisés en peuplier 
massif ou lamellé collé, tandis que les vêtures et menuiseries extérieures ainsi que 
les parquets sont en chêne, et que les aménagements et parements intérieurs sont 
en hêtre. L’ensemble des bois mis en œuvre est d’origine locale. Les autres matériaux 
employés sont majoritairement biosourcés : fibre de bois pour l’isolation, plaques de 
gypse de cellulose, terre crue et enduit terre paille… pour une parfaite cohérence dans 
la volonté d’éco-construction. 

ARCHITECTE STUDIO A&P - ELSA LIVERAIN (59) 
ENTREPRISES BOIS BEL’BOIS (62), ÉTABLISSEMENTS LEFETZ (62), MENUISERIE DU HAUT PAYS (62)
MAÎTRE D’OUVRAGE MAIRIE DE GIVENCHY-EN-GOHELLE (62) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE IPE INGÉNIERIE (50)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES & ÉCONOMISTE CABINET BECQUART (59)

SURFACE SHON 336 m2 • COÛT TOTAL* 877 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 611 250 € HT

MÉDIATHÈQUE
Givenchy-en-Gohelle (62)
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MJC
Altkirch (68)

La MJC d’Altkirch est conçue à l’image d’une grande halle qui, afin de gagner 
en compacité, se love sur elle-même tel un nœud, en enserrant un patio intérieur 
arboré. Cela permet d’affirmer dans le bâtiment la présence de la nature tout au long 
de l’année, tout en participant à améliorer la luminosité des espaces qui le bordent. 
La structure de l’édifice est composée de portiques lamellé-collés, leur hauteur 
est variable et diminue progressivement ( 3 % de pente environ ) permettant le bon 
écoulement de l’eau et de jouer sur la hauteur des pièces selon les fonctions qu’elles 
abritent. Le bâtiment est revêtu d’une double peau en panneaux polycarbonate de 
55 mm d’épaisseur qui concourent aux performances énergétiques du bâtiment. 
Près du quart du chauffage de la MJC est produit par ce principe innovant élaboré 
dans le cadre du projet. En période estivale, cet interstice permet, couplé à un puits 
canadien par forage, de rafraîchir le bâtiment. L’insertion de LED dans l’interstice 
entre les deux peaux de polycarbonate permet une animation nocturne dynamique 
des façades perceptible de l’intérieur comme de l’extérieur et très peu énergivore.

ARCHITECTE FACTORY ARCHITECTURES (68) • ENTREPRISE BOIS ENTREPRISE SCHWOB (68)
MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNAUTÉ DE COMMUNES D’ALTKIRCH (68)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & ÉCONOMISTE ICAT (68)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES BE SCHLIENGER (68)

SURFACE SHON 998 m2 • COÛT TOTAL* 1 956 217 € HT • COÛT DU LOT BOIS 916 262 € HT
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LA SOURIS VERTE,
SALLES DE MUSIQUES ACTUELLES
Épinal (88)
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ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR ATELIER 
D’ARCHITECTURE HAHA, CLAUDE VALENTIN (88)
ENTREPRISES BOIS GTM (54), CHANZY PARDOUX (57), 
MENUISERIE MICHEL (88)
MAÎTRES D’OUVRAGE SCÈNES VOSGES (88),
COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION D’ÉPINAL (88)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES 
SAUNIER & ASSOCIÉS (54)
BUREAU D’ÉTUDES ACOUSTIQUE AAB MONTY (SUISSE)

SURFACE SHON 1 982 m2

COÛT TOTAL* 4 950 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 832 788 € HT

La commune d’Epinal (88) a eu le courage d’implanter un lieu dédié aux musiques amplifiées 
dans son cœur historique. Le cahier des charges, très contraignant (accès, acoustique, accessi-
bilité, sécurité incendie, topographie) a été intégré dans le processus de conception complexe 
qui imbrique fonctionnellement plusieurs besoins et flux simultanés. La contrainte acoustique 
qu’engendre un programme de salles de musique a été un paramètre essentiel dans les choix 
constructifs. Si la structure primaire est en béton armé (3 premiers niveaux), le bois est un 
matériau emblématique du projet. Plusieurs essences, d’origine locale sont mises en œuvre, 
notamment le hêtre des Vosges, utilisé pour les menuiseries intérieures : lambrissage des murs 
acoustiques des deux salles de concert et plus traditionnellement au sol, en parquet massif. 
Grâce à un traitement thermo-huilé innovant, le hêtre habille aussi les 500 m² de la façade sud. 
Au R +4, la charpente traditionnelle en épicéa est couverte de polycarbonate, servant à protéger 
des intempéries le matériel et le personnel. L’isolation thermique est assurée par 80 mm de 
polystyrène au sol, 100 mm de laine de roche pour les murs et 160 mm de polystyrène pour la 
toiture. Un complément phonique est présent pour les zones concernées

BOIS
FRANÇAIS
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Le programme est stratégique à plus d’un titre : il s’agit d’implanter en cœur de 
ville, à Montreuil (93), un établissement scolaire regroupant deux écoles et un 
centre de loisirs, et pouvant accueillir 650 enfants, combiné à un jardin public de 
3 800 m². De cette contrainte est née l’idée d’une « école dans un jardin ». Le projet 
joue sur la superposition des fonctions : la maternelle se développe en étage, sa 
cour s’étend sur le toit de la restauration, et de nouvelles perspectives s’ouvrent sur 
les repères urbains emblématiques de la ville. Bien qu’aucun label ni certification 
ne soient engagés, le programme est très ambitieux sur le plan environnemental. Il 
s’agit entre autres, de réaliser une école « zéro énergie, zéro carbone, zéro déchet 
nucléaire induit » toutes consommations confondues. Le choix d’une structure en 
bois et isolation paille (360 mm) préfabriquée a permis de répondre à cet enjeu tout 
en offrant une grande rapidité d’exécution. La partie bois du bardage extérieur et 
les revêtements muraux intérieurs ont été réalisés en mélèze du Limousin, pour 
favoriser les ressources locales. Différents équipements (pour le chauffage, l’eau 
chaude sanitaire, la production d’électricité et la valorisation des eaux pluviales) 
permettent de réduire encore l’empreinte du bâtiment.

ARCHITECTE MÉANDRE - CHRISTIAN HACKEL ARCHITECTE (93)
ENTREPRISE BOIS SARL CHARPENTE CÉNOMANE (72) • MAÎTRE D’OUVRAGE MAIRIE DE MONTREUIL (68)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE  GAUJARD TECHNOLOGIE SCOP (84)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES ALTO INGÉNIERIE (77) ÉCONOMISTE VPEAS (33)

SURFACE SHON 5 508 m2 • COÛT TOTAL* 12 541 800 € HT • COÛT DU LOT BOIS 4 250 670 € HT

GROUPE SCOLAIRE
STÉPHANE HESSEL / LES ZÉFIROTTES 
Montreuil (93)

©
 M

ar
go

t H
K

©
 M

ar
go

t H
K

BOIS
FRANÇAIS

Bâtiments publics éducation & culture



ARCHITECTE CO-ARCHITECTES (97)
ENTREPRISES BOIS BIOCLIMATIK (97)
MAÎTRES D’OUVRAGE COMMUNE DE SAINT-PIERRE (97)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES 
INTÉGRALE INGÉNIERIE (97)
ÉCONOMISTE CIEA (97)

SURFACE SHON 824 m2

COÛT TOTAL* 1 311 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 163 700 € HT

Le projet consistait en l’agrandissement et la réhabilitation d’une petite école maçonnée de 
trois classes. Cette rénovation joue le rôle de signal dans un quartier ANRU en pleine muta-
tion, elle assume son côté multicolore en référence à l’école maternelle et constitue un nou-
veau repère dans le voisinage. Sans démolir l’existant, considéré comme une page d’histoire 
urbaine et un témoignage de la mémoire collective, il s’est agi d’ajouter un nouvel âge, celui 
du bois. Un paradoxe sur l’île de la Réunion où le bois est toujours envisagé comme un maté-
riau du passé… La nouvelle structure poteau poutre est en tatajuba (classe 5), isolé en toiture 
et sur les côtés est et ouest (les plus exposés à la chaleur) par 100 mm de laine de roche. Entre 
les montants, les façades sont animées par des panneaux de particules colorés Trespa, égale-
ment mis en œuvre pour les dispositifs brise-soleil. La ventilation traversante, alliée à la mise 
en place de brasseurs d’air, assure un confort thermique optimal. Le traitement acoustique est 
particulièrement soigné alors que des sous-espaces sont créés entre les bâtiments existants 
et l’agrandissement.

RÉFECTOIRE DE L’ÉCOLE MARIE CURIE
Saint-Pierre (974 - La Réunion)
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BÂTIMENTS &
AMÉNAGEMENTS DIVERS



Le projet se situe sur la Place d’Armes à La Souterraine (23), adossé à l’église 
Notre-Dame au sud, en surplomb du jardin public, installé sur l’ancienne enceinte 
médiévale. C’est en effet à cet emplacement que des bâtiments conventuels ont 
constitué le premier embryon urbain de la ville. Au fil des siècles, ces lieux ont perdu 
leur caractère pour ne plus constituer qu’un espace trop vaste qui, par manque de 
contraste, ne met pas en valeur la monumentalité de l’église. Même si le programme 
stipulait la fonction marchande du nouveau bâtiment, les architectes ont souhaité 
retrouver l’idée, sinon la forme, du cloître qui occupait cet emplacement au Moyen-
Âge. Ainsi, en pourtour de la place et en encorbellement sur les murs, des galeries 
de bois inspirées des hourds médiévaux redessinent la silhouette moyenâgeuse de 
l’enceinte et de la ville. La charpente traditionnelle en lamellé-collé, les ventelles 
à claire-voie en châtaignier et les couvertures de toit en bardeaux de châtaignier 
participent au respect du contexte historique, et valorisent des essences issues des 
filières locales : douglas et châtaignier proviennent des forêts du Limousin.

ARCHITECTES ATELIER ANNE JUGI (23) & ATELIER DEPRESLE (75) • ENTREPRISES BOIS MOREAU ET 
FILS (23), RICHARD (23) • MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNE DE LA SOUTERRAINE (23)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE JEAN MICHEL HEMERY (87) • ÉCONOMISTE DANIEL PUYCHAFFRAY (23)

SURFACE DO 2 695 m2 • COÛT TOTAL* 671 658 € HT • COÛT DU LOT BOIS 314 822 € HT

AMÉNAGEMENT D’UN ESPACE 
FOIRE & MARCHÉS

La Souterraine (23)
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ARCHITECTE DIETMAR FEICHTINGER ARCHITECTES (93)
ENTREPRISES BOIS LES ATELIERS AUBERT LABANSAT (50), 
SA LAMICHENE (61)
MAÎTRE D’OUVRAGE SYNDICAT MIXTE BAIE DU
MONT-SAINT-MICHEL (50)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE
SCHLAICH BERGERMANN & PARTNER (70)

LONGUEUR DE L’OUVRAGE 756 m
COÛT TOTAL* 31 000 000 € HT

Le projet devait s’intégrer dans le site avec une transparence maximale pour ne pas perturber le 
génie du lieu. Le regard du visiteur doit continuer à se perdre ; sa promenade est le lieu de sen-
sations d’immersion dans une immensité. Cette lecture du site a conduit les architectes à retenir 
un parti d’horizontalité totale au plus près du plan des grèves et à concevoir un ouvrage aussi fin 
que possible. Il s’inscrit dans la baie par sa géométrie en courbe et accompagne le promeneur 
en lui proposant des perspectives multiples. Le tablier est porté par des piliers fins (250 mm), 
rapprochés tous les 12 m. Ils sont encastrés en tête par soudure, et en pieds par une fixation dans 
un pieux béton d’une profondeur de 30 m. La voie carrossable est en partie centrale, et latérale-
ment des porte-à-faux larges accueillent les promeneurs sur un platelage bois. Le changement 
du niveau de la mer en fonction des marées expose l’ouvrage aux forces de la nature. Le chêne, 
essence locale de haute qualité, a été fourni par un groupement de 10 scieries régionales. Il a été 
choisi et mis en œuvre de façon précise (joints de dilatation intégrés dans le platelage, séchage 
du bois avant pose pour le stabiliser et faire sortir les tannins) afin de favoriser la durabilité de 
l’ouvrage. La patine grise du bois participe à la parfaite intégration paysagère de la passerelle.

LA JETÉE
PONT-PASSERELLE
DU MONT-SAINT-MICHEL
Le Mont-Saint-Michel (50)
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Le projet se situe au sein d’une base de loisirs en bordure d’un lac (01), en 
remplacement d’un ancien sanitaire. L’enjeu est de répondre au besoin de créer 
un lieu mieux proportionné avec un objectif d’espace plus qualitatif. L’attitude 
principale consiste à se protéger des vues directes et ainsi introvertir un espace 
central ouvert vers le ciel, tout en dessinant une figure dynamique et centripète. 
Une vue traversante oblique est permise par les ouvertures opposées, tout en 
offrant la lecture d’un espace central lumineux. Le projet valorise le pin douglas, 
issu de filières de proximité : choisi aussi bien pour ses performances techniques 
que pour ses qualités plastiques. Formellement, le sanitaire se trame sur la base 
d’un carré creusé d’un patio central. La structure bois se compose de poteaux en 
bois massif qui rythment les façades, et se poursuivent en poutres soutenant un 
platelage bois en panneaux 3 plis de douglas. La zone utilisée en hiver est isolée en 
façade et en toiture par de la ouate de cellulose. Côté patio, les portiques s’appuient 
sur une poutre massive qui elle-même repose sur 4 poteaux aux angles du patio. 
En attique de la façade extérieure, une lisse haute en bois massif réalise la liaison 
entre la façade et la toiture en bac acier gris sombre.

ARCHITECTE RÉGIS ROUDIL ARCHITECTE (13) • ENTREPRISE BOIS SARL COUTURIER ROBERT (73)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (01)

SURFACE SHON 225 m2 • COÛT TOTAL* 200 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 65 000 € HT

SANITAIRES AU LAC 
DU LIT DU ROI
Massignieu-de-Rives (01)
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Le théâtre s’inscrit dans l’écrin des remparts du village de Tourtouse (09). Un belvédère 
annonce dans le lointain la nouvelle occupation du site et permet de contempler le pay-
sage. Cette architecture du moindre impact s’inscrit dans le clos des remparts par une 
écriture contemporaine et écoresponsable. Lisibilité et réversibilité sont ainsi les deux 
faces d’une même médaille, autorisant une intervention très forte dans le site, sans 
engager son avenir de façon irrévocable. Les petits ouvrages légers posés par touches 
s’apparentent plus à du mobilier qu’à de réelles constructions, autorisant l’appropriation 
durant l’activité estivale par des dispositifs modulables pour que la nouvelle vocation soit 
fonctionnelle et empreinte de sens. Le projet se décline selon trois matériaux principaux, 
la pierre des remparts existants, le bois et l’acier Corten, affecté à la couverture des ou-
vrages en bois (les loges, les sanitaires, la billetterie et la régie). La scène et les gradins 
sont également réalisés en bois. Autant que possible, les matériaux proviennent de res-
sources locales : le douglas de structure des édicules vient de la Montagne Noire (Tarn) et 
le mélèze utilisé en extérieur est issu de la filière locale ariégeoise.

ARCHITECTES AB2 ARCHITECTURE (31), ATELIER JOSEPH (31), ARCHITECTURE & PAYSAGE (09)
ENTREPRISES BOIS WEINGARTNER (09), SATI (31) • MAÎTRES D’OUVRAGE COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DU 
VOLVESTRE ARIÉGEOIS (09), COMMUNE DE TOURTOUSE (09)

SURFACE SHON 450 m2 • COÛT TOTAL* 441 236 € HT

THÉÂTRE DE PLEIN AIR
Tourtouse (09)
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L’ancrage de la vigie sur le terrain naturel s’effectue par un unique pied central 
métallique, minimisant l’impact au sol. A la manière d’un perchoir, ce volume 
entièrement construit en bois est pensé comme un lieu qui exhale l’isolement, la 
performance structurelle et le rapport au paysage lointain. Occupée uniquement 
5 mois par an, la vigie peut être entièrement fermée durant l’hivernage. Le site 
d’implantation est un promontoire naturel isolé et donc difficile d’accès. Un 
maximum d’éléments ont donc été préfabriqués en atelier, puis rapidement 
assemblés sur site : autant de caractéristiques facilitées par une structure ossature 
bois. La construction est isolée en panneaux de fibre de bois, avec une insistance 
particulière en toiture en raison du fort ensoleillement. En façade, les bardages et 
les carrelets bois aléatoires sont en douglas sans finition, la même essence a été 
choisie pour le platelage de la terrasse. Les revêtements muraux intérieurs sont en 
OSB, tandis que le parquet et les éléments de mobilier ont été réalisés en épicéa. 
Dans la mesure où aucun réseau n’est présent, le projet est entièrement passif 
et autonome : la vigie est équipée d’un panneau solaire alimentant 3 LED et le 
système de recharge des batteries des guetteurs de l’ONF.

ARCHITECTE OH!SOM ARCHITECTES (13) • ENTREPRISE BOIS TRIANGLE SCOP SA (13)
MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION DU PAYS DE MARTIGUES (13)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE I2C (13)

SURFACE SHON 12 m2 • COÛT TOTAL* 86 042 € HT • COÛT DU LOT BOIS 33 854 € HT

VIGIE DE DÉTECTION 
DES FEUX DE FORÊT
Saint-Mitre-les-Remparts (13)

3130
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Implantée en pleine nature et destinée à l’observation des oiseaux attirés par le Lac du 
Pêcher (15), cette construction se devait d’être particulièrement discrète et intégrée à 
son environnement immédiat. Pourtant, la nature du sol et le niveau variable du lac im-
posaient de se tenir relativement éloigné des berges et de surélever la plateforme d’ob-
servation de plusieurs mètres. Aussi, à la lecture du cahier des charges, un entrelacs de 
branches aux formes souples et naturelles s’est immédiatement imposé. L’idée de dé-
part reposait sur l’utilisation de fascines de châtaignier, en analogie au nid et provenant 
de la toute voisine forêt de Piniatelle. Restait à concevoir une structure permettant, tout 
en restant la plus discrète possible, de supporter les efforts aux vents et les contraintes 
climatiques d’un édifice de plus de six mètres de haut. Une carcasse tubulaire en métal 
galvanisé permet de répondre d’une part aux contraintes physiques, et d’autre part à la 
réalisation de l’habillage en branchages de châtaignier. Dans cet environnement éloi-
gné de toute construction et compte tenu du sujet à traiter, le bois dans sa forme la plus 
brute et naturelle était une évidence pour évoquer un nid surdimensionné.

ARCHITECTE TRINH & LAUDAT ARCHITECTES (15) • ENTREPRISES BOIS BRUANT JEAN-CLAUDE (15),
SARL FEL INSERTION FELIM (87) • MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNAUTÉ DE COMMUNES DU PAYS DE MURAT (15)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE SYLVA CONSEIL (63) • ÉCONOMISTE EKO (15)

SURFACE SHON 35 m2 • COÛT TOTAL* 61 850 € HT • COÛT DU LOT BOIS 21 000 € HT

NID D’OISEAUX
OBSERVATOIRE ORNITHOLOGIQUE
Chavagnac (15)
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PLATEFORME DE STOCKAGE 
DE BOIS DÉCHIQUETÉ
La Mouille (39)

Le terrain d’assise de ce hangar de stockage ouvert en bois massif est situé en 
périphérie de La Mouille (39), en zone d’activité industrielle. Le maître d’ouvrage 
souhaitant réaliser un bâtiment à haute valeur environnementale, le cahier des 
charges défini avec l’architecte a insisté sur la valorisation in situ du substrat 
rocheux entamé pour les fondations et réutilisé sur la plateforme, et sur la 
provenance locale des bois. L’épicéa d’altitude employé ici provient des communes 
du syndicat mixte, dans un rayon de moins de 30 km du site. Les arbres ont été 
abattus en fonction des données du calendrier lunaire pour être mis en œuvre sans 
traitement, et même l’écorce a été valorisée pour la fabrication d’emballage. Le 
bâtiment se compose d’une structure de charpente à deux pans reposant en partie 
centrale sur un support en bois massif et au niveau des deux façades longitudinales 
sur des tripodes constitués par l’assemblage de 3 billes écorcées. Les arbalétriers 
sont aussi constitués par des billes écorcées, seules les pannes sont réalisées à 
partir d’éléments sciés. Les parois verticales qui constituent le volume de stockage 
des plaquettes sont réalisées en plateaux bruts de sciage.

ARCHITECTE LADOY GEORGES ARCHITECTE (39) • ENTREPRISES BOIS LA PESSIÈRE SARL (39),
Ô JURA BOIS (39) • MAÎTRE D’OUVRAGE SYNDICAT MIXTE DU CANTON DE MOREZ (39)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CVF STRUCTURES (39) • ÉCONOMISTE CABINET BOUDIER (39)

SURFACE SHON 1 216 m2 • COÛT TOTAL* 449 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 145 692 € HT
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ARCHITECTE EURL D’ARCHITECTURE OLIVIER PARENT (59)
ENTREPRISE BOIS BEL’ BOIS (62)
MAÎTRE D’OUVRAGE VALENCIENNES MÉTROPOLE (59)

SURFACE SHON 160 m2

COÛT TOTAL* 434 000 € HT

Pour pouvoir accueillir les 8 000 plaisanciers qui parcourent chaque année les canaux du 
Nord, empruntant notamment l’Escaut qui traverse Valenciennes (59), la métropole a décidé 
de créer un port de plaisance offrant aux voyageurs la possibilité de s’amarrer et de séjourner 
dans les meilleures conditions. La capitainerie de cet éco-port est un bâtiment en ossature 
bois bardé de lames à claire-voie, sur pilotis, implanté sur l’eau tel un bateau. Cette construc-
tion est le porte-drapeau de l’approche éco-durable de l’ensemble, qui est labellisé « port de 
plaisance exemplaire » en raison de la démarche globale en matière d’accessibilité, de per-
formance énergétique, et de récupération des eaux et des déchets. La capitainerie multiplie 
les fonctions, outre le coin détente des villégiateurs, elle réunit les différents services du port 
à destination de ses usagers : sanitaires, laverie, station de pompage… Sur le toit-terrasse du 
bâtiment principal se trouvent des panneaux photovoltaïques, ainsi qu’une avancée vitrée à 
la toiture arrondie, couverte de zinc à joint debout. Ce bow-window revisité permet une vue 
à 180° sur le quartier réaménagé de l’éco-port.

CAPITAINERIE DE L’ÉCO-PORT
Valenciennes (59)

© EURL d’architecture olivier parent
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LE « NID »
BÂTIMENT
DÉMONSTRATIF
DES PRINCIPES DE
L’ÉCO-CONSTRUCTION
Muttersholtz (67)

À la recherche de l’architecture du moindre impact, le « nid » s’inspire largement 
des constructions agricoles vernaculaires. Cet imaginaire pastoral dicte le choix 
de matériaux locaux largement disponibles tels la paille et le bois dont l’impact 
écologique est quasi nul et qui peuvent être très facilement recyclés. La référence 
au patrimoine rural loin d’engendrer un habitat archaïque est le support d’inno-
vations techniques en termes de confort, d’ambiance, et d’efficacité énergétique. 
Travailler avec des artisans locaux expérimentés et impliqués représente la réelle 
valeur ajoutée de ce projet, tout comme l’approvisionnement chez des fournis-
seurs de la région engagés dans une démarche responsable, ce qui garantit la 
traçabilité et donc une réelle qualité des matériaux. La topographie du terrain 
n’a pas été modifiée, des fondations en pieux de bois d’acacia d’Alsace battus à 
refus assurent seules la stabilité de l’édifice. L’isolation extérieure en paille de blé 
produite localement peut très aisément être recyclée sur place par compostage. 
La structure en douglas des Vosges, quant à elle, peut être démontée et remise 
en œuvre ailleurs avec des nouvelles matières premières locales et bon marché.

ARCHITECTE STUDIO1984 (75)
ENTREPRISES BOIS BOIS2BOO (67), SCIERIE FRIEDERICH (67)
MAÎTRE D’OUVRAGE ASSOCIATION ARCHI20 (67)

SURFACE SHON 25 m2 • COÛT TOTAL* 10 000 € HT
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MAÎTRE D’ŒUVRE CHARLOTTE THIETART (SUISSE)
ENTREPRISE BOIS LES BOIS DU RIED (67)
MAÎTRE D’OUVRAGE LES BOIS DU RIED (67)

SURFACE SHON 19 m2 • COÛT TOTAL* 50 000 € HT

La Tour potagère contribue à relever le défi de la densité 
urbaine et de l’économie du sol. Par sa faible emprise au sol 
(19 m²), elle peut occuper de petits espaces urbains. L’optimi-
sation des cultures est obtenue par l’utilisation de la surface 
des façades. Grâce à la hauteur de la tour (10 m), la surface 
cultivée est multipliée par 3. Simplement posée sur des 
pieux, sans fondation béton, la Tour potagère est facilement 
démontable. La réussite de ce projet tient à l’ingéniosité du 
système répétitif, linéaire et rationnel de la structure. Sa forme 
triangulaire permet à chaque façade, donc à toutes les plantes, 
d’avoir de la lumière naturelle durant une partie de la journée. 
Enfin, les nombreuses plantes et fleurs de la Tour potagère 
participent à la biodiversité végétale et animale au cœur de la 
ville. La volonté d’une construction écologique, la recherche 
d’une solution structurellement simple et la réflexion d’une 
mise en œuvre efficace ont inspiré cette structure préfabri-
quée en bois, entièrement réalisée en douglas des Vosges. 
L’écoulement des eaux et les bacs à plantes contenus dans 
l’épaisseur des murs ont inspiré le système constructif. Les 
montants soutiennent les bacs à plantes et permettent à l’eau 
de s’écouler par gravité de bacs en bacs.

TOUR POTAGÈRE 
URBAINE
Schweighouse-sur-Moder (67)
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ARCHITECTE ATELIER 970 (76) • ENTREPRISE BOIS VALBOIS (SARL) (76)
MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE D’YVETOT (76)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE XYLO ETUDES CONSEILS (14)

SURFACE SHON 40 m2 • COÛT TOTAL* 130 000 € HT

PASSERELLE URBAINE 
PIÉTONS ET CYCLES
Yvetot (76)

Située à l’emplacement d’un ancien sentier piéton, disparu à l’occasion de la 
création d’un bassin d’orage, la passerelle piétonne du Quartier Rétimare franchit 
le nouvel ouvrage réalisé par la ville d’Yvetot (76). Elle doit être suffisamment 
remarquable dans la rue pour rivaliser avec les grilles de sécurité de 2 m de haut 
autour du bassin. Le parti pris esthétique des architectes a guidé la solution 
constructive retenue : limiter au maximum les structures horizontales pouvant 
faire office d’échelle et créer un effet de palissade en résille de bois ajourée. Sur un 
tablier en acier galvanisé, fixé à des pieux vissés, des jeux de montants de red cedar 
de sections et d’écartements variables permettent de combiner effets de matière, 
ombres et reliefs tout en répondant aux impératifs de sécurité. Ici, le calepinage des 
montants répond autant à des critères structurels (rigidité de l’ensemble, sécurité) 
qu’à des critères esthétiques (design contemporain, rappel des modénatures 
verticales ajourées des façades des immeubles alentour). La mobilité et la vitesse 
confèrent au barreaudage vertical une impression de transparence plus ou moins 
marquée selon l’angle de vision grâce à l’effet cinétique.
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La passerelle aux abords des terrains de sport de l’ENPC est issue de l’étude urbaine 
bien plus vaste que mène l’agence d’architecte sur la Cité Descartes - Cluster de la Ville 
Durable - à Champs-sur-Marne (77) depuis plus de 5 ans. Longue de 60 m et entière-
ment en bois, elle permet de relier des vestiaires à des terrains de sport tout en fran-
chissant un cours d’eau, le Ru du Merdereau. Ce nouveau cheminement accessible par 
tous s’inscrit dans un paysage refaçonné où le terrassement et les plantations aident à 
l’intégration de l’ouvrage. Le choix du bois est arrivé très tôt dans la conception du pro-
jet élaboré de concert avec le BET Igrec Ingénierie et le FCBA qui ont orienté les choix 
pour assurer une pérennité optimale de l’ouvrage. L’essence retenue est le chêne mas-
sif (classe 3B), en provenance de la région d’Orléans, et qui a été scié dans la Manche. 
La préfabrication et le montage de la passerelle ont été réalisés en atelier à Saint-Malo, 
selon des assemblages simples et dissimulés (réservation, vissage par le dessous) afin 
de minimiser les risques liés à l’eau. En raison des qualités de stabilité du bois, il a pu 
être travaillé sans traitement superflu, la finition étant laissée naturelle.

ARCHITECTE ATELIERS LION ASSOCIÉS ARCHITECTES, URBANISTES, PAYSAGISTES (75)
ENTREPRISES BOIS POA (78), ECMB (35) • MAÎTRE D’OUVRAGE EPAMARNE - PÔLE AMÉNAGEMENTS (77)
BUREAU D’ÉTUDES TECHNIQUES IGREC INGÉNIERIE SAS (75)

SURFACE SHON 132 m2 • COÛT TOTAL* 270 400 € HT • COÛT DU LOT BOIS 94 600 € HT

PASSERELLE PIÉTONNE 
DE L’ENPC
Champs-sur-Marne (77)
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3 ÉDICULES POUR
UN JARDIN PARTAGÉ
Niort (79)

Dans le cadre de l’opération de renouvellement urbain du Clou Bouchet (Niort, 79), 
les cabanons de jardin et la serre apportent le support nécessaire pour permettre 
aux habitants de travailler les parcelles de ce jardin communautaire dans de 
bonnes conditions. Le dispositif se compose de deux cabanons et d’un bloc-
service qui permet le rangement de mobilier d’extérieur pour les fêtes de quartier, 
d’un auvent et de sanitaires. L’ensemble est construit en ossature et vêture en 
chêne (intérieur et extérieur). Les revêtements extérieurs, sont constitués d’un 
bardage vertical à claire-voie en chêne massif d’origine locale, sans traitement de 
surface, qui prend une teinte grise naturelle avec le temps. Les sections variées 
et disposées aléatoirement accentuent l’aspect rustique. Les entretoises du 
bardage sont en acier thermo-laqué de couleurs vives afin d’animer les façades. 
Un habillage des espaces de services en panneaux Trespa, choisis dans un 
camaïeu de verts, permet une ambiance accueillante et dynamique. La toiture 
est recouverte d’un carrelage coloré qui anime les toitures visibles depuis les 
hautes tours de logement alentour.

ARCHITECTE PAYSAGISTE PHYTOLAB - CLÉMENT RAVET, ARCHITECTE DPLG (44)
ENTREPRISE BOIS BOIS LOISIR CRÉATION (44) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRUS - VILLE DE NIORT (79)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & ÉCONOMISTE AREST NANTES (44)

SURFACE SHON 56 m2 • COÛT TOTAL* 374 638 € HT • COÛT DU LOT BOIS 215 690 € HT
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ÉQUIPEMENTS PUBLICS
& BÂTIMENTS TERTIAIRES



Ce projet est situé au pied de la colline de Vézelay (89) dans le périmètre du site classé, en limite de 
secteur sauvegardé. Il propose un ensemble de bâtiments, fractionné en fonction des différentes 
entités programmatiques, et en respect de l’échelle définie par le tissu urbain traditionnel de la 
ville. Les façades strictes présentent une alternance régulière de pilastres : la forme archétypale de 
ces bâtiments refuse toute surenchère de manière à laisser dominer la richesse de la composition 
qui met en valeur les vues sur le village et la basilique. Le traitement matériel des enveloppes vise 
à inscrire cette opération dans la continuité du paysage de Vézelay et les matériaux bourguignons 
qui les composent (pin douglas non traité, pierre calcaire des pignons, petites tuiles plates des 
couvertures) contribuent à les insérer dans le contexte par la concordance des tonalités. Le choix 
d’un système constructif en bois d’essence locale (douglas) vise à conférer à l’ensemble, après 
quelques mois de vieillissement, une teinte grisée en accord avec la pierre des constructions 
alentour. Cette teinte dominante, et celle des toitures en tuile, sont rehaussées par la recherche 
d’une polychromie discrète pour les parties métalliques des menuiseries.

ARCHITECTES BQ+A - QUIROT / VICHARD / LENOBLE / PATRONO (70) • ENTREPRISES BOIS LES CHARPENTIERS 
DU MORVAN (89), VITU MENUISERIE (21) • MAÎTRE D’OUVRAGE COMMUNAUTÉ DE COMMUNES AVALLON 
VÉZELAY MORVAN (89) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE GAUJARD TECHNOLOGIE (84), CLÉMENT (21)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES BETEB (21)

SURFACE SHON 1 343 m2 • COÛT TOTAL* 2 188 762 € HT • COÛT DU LOT BOIS 575 000 € HT
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Le bâtiment Ywood de l’opération Docks libres est le plus haut immeuble de bureaux en 
bois de France (R+6). Sa localisation est relativement stratégique dans le développement 
de la ville de Marseille (13). Placé à un carrefour urbain, à l’entrée du métro National, il 
articule l’îlot sud de l’opération au croisement des voies existantes. Sa façade, en léger 
retrait dans l’alignement du boulevard, permettra de créer une placette où sera aménagé 
un espace public arboré. Construit grâce à la technologie des panneaux bois massifs CLT 
en plancher et pour les murs de façade porteurs, l’immeuble est entièrement bardé de 
mélèze qui masque l’isolation par l’extérieur réalisée en laine minérale. Les fenêtres sont 
équipées de brise-soleil électriques orientables en aluminium, sauf en façade nord. La 
toiture du bâtiment est largement végétalisée et des ruches seront installées dans le cœur 
d’îlot privatif. Le dernier niveau est en retrait pour créer une grande terrasse. L’accès aux 
étages, se fait par un noyau vertical comprenant deux ascenseurs et deux escaliers afin 
d’évacuer les effectifs et de permettre la modularité des plateaux. Le projet a obtenu la 
labellisation Bâtiment Durable Méditerranéen (BDM) niveau Argent en phase Conception 
et a accompli la démarche de biodiversité du label EFFINATURE.

ARCHITECTES CARTA ASSOCIES (13)
MAÎTRE D’ŒUVRE D’EXÉCUTION SEPROCI (13)
MAÎTRES D’OUVRAGE NEXITY SNC MARSEILLE DOCKS 
LIBRES (13), YWOOD C/O NEXITY (75)
ENTREPRISE BOIS MATHIS (67)
FOURNISSEUR PANNEAUX CLT BINDERHOLTZ (AUTRICHE)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE MATHIS (67)
BUREAUX D’ÉTUDES THERMIQUES TEP2E (13),
BG INGÉNIEURS CONSEILS (13)

SURFACE SHON 3 850 m2

COÛT TOTAL* 4 770 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 1 842 000 € HT

YWOOD DOCKS LIBRES
Marseille (13)
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CENTRE DE SOINS
« LES LAURIERS ROSES »

Levens (06)

Le projet « Les Lauriers Roses » (06) a été pensé dans le respect des hommes et 
de l’environnement : un lieu agréable et ergonomique pour ceux qui y vivraient et 
protecteur pour ceux qui « vivraient avec » le chantier (les ouvriers et les voisins). 
Le bâtiment en ossature bois est très économe en énergie d’usage puisque 
doublement isolé (entre les montants et à l’intérieur). Ses façades affirment la 
préoccupation environnementale du programme grâce au bardage et aux brise-
soleil en mélèze. Le choix du bois s’est imposé de part la multitude de ses atouts 
dans tous les domaines du projet : c’est un produit sain, exempt en lui-même 
de polluants, qui permet un chantier sec et propre. Les autres matériaux ont 
également été sélectionnés en raison de leurs qualités écologiques : les résines de 
sol sont qualifiées HQE, les peintures sont éco-labélisées, les éclairages naturels 
sont privilégiés (y compris par l’utilisation de tunnels solaires) et secondés par 
des LED reliées à des détecteurs de présence ou des minuteries. Des panneaux 
solaires (thermiques et photovoltaïques) favorisent l’autonomie énergétique. Une 
chaufferie bois à plaquettes, volontairement surdimensionnée, permet également 
de fournir l’école et la salle polyvalente voisines.

ARCHITECTE GÉRALDINE FIAT ARCHITECTE DPLG (06)
ENTREPRISES BOIS BOIS ET STRUCTURES (06), TURCHI (06) • MAÎTRE D’OUVRAGE ASSOCIATION 
«CHAINE DE VIES 06» PROFESSEUR P. DELLAMONICA PRÉSIDENT (06)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BOIS ET STRUCTURES (06)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES & ÉCONOMISTE GRONTMIJ (06)

SURFACE SHON 5 500 m2 • COÛT TOTAL* 10 500 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 450 000 € HT
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Le projet se situe sur une ancienne parcelle agricole en seconde ligne d’une zone 
industrielle aux alentours de Narbonne (11). Le lieu regroupe un programme tertiaire 
et une partie logistique dédiée à la livraison de repas à domicile. L’identité de 
l’institution est exclusivement rurale. L’édifice est pensé comme un grand espace 
sans poteaux intermédiaires, desservi au niveau du sol de façon à permettre un 
maximum d’adaptabilité à long terme. Le cloisonnement est réalisé en structure 
sèche démontable bois-verre selon une modularité très rigoureuse qui permet de 
passer d’une halle de 360 m2 à une compartimentation en modules de 14 m2. La 
construction est issue d’une démarche HQE pour un lien entre architecture et 
paysage représentatif. Les différentes vêtures de douglas (d’origine locale) facilitent 
la relation harmonieuse du bâtiment avec son environnement immédiat. La forme 
découle d’une réflexion sur la captation de la lumière en hiver et son strict contrôle 
en été. Des sheds protégés par de larges auvents sont orientés sud. L’usage du bois 
est généralisé, dans l’ossature des murs, son revêtement extérieur, les plafonds, les 
cloisons et les passerelles. Les murs isolés en paille et enduits en terre à l’intérieur 
présentent des ouvertures minimales pour éviter les surchauffes estivales.

ARCHITECTE HERVE MEYER ET ANGELA MORAGUES ARCHITECTES DPLG (34) • ENTREPRISE BOIS LA 
NOUVELLE CHARPENTE (11) • MAÎTRE D’OUVRAGE CIAS DU SIVOM NARBONNE RURAL (11)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ALTEABOIS (34), WINDMILL STRUCTURAL CONSULTANTS (43)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES RAYMOND BACQUE (11) • ÉCONOMISTE SGI GUERBER (34)

SURFACE SHON 636 m2 • COÛT TOTAL* 1 168 535 € HT

SIÈGE SOCIAL ET
OPÉRATIONNEL DU CIAS
Montredon-des-Corbières (11)
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PARC DES EXPOSITIONS 
Quimper (29)
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Situé au nord de la ville de Quimper (29), le Parc des Expositions de Penvillers 
déploie ses arborescences le long de la rue de Stang Bihan, marquant de manière 
monumentale l’entrée du site et participant ainsi à la composition de l’espace public. 
De conception bioclimatique, le projet s’appuie sur le bois et le béton pour construire 
une allégorie de la nature, tant dans son esthétique que dans son ambition à s’appuyer 
au maximum sur les qualités particulières de ces matériaux. Le bois domine l’ensemble 
du projet : charpente, murs, planchers, bardages. Dans la nouvelle halle, le lamellé-
collé qui constitue la charpente, permet de franchir 38 m de portée sans point d’appui 
intermédiaire. Les parois du volume bas sont constituées de murs à ossature bois avec 
isolation intégrée, et de panneaux de bois massif contre-cloué. La partie administrative 
est entièrement réalisée en plancher, charpente, et mur bois, avec isolation intégrée, 
et présente une étanchéité à l’air très performante. Le béton est utilisé essentiellement 
dans la halle principale, pour son inertie, son efficience structurelle et sa plasticité, à 
travers un dispositif bioclimatique de mur Trombe (voile de 50 cm d’épaisseur couplé 
à un mur-rideau) qui assure une ventilation naturelle croisée.

ARCHITECTE PHILIPPE BRULE (29) • ENTREPRISE BOIS ENTREPRISE BRITTON (29)
MAÎTRE D’OUVRAGE QUIMPER COMMUNAUTE (29) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ARTOFACT (17) • BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES BATITHERM (29)

SURFACE SHON 8 550 m2 • COÛT TOTAL* 9 070 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 1 250 000 € HT
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À la fois écopôle et pépinière d’entreprises, le projet est un bâtiment symbolique et exem-
plaire pour la Communauté de Communes de Concarneau (29). Il doit, dans sa forme et son 
objet, être représentatif de ses fonctions que l’on souhaite immédiatement perceptibles par 
le visiteur. La différence de hauteur entre les trois zones identifiées (écopôle, bureaux et ate-
liers) caractérise la composition d’ensemble. Majestueux, un chêne existant est utilisé pour 
mettre en scène l’entrée principale et faire bénéficier la serre bioclimatique de son ombre en 
été. Réalisé par des entreprises locales, le bâtiment en ossature bois fait appel à des essences 
cultivées en Bretagne (douglas et épicéa pour les structures, hêtre pour les menuiseries et les 
agencements). Une ventilation naturelle assistée par induction d’air constitue l’innovation 
technique principale. Une serre bioclimatique (manœuvrable uniquement manuellement) et 
un mur capteur de chaleur préchauffent l’air entrant dès le premier rayon du soleil en hiver. 
En été, la protection solaire passive est réalisée par des débords de toits et des stores exté-
rieurs. Tous les composants techniques sont pilotés par une Gestion Technique Centralisée, 
et un écran pédagogique permet de suivre en temps réel la consommation et la production 
d’énergie (photovoltaïque).

ÉCOPÔLE ET PÉPINIÈRE D’ENTREPRISES
Concarneau (29)

ARCHITECTE ENO ARCHITECTES (29) • ENTREPRISES BOIS DANIEL THEPAULT (22), PLASSART MENUISERIE (56)
MAÎTRE D’OUVRAGE CONCARNEAU CORNOUAILLE AGGLOMÉRATION (29) • BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE SBC (29) 
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES ATIS (29) • ÉCONOMISTE ENO ARCHITECTES (29)

SURFACE SHON 665 m2 • COÛT TOTAL* 1 300 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 280 000 € HT
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Le centre se compose de trois bâtiments (la station-service, le bâtiment d’exploitation et le 
hall de maintenance) qui se répartissent dans le terrain comme trois pavillons dans un parc. 
De grandes toitures en débord coiffent chaque bâtiment, laissant apparaître les charpentes en 
bois lamellé-collé. Ces grands avant-toits, avec leurs rives affinées, renforcent l’horizontalité 
des constructions et leur assise dans le site. Les trois constructions, qui répondent à des fonc-
tionnalités bien différentes, sont unifiées par le jeu des trames rythmées de structure et des 
variations des calepinages de façade qui alternent entre les panneaux de béton, les bardages 
et brise-soleil en pin maritime, les châssis vitrés et le polycarbonate. La charpente en épicéa 
du hall de maintenance, appuyée sur de fins poteaux en acier, forme deux nefs d’une portée 
de 26 m. Avec les articulations en tête de poteau et les câbles de sous-tensions en acier, les 
différents matériaux composent une structure claire, raffinée et légère, tout en restant simple 
et économique, reproductible en cas d’extension future. Les bureaux et vestiaires, deman-
dant une plus forte inertie thermique et une meilleure isolation, sont traités soit en panneaux 
préfabriqués de béton Bilame à isolation intégrée, soit en ossature bois.

CENTRE DE MAINTENANCE DU TRAMWAY
Bordeaux (33)

ARCHITECTE SARL D’ACHITECTURE BROCHET LAJUS PUEYO (33) • ENTREPRISE BOIS SAS LAMÉCOL (33)
MAÎTRE D’OUVRAGE BORDEAUX MÉTROPOLE (33) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE VERDI BÂTIMENT SUD-OUEST (33), 
CESMA (BE D’EXÉCUTION) (33)

SURFACE SHON 8 318 m2 • COÛT TOTAL* 12 137 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 2 000 000 € HT
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Le maître d’ouvrage de ce projet est un professionnel du bâtiment, passionné 
d’architecture, qui a aussi géré toute la maîtrise d’œuvre et le dessin du bâtiment. 
Le projet Mizu est le bureau de sa société Hinoki, implanté sur son lieu de vie, et 
accolé à la maison d’habitation. Ce volume prend part à l’architecture globale du 
projet, car il a été dessiné en même temps que la maison, même s’il n’a finalement 
été construit que plusieurs années après. Hommage à l’architecture japonaise, 
la maison en forme de U s’enroule autour d’un grand jardin Zen. Mizu est le plus 
petit bâtiment certifié Passiv Haus au monde (12 m2). Ce projet se veut exemplaire 
sur le plan environnemental à tous points de vue. Les matériaux de construction 
(structure, isolants, finitions) sont biosourcés. La passion du maître d’ouvrage pour 
le bois a poussé à l’utilisation de 8 essences différentes entre structure et finition, 
toutes d’origines locales. L’agencement intérieur minimaliste se compose d’un 
meuble de bureau dessiné sur mesure et réalisé par un ébéniste en épicéa 3 plis, de 
sièges en chêne contreplaqué thermo-formé du designer Shin Azumi, et d’étagères 
réalisées sur mesure en pin sylvestre lamellé collé.

ARCHITECTE HINOKI (35) • ENTREPRISE BOIS ART DU TOIT (35) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIMAULT (35)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES AHINOKI (35)

SURFACE SHON 12 m2 • COÛT TOTAL* 24 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 10 000 € HT

MIZU
LE PLUS PETIT BÂTIMENT 
PASSIF DU MONDE
Amanlis (35)
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AGENCE ONF
DU JURAMONDE
Lons-le-Saunier (39)

ARCHITECTE REICHARDT & FERREUX (39)
ENTREPRISE BOIS SA NOUVEAU (39) • MAÎTRE D’OUVRAGE ONF (39)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CVF (39) 
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES BELLUCII (25) 
ÉCONOMISTE REICHARDT & FERREUX (39)

SURFACE SHON 1 175 m2 • COÛT TOTAL* 1 820 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 563 836 € HT

Pour insérer l’architecture du siège départemental de l’Office 
National des Forêts dans le paysage pavillonnaire du versant 
collinaire, nous avons unifié sa volumétrie dans une vêture 
pérenne de tuiles en terre cuite filtrée par des résilles pare-soleil 
boisées, réalisées en mélèze. Tous les espaces intérieurs 
puisent, dans le creux intérieur d’un patio également arboré, 
un éclairage naturel et une ambiance conviviale soustraite à la 
banalité de cette entrée de ville. La construction entièrement 
développée en ossature bois s’édifie solidement sur socle 
maçonné pris dans la déclivité du versant. La construction 
écologique décline des matériaux sains et renouvelables, en 
privilégiant partout le recours à des bois locaux, sapin pour 
la structure et mélèze pour les bardages et menuiseries. Sa 
performance énergétique s’approche d’un bâtiment passif par 
une sur-isolation en fibre de bois (160 mm entre les montants, 
et 35 mm en ITE), une entrée d’air en puits canadien, et un 
captage photovoltaïque glissé dans la couverture.©
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Espace de réceptions et de séminaires, les «Vignes Suspendues» est implanté au 
cœur du domaine viticole de Montcy, à Cheverny (41). « Mon ciel c’est la terre », 
telle est la direction philosophique de Mme Laura Semeria, qui a joué sur les 
programmes pour l’architecture de ce nouveau bâtiment, inspirant le dessin de 
cette salle dont la charpente élancée crée un lien entre terre et cieux. L’objectif 
était de créer une salle hors du commun, en respectant des exigences écologiques 
et esthétiques, illustration d’une philosophie éco-responsable. Conçue comme la 
continuité du vignoble, la toiture arrondie accueille de nouveaux pieds de vigne, 
tandis que se développe dessous un grand espace de réception. L’immense 
surface vitrée ouverte sur les vignes, immerge les occupants de la salle dans ce 
paysage choyé. Au sol, un plancher bois sur vide sanitaire est isolé avec de la 
laine de roche soufflée, et couvert d’un parquet en bambou massif. La structure 
de la charpente est composée de longues pannes en lamellé-collé, visibles côté 
intérieur, et qui supportent à l’extérieur la couverture végétalisée qui contribue à 
fondre le bâtiment dans le paysage floristique.

ARCHITECTE PATRICK BROCHARD (37) • MAÎTRE D’ŒUVRE CABINET PHILIPPE CHAUVEAU (41)
ENTREPRISES BOIS SARL THILLIER (41), CAILLAUD LAMELLÉ COLLÉ (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE DOMAINE DE MONTCY (41)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CAILLAUD LAMELLÉ COLLÉ (49)

SURFACE SHON 300 m2 • COÛT TOTAL* 599 350 € HT • COÛT DU LOT BOIS 167 000 € HT

LES VIGNES SUSPENDUES 
DE CHEVERNY
Cheverny (41)
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MAISON D’ACCUEIL
SPÉCIALISÉE
Couëron (44)
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L’environnement du projet est à dominante agricole et bocagère, à distance relative 
des zones urbaines. Le bâtiment s’intègre au paysage à travers quatre grandes orien-
tations : l’installation suivant une trame en damier parallèle aux haies délimitant la 
parcelle. La disposition des unités de vie sur le pourtour du bâtiment, qui privilégie 
l’ouverture des chambres sur le grand paysage et leur orientation est/ouest. L’irrigation 
de la résidence par un ensemble de patios en bois et de failles vitrées, reliés à un grand 
jardin central autour duquel se disposent les espaces de vie : le paysage extérieur entre 
et se diffuse à l’intérieur du bâtiment. L’utilisation du bois dans les espaces intérieurs 
crée une relation harmonieuse avec l’environnement naturel. La construction de plain-
pied est ancrée sur un dallage béton au rez-de-chaussée. La structure des murs est 
en ossature bois (épicéa), isolée entre les montants et à l’intérieur. La charpente en 
lamellé-collé reçoit une couverture en zinc. Les parements extérieurs alternent enduits 
et bardage en douglas de Corrèze. Cette essence locale a également été mise en œuvre 
pour les aménagements extérieurs (platelages et brise-soleil).

ARCHITECTE GPAA (44) • ENTREPRISES BOIS AXE 303 (44),
IC BOIS (56), LEDUC STRUCTURES BOIS (44)
MAÎTRE D’OUVRAGE MAISON D’ACCUEIL SPECIALISEE DE 
COUERON «FRAÎCHE PASQUIER» (44)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE GRONTMIJ ISATEG (35),
LEDUC STRUCTURES BOIS (44)
BUREAUX D’ÉTUDES THERMIQUES INDIGGO (44),
GRONTMIJ ISATEG (35)
ÉCONOMISTE ECODIAG INGÉNIERIE (44)

SURFACE SHON 5 200 m2

COÛT TOTAL* 7 664 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 1 117 000 € HT

BOIS
FRANÇAIS
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Le projet se situe dans le centre historique d’Orléans (45), à environ 200 m de la ca-
thédrale Sainte-Croix. L’environnement bâti alentour reflète différentes périodes de 
construction, allant du XVIIe siècle à des réhabilitations plus récentes et des bâtiments 
des années 1950 - 1970. L’enjeu majeur du programme proposé réside dans la capacité 
d’insertion d’un immeuble tertiaire important au cœur du centre ancien considéré 
comme l’âme de la Cité. Le bâtiment, enroulé autour de sa cour patio, offre des largeurs 
de 18 m et de 13 m. Grâce à un jeu de terrasses d’angle, sa volumétrie se découpe pour 
ne jamais produire d’effet de masse. Sur un soubassement en maçonnerie comprenant 
les parkings, la structure en R+2 est réalisée en poteaux et en poutres de bois formant 
portique, et tramée tous les 1,20 m. Voulue visible à l’extérieur comme à l’intérieur du 
bâtiment elle alterne fenêtres et remplissages (isolation en laine et fibre de bois) pour 
une façade en néo-colombage qui réinvente l’architecture à pan de bois.

ARCHITECTE CLÉMENT VERGELY ARCHITECTES (69) • ENTREPRISE BOIS CONSTRUCTION MILLET BOIS (79)
MAÎTRES D’OUVRAGE SOFIL (72), ICADE (45) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ARBORESCENCE (73), ILIADE (69)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES & ÉCONOMISTE ILIADE (69)

SURFACE SHON 5 324 m2 • COÛT TOTAL* 8 398 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 1 700 000 € HT

« ILÔT CALVIN »
IMMEUBLE DE BUREAUX
Orléans (45)
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L’opération de réhabilitation - construction du programme mixte Affaires Polidrome se 
situe dans le quartier Croix Rouge à Reims (51). Ce complexe immobilier conjugue des 
locaux d’activité tertiaire, des logements locatifs, des maisons en accession à la propriété, 
un restaurant, une salle de sport et une micro-crèche, en lieu et place d’une agence 
bancaire des années 1970 dont il s’agissait de préserver au mieux le bâti. De l’existant 
il ne subsiste plus que la structure en béton armé, enveloppée d’une façade rideau en 
ossature bois d’un côté et vitrée de l’autre. Pour ce projet, ce sont 3 500 m² de murs 
rideaux en ossature bois qui ont été préfabriqués en atelier. De format 11,45 x 3 m, les pan-
neaux ont été facilement transportés sur chantier par semi-remorque. Ils se composent 
d’une plaque de Fermacell, d’un pare-vapeur, d’une ossature bois épicéa isolée par 240 
mm de laine de roche entre les montants et d’un panneau pare-pluie. Les panneaux sont 
reliés au squelette béton par l’intermédiaire de ferrures métalliques, avant d’être revêtus 
d’un panneau composite et par endroit de cassettes végétalisées. La façade du rez-de-
chaussée est quant à elle revêtue d’un bardage vertical en red cedar. 

ARCHITECTE AXIS ARCHITECTURE (77) 
ENTREPRISE BOIS LE BÂTIMENT ASSOCIÉ (51)
MAÎTRE D’OUVRAGE PLURIHABITAT-NOVILIA (51)

SURFACE SHON 13 000 m2 • COÛT TOTAL* 13 170 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 1 500 900 € HT

LE POLIDROME
REQUALIFICATION 
D’UN SITE HSBC EN 
PROGRAMME MIXTE
Reims (51)
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Situé à l’entrée d’un écoquartier dont Notre Logis est l’aménageur, le nouveau siège 
incarne la vision sociétale du métier de bailleur social. Le projet convertit une maison 
existante, trace du passé industriel, en Maison de l’écoquartier, et met en œuvre un 
bâtiment passif sur un socle semi-enterré de stationnement, libérant ainsi 20 % du terrain 
en espace vert. Deux corps de bâtiment en R+1 et R+2 sont unis par une serre bioclima-
tique dédiée à l’accueil. Les vêtures en mélèze dialoguent avec l’appareillage en brique 
de la maison conservée. L’enveloppe du nouveau bâtiment, surisolée par l’extérieur, 
est très performante sur le plan thermique et ménage un confort acoustique et visuel 
de haut niveau. Les structures verticales sont en ossature bois triplement isolées (entre 
les montants, intérieur et extérieur), tandis que les planchers sont collaborants bois 
béton et couverts d’une dalle active coulée qui assure une très bonne distribution de la 
chaleur. Les différents matériaux employés ont été choisis selon des critères de santé 
et d’écologie. L’étanchéité à l’air a fait l’objet de beaucoup d’attentions, et le bâtiment 
est doublement labellisé Passivhauss et HQE.

ARCHITECTES TEKHNÊ ARCHITECTES (69), BRUNO POPIEUL (59) • ENTREPRISE BOIS GOUDALLE (62)
MAÎTRE D’OUVRAGE SA D’HLM NOTRE LOGIS GROUPE LYS HABITAT (59)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ARBORESCENCE (69) • BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES ITF (73)
ÉCONOMISTE DENIZOU (69)

SURFACE SHON 2 313 m2 • COÛT TOTAL* 4 249 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 1 335 000 € HT

SIÈGE SOCIAL DE NOTRE LOGIS
Halluin (59)
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VOLCANIQUE,
EXTENSION DE L’HÔTEL DE VILLE

Beaumont (63)
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Pour agrandir l’Hôtel de Ville de Beaumont (63), l’idée retenue a été de construire un 
socle au bâtiment conservé, organisé au niveau de son ancien sous-sol. L’extension 
vient ainsi compléter l’image de la mairie en la mettant en valeur sans nuire à l’unité de 
l’ensemble. L’inscription dans le paysage environnant est naturelle tant le toit planté 
de la mairie semble appartenir au parc, simple soulèvement du sol évoquant les forces 
telluriques liées à l’activité volcanique de la région. Le bois est le matériau principal 
de structure et de décoration intérieure de ce projet. Ce choix, au-delà des arguments 
techniques et environnementaux bien connus, permettait aussi de valoriser la filière 
bois régionale. Le lamellé-collé en épicéa de la charpente vient du Limousin, le douglas 
d’Auvergne est utilisé en structure et bardages extérieurs et le sapin pectiné blanc en 
provenance de la Loire pour les panneaux acoustiques intérieurs. Bien que d’aspect 
moins précieux que d’autres essences, ce résineux a été valorisé car c’est une essence 
négligée dans la construction alors qu’il est très présent dans les massifs forestiers 
régionaux et de coût faible. Le recours à la géothermie pour le chauffage des locaux 
permet d’éviter les énergies fossiles.

ARCHITECTE BRUHAT ET BOUCHAUDY (63) • ENTREPRISES BOIS MEUNIER MARNAT (42), SUCHEYRE BERNARD (63), 
FERREYROLLES (63) • MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE DE BEAUMONT (63)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ITC (63) • BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES ITF (73)
ÉCONOMISTE TECH INGENIERIE (63)

SURFACE SHON 962 m2 • COÛT TOTAL* 3 320 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 510 000 € HT

BOIS
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Pour répondre aux différents besoins des usagers et aux exigences ergonomiques du 
personnel, tout en produisant une architecture respectueuse de l’environnement, ce 
centre de jour pour handicapés a été réfléchi au long de plusieurs réunions avec l’équipe 
de l’ADAPEI. Les critères de travail ont porté sur le choix d’un bâtiment simple dans son 
organisation spatiale, lumineux, confortable, et économe en énergie. Le plan rectangu-
laire est orienté est-ouest et traversé par une circulation qui partage les espaces utiles 
en deux zones (nord et sud). Ce grand couloir est une rue intérieure, espace de vie à part 
entière et repaire pour les usagers. La structure du bâtiment est en bois, ainsi que le revê-
tement extérieur en douglas du Massif Central. L’isolation est majoritairement en ouate 
de cellulose et pour une petite partie en laine de roche pour des raisons de protection 
au feu. La couverture est partiellement végétalisée. Tout le long de la rue intérieure, des 
murs en briques de terre crue participent à la régulation hygrothermique et à la qualité 
de l’air intérieur. La performance de l’enveloppe et le soin apporté à l’étanchéité à l’air 
permettent d’obtenir un bâtiment à très faible consommation d’énergie, qui devient 
positif grâce aux capteurs photovoltaïques placés en toiture.

ARCHITECTE ATELIER E (11) 
ENTREPRISE BOIS LA NOUVELLE CHARPENTE (11)
MAÎTRE D’OUVRAGE ADAPEI 66 (66)
BUREAUX D’ETUDES STRUCTURE GAUJARD TECHNOLOGIE 
SCOP (84), BET BURILLO (66) 
BUREAU D’ETUDES THERMIQUES CLEAN ENERGY (66) 
ÉCONOMISTE C.E.B.A.T (11)

SURFACE SHON 470 m2 • COÛT TOTAL* 861 095 € HT
COÛT DU LOT BOIS 257 904 € HT

ATELIER DE VIE
ET D’ACCOMPAGNEMENT
Baho (66)

© Bouchaudy François
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AGENCE DE L’ONF
Mulhouse (68)

La nouvelle agence ONF de Mulhouse (68) s’insère dans un écrin végétal qui vient 
envelopper les espaces de travail. Le plan trapézoïdal du bâtiment qui s’ouvre vers le 
sud aspire à répondre aux exigences thermiques et fonctionnelles du programme tout 
en permettant un fonctionnement bioclimatique des bureaux. La circulation principale 
se fait autour d’un patio végétal planté en pleine terre et mis en lumière par des sheds 
qui profiteront d’apports solaires hivernaux. La conception spatiale permet une parfaite 
réversibilité des cloisonnements. Le bâtiment est conçu pour être très performant et 
confortable pour ses utilisateurs. Des matériaux à faibles impacts environnementaux 
ont été privilégiés. Les structures, planchers et toitures sont en sapin massif d’origine 
locale et certifié. Ils sont composés de madriers cloués-décalés. L’isolation des murs est 
réalisée en fibre de bois et en ouate de cellulose. Ces matériaux ont été retenus pour 
leurs vertus environnementales et leurs qualités hygrométriques. Ils sont protégés par 
des pare-pluie extérieurs couverts d’un bardage en mélèze, et par des freins-vapeur 
à l’intérieur. Dans le bâtiment, le bois est aussi omniprésent notamment à travers le 
mobilier sur mesure dessiné par les architectes et réalisé en panneaux d’épicéa.

ARCHITECTE AJEANCE (67) • ENTREPRISES BOIS GROSS (68), BRUPPACHER (68) • MAÎTRE D’OUVRAGE OFFICE 
NATIONAL DES FORÊTS (68) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ICAT (68), ACT BOIS (90)
BUREAUX D’ÉTUDES THERMIQUES ISANTHROPIE (88), THERMI-D (68) • ÉCONOMISTE LES ECONOMISTES (67)

SURFACE SHON 1 050 m2 • COÛT TOTAL* 1 550 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 566 000 € HT
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Le projet concerne la création de la gare aval du téléphérique Prodains Express qui 
relie Morzine (74) à Avoriaz. Il s’agit de couvrir la machinerie, les locaux techniques, les 
locaux publics et les quais de chargement et déchargement. La portée de près de 40 m 
sans appui intermédiaire est réalisée au moyen d’arcs en lamellé-collé de douglas du 
Limousin. Leur géométrie varie en fonction de la machinerie à couvrir. La charpente de 
la gare se compose de trois sections de bâtiments de portées différentes. Chaque sec-
tion est composée d’arcs à trois articulations prenant appui en pieds sur des culées en 
béton et articulés au faîtage. La section A est formée de 6 arcs de 29,5 m de portée, la 
section B de 4 arcs de 28 m de portée et la section C de 5 arcs de 19,8 m de portée. Les 
sections de bâtiment sont raccordées entre elles par une travée de toiture gauche. Un 
joint de fractionnement sismique a été réalisé entre les corps B et C. Sur ces sections de 
bâtiment formées par les arcs viennent prendre appui 4 auvents de forme paraboloïde- 
hyperbolique. La gare reçoit une couverture porte-neige réalisée à l’aide d’une membrane 
d’étanchéité elle-même recouverte d’un platelage ajouré en mélèze d’origine locale.

ARCHITECTE ATELIER D’ARCHITECTES D’AVORIAZ (74) • ENTREPRISES BOIS FARIZON CHARPENTE (74)
LES CHARPENTIERS DE L’OUCHE (21) • MAÎTRES D’OUVRAGE SERMA (74)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE TECKICEA (25)

SURFACE SHON 2 000 m2 • COÛT TOTAL* 3 000 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 850 000 € HT

GARE AVAL DU TÉLÉPHÉRIQUE 
PRODAINS EXPRESS

Morzine (74)
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Le Centre Social Associatif est construit sur un tunnel existant au-dessus des voies 
ferrées de la Petite Ceinture de Paris. Il fait office de point de repère et s’ouvre sur 
son quartier grâce à de larges baies qui donnent à lire les activités qui s’y déroulent 
comme autant de tableaux vivants. Toutes les salles d’activités et les bureaux 
s’organisent autour d’un grand espace polyvalent qui, tel un aiguillage ferroviaire, 
relie le parvis d’entrée et l’horizon des rails. Le bâtiment est composé de 120 
panneaux de bois massif contrecollés (murs, planchers, couverture) assemblés sur 
site en 6 jours seulement. À l’intérieur, certains panneaux sont laissés apparents 
pour créer une atmosphère naturellement chaleureuse. À l’extérieur, le volume 
est habillé d’une peau perforée en aluminium anodisé cuivré qui se prolonge 
en toiture. Alliant légèreté (une contrainte majeure ici) et grandes portées sans 
retombées de poutres, le système constructif a permis de concevoir une géométrie 
complexe et de garantir des délais courts avec un chantier à faible nuisance. Le 
bâtiment respecte les critères BBC et le Plan Climat de la Ville de Paris avec des 
performances énergétiques de 49,67 kWh/m²/an. La production de chauffage se 
fait grâce à une pompe à chaleur air-eau, et l’apport d’une ventilation double flux.

ARCHITECTES AUGUSTIN FAUCHEUR, ARCHITECTE (75), MUZ ARCHITECTURE (Chloé Duflos - Augustin 
Cornet) (75) • ENTREPRISES BOIS SEE SIMÉONI (78), BARCQUE CHARPENTE (91)
MAÎTRE D’OUVRAGE MAIRIE DE PARIS (DPA) (75) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE ARPENTE (75) 
BCCB (92) • BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES & ÉCONOMISTE BCCB (92)

SURFACE SHON 480 m2 • COÛT TOTAL* 1 322 787 € HT • COÛT DU LOT BOIS 318 077 € HT

MAISON 13 SOLIDAIRE
Paris (75)
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Les nouveaux bureaux de ce cabinet d’experts-géomètres sont installés dans une 
maison de ville récemment réhabilitée et agrandie d’une extension à l’architecture 
particulière. En effet, un petit pavillon coiffé d’un couvrement à quatre pentes forme 
un avant-corps en liaison avec une longue héberge et présente la particularité 
d’avoir un toit de la même couleur que les façades. Tel un écrin de laque, rampants 
et parois verticales sont lisses et continus, sans débord ni discontinuité. Pour seul 
décor, un tracé apparemment aléatoire dessine une composition géométrique 
harmonieuse sur la vêture. L’infrastructure est constituée d’un radier en béton 
armé reposant sur d’anciens remblais. La structure verticale se devant d’être 
légère est constituée d’une ossature bois classique et voiles travaillant en O.S.B. La 
charpente est réalisée au moyen de caissons fabriqués sur mesure et sous-tendue 
par des tirants en acier. Le revêtement extérieur est en panneaux Fundermax de 
couleur assortie à la toiture zinc bi-laqué posée à joints debouts. Les bardages de 
couleur anthracite en liaison sur le corps de bâtiment primordial et l’héberge sont 
en zinc prépatiné type Anthra Zinc et de forme sinusoïdale.

ARCHITECTE MICHELON & ASSOCIÉS (89)
ENTREPRISES BOIS PETIOT SARL (10), GRAND SARL (89)

MAÎTRE D’OUVRAGE SCI DE HENO (89)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE EXP’BOIS (10)

SURFACE SHON 207 m2 • COÛT TOTAL* 346 146 € HT

EXTENSION ET
RÉHABILITATION
D’UN CABINET DE

GÉOMÈTRES-
EXPERTS

Sens (89)
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Le quartier du Chêne Saint Fiacre à Chanteloup-en-Brie se situe en bordure de 
lotissements de maisons individuelles, caractéristiques des urbanisations diffuses 
de la ville nouvelle de Marne-la-Vallée. Par sa compacité, ses dispositifs spatiaux et 
ses choix typologiques, sans pour autant s’isoler complètement de son contexte, le 
projet fabrique une nouvelle urbanité de petite échelle domestique, ordonnée autour 
d’un grand jardin collectif central et irriguée par des cheminements piétons. Les 
voitures ainsi tenues sur ses franges ne perturbent pas l’usage du « cœur vert » du 
quartier. L’opération comporte un immeuble collectif de 20 logements et 40 maisons 
individuelles adossées (tête-bêche) ou superposées. Le système constructif de 
l’immeuble, qui comporte 3 niveaux élevés sur un parking en sous-sol, comme 
celui des maisons superposées, associe une structure porteuse en béton armé 
(poteaux-planchers) à une enveloppe en ossature bois remplie de laine minérale 
et revêtue d’un bardage en douglas alternant lames verticales et horizontales. 
En revanche, toutes les maisons individuelles sont intégralement construites en 
charpente, panneaux d’ossature et bardage en douglas, puis couvertes de tuiles 
de terre cuite. Portes et fenêtres sont en lamellé-collé de mélèze. Leur conception, 
particulièrement soignée offre aux logements tant un meilleur rapport à l’extérieur 
qu’un usage amélioré de l’espace interne de la fenêtre.

ARCHITECTES JEAN ET ALINE HARARI (75) • ARCHITECTE CHEF DE PROJET FRANCK LEMOINE (75)
ARCHITECTE ASSISTANT SOLANGE GUIRAUD (75) • ENTREPRISE BOIS ALTIBOIS (74) 
MAÎTRE D’OUVRAGE RÉSIDENCE URBAINE DE FRANCE (75) • PAYSAGISTE D’ICI-LA (75)

SURFACE SHON 4 433 m2 • COÛT TOTAL* 7 984 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 2 121 436 € HT

60 LOGEMENTS
SOCIAUX

Chanteloup-en-Brie (77)
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2E PRIX

La fabrication d’une ville durable impose une corrélation entre formes architecturales, urbaines, 
innovations techniques et évolutions sociétales. Cette opération de 30 logements à proximité de 
Nantes (44), que le bailleur souhaitait véritablement pionnière, est le premier programme de logement 
social à énergie positive du Grand Ouest. Pour les architectes, il s’agissait notamment de redéfinir 
l’habitat dans une fine perception des usages et des statuts, en offrant aux locataires des espaces 
d’appropriation adaptés. Le logement se redistribue autour d’une pièce isolée mais non chauffée : 
la loggia tempérée. Tournée vers le paysage, elle est capteur solaire passif et pourra occuper des 
fonctions complémentaires : balcon l’été, atelier, chambre complémentaire, bureau… Tous les 
logements sont traversants nord/sud, la façade sud étant très ouverte sur le paysage, favorisant 
l’éclairage naturel. La structure béton du bâtiment est habillée de murs manteaux ossature bois 
triplement isolés et très faiblement perméables à l’air. Aussi l’immeuble atteint-il un niveau de 
performance élevé (BEPOS) avec des techniques relativement simples : bioclimatisme, solaire passif, 
performance thermique, eau chaude solaire, récupération d’énergie sur les eaux grises (power pipe), 
et panneaux photovoltaïques. La structure bois et les vêtures du bâtiment sont en douglas.

LE GRAND CARCOUET,
IMMEUBLE POSITIF
Nantes (44)

ARCHITECTE IN SITU ARCHITECTURE 
& ENVIRONNEMENT (44) 
ENTREPRISE BOIS CMB (79)
MAÎTRE D’OUVRAGE NANTES HABITAT (44)

SURFACE SHON 2 880 m2 
COÛT TOTAL* 5 500 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 991 436 € HT
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ARCHITECTE PLOTTIER (69) 
ENTREPRISES BOIS LIFTEAM (73), ENTREPRISE ANDRÉ ROUX (74)
MAÎTRE D’OUVRAGE DYNACITE (01)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ARBORESCENCE, 
INGÉNIERIE DES STRUCTURES BOIS (69)
ÉCONOMISTE ARBOTECH (74)

SURFACE SHON 2 992 m2

COÛT TOTAL* 3 128 188 € HT • COÛT DU LOT BOIS 370 973 € HT

Pour ne pas altérer la colline avec trop de voirie, le site est 
structuré par une grappe avec deux unités de trois appartements 
sur deux niveaux et deux de quatre appartements, sur deux 
niveaux, en habitat intermédiaire, accessibles par coursives 
couvertes, qui épousent les courbes de niveau, connectées au 
garage souterrain. Les logements sont traversants avec séjour au 
sud. Ceux situés de plain-pied donnent sur terrasse et espace vert 
privatif en prolongement. Ceux en étage possèdent de grandes 
terrasses avec vue imprenable. La relation avec le paysage 
est renforcée par le traitement bois du projet, l’ensemble des 
structures verticales et horizontales est réalisé en panneaux de 
bois massif, parfois renforcé d’éléments métalliques, et revêtu à 
l’extérieur de bardage en douglas purgé d’aubier et traité incolore 
de provenance régionale. L’isolation par l’extérieur et la qualité 
de l’imperméabilité à l’air permettent une très bonne performance 
de l’enveloppe. Les toitures-terrasses végétalisées participent 
également à améliorer le confort thermique. La récupération des 
eaux pluviales et la production de plus de 50 % de l’eau chaude 
sanitaire participent de la durabilité du projet.

À FLANC DE COLLINE
Bellegarde-sur-Valserine (01)
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Dans ce projet, la volonté affirmée était de concevoir un habitat en harmonie avec son environnement immédiat, et dont l’impact soit aussi 
faible que possible, tout en créant un logement sain et confortable. Cette maison est rigoureusement conforme à la réglementation thermique 
2012, tout en conservant son caractère régional champenois. Elle a été conçue et réalisée par des artisans locaux garants d’un savoir-faire 
traditionnel. Cette habitation d’environ 75 m2, parfaitement optimisée, est accessible aux personnes à mobilité réduite. De conception biocli-
matique, elle est réalisée avec une démarche écologique soignée qui favorise les matériaux biosourcés : charpente en peuplier et bardage en 
chêne brut de sciage sont issus des forêts locales, isolation en toiture avec 30 cm de ouate de cellulose et avec 20 cm laine de lin dans les murs. 
Outre de beaux volumes, le gîte offre une consommation énergétique particulièrement faible, obtenue en associant des modes constructifs et 
une isolation renforcée à un système de chauffage et de production d’eau chaude écologique.

ARCHITECTE ATELIERS VALENTIN (10) • ENTREPRISE BOIS ATELIERS VALENTIN (10) • MAÎTRE D’OUVRAGE JEANNE JOËLLE (10)

SURFACE SHON 75 m2 • COÛT TOTAL* 125 000 € HT

GÎTE RURAL
LE CLOS

Laubressel (10)
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Pour ce programme consacré à la jeunesse qui regroupe le service municipal 
dédié, plusieurs associations et un foyer de jeunes travailleurs, composé de 
65 logements, le projet se fonde sur une rupture de forme et une continuité 
de sens. Les architectes se sont attachés à proposer une image valorisante et 
apaisante de cette résidence où des jeunes personnalités, encore en devenir, 
se sentent souvent déracinées, fréquemment précarisées et plus généralement 
en transition. Ce lieu est formellement apparenté à l’image d’une communauté 
solide, enracinée et stabilisatrice : celle d’un village avec ses maisonnées à échelle 
humaine, ses équipements conviviaux de très grande proximité et ses matériaux 
familiers mis en œuvre au milieu d’un aménagement paysager. L’ensemble se 
décompose en 5 bâtiments reliés les uns aux autres et entre lesquels se glissent 
des espaces verts aménagés. Les structures verticales (murs ossature bois) et la 
charpente industrielle sont réalisées en bois, et isolées avec de fortes épaisseurs 
de laine minérale. Le revêtement de la toiture est en zinc, mais toutes les autres 
façades sont couvertes de lames en douglas massif. Très performant, le bâtiment 
répond aux exigences du label BBC Effinergie.

ARCHITECTE TETRARC (44) • ENTREPRISE BOIS CBM (22) 
MAÎTRE D’OUVRAGE GUINGAMP HABITAT (22)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BETOM INGÉNIERIE (34)

SURFACE SHON 2 827 m2 • COÛT TOTAL* 4 582 000 € HT

PÔLE JEUNESSE
Guingamp (22)
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Le square Maimat à Muret (31), ensemble urbain dégradé et refermé, était 
composé de bâtiments de logements « continus » à l’échelle déshumanisante, 
d’un centre commercial désaffecté et d’espaces publics non qualifiés dédiés à 
l’usage automobile. Dans le projet de renouvellement urbain, l’organisation des 
immeubles de logements permet de construire avant de démolir et donc de reloger 
les habitants mais aussi de libérer 2 espaces publics majeurs et ouverts : la place 
du marché et le parc public. Les volumes bâtis ont de très bonnes performances 
énergétiques (BBC -13 %). Ils consistent en des plots de logements compacts et 
denses (R+5 à R+8) comptant quatre logements par niveau, optimisés afin d’offrir 
les meilleures qualités possible (double orientation, loggias privatives, BBC). 
Leur rigueur constructive lisible en façade (structure mixte bois béton et parois 
extérieures en béton préfabriqué) est rythmée de loggias de bois en applique, 
réparties en quinconce. Les rez-de-chaussée d’immeubles intègrent des cours 
partagées closes de bardeaux de bois. Dans les étages des bâtiments en plots 
compacts, les logements disposent d’une double orientation et d’une loggia 
privative (9 m2) ou d’une large terrasse en attique.

ARCHITECTES PPA ARCHITECTURES + INAFA + EMMA BLANC (31)
ENTREPRISE BOIS PYRÉNÉES CHARPENTES (65) • MAÎTRE D’OUVRAGE PROMOLOGIS TOULOUSE (31)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BERNAD BEROY (31) • ÉCONOMISTE ALAYRAC (31)

SURFACE SHON 13 300 m2 • COÛT TOTAL* 17 100 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 834 426 € HT

LE SQUARE
MAIMAT
Muret (31)
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ARCHITECTE
SCP CUSY MARAVAL (34)

ENTREPRISES BOIS
AXEBOIS (34), 

MENUISERIE PROUGET (34),
ESCALIER AUBARET (30) 

MAÎTRE D’OUVRAGE 
SCI CUSY MARAVAL (34)

SURFACE SHON 86 m2

COÛT TOTAL* 218 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 86 000 € HT

MAÎTRES D’ŒUVRE FABRIQUE - ATELIER D’ARCHITECTURE (33) • PAYSAGISTE FREDDY CHARRIER (33)
ENTREPRISES BOIS LAMECOL (33), BBC (33) • MAÎTRE D’OUVRAGE DOMOFRANCE (33)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE CESMA (33)

SURFACE SHON 3 910 m2 • COÛT TOTAL* 4 918 587 € HT • COÛT DU LOT BOIS 1 021 277 € HT

Ce programme de logements collectifs situé à Bègles (33) compte 53 appartements en 
R+4 sur garages ouverts et semi-enterrés, qui sont répartis en deux plots indépendants. 
La particularité technique tient à la mixité constructive : planchers, refends et façades 
nord sont en béton banché, tandis que les façades sud, est et ouest sont en mur à os-
sature bois bardé et percé de nombreuses portes-fenêtres en menuiseries bois. L’en-
veloppe bois est constituée d’un mur-rideau de cinq niveaux, continue et interrompue 
ponctuellement tous les sept mètres par les bandes noyées qui portent les balcons fi-
lants. Un atrium central éclairé au nord par une maille de bardage de verre, distribue 
tous les appartements à l’aide d’une coursive qui ne passe jamais devant les pièces 
principales. La façade nord, côté accès, est traitée en panneaux naturalis lisses et blancs 
pour renforcer son caractère urbain. Toutes les autres, côté jardin, sont en pin douglas 
pensées en double épaisseur entre résille des brise-soleil au nu extérieur des balcons et 
bardage des appartements. Situé dans un écoquartier, ce programme est labellisé H & E 
et BBC mais respecte avant tout les principes simples du bioclimatisme. Les ressources 
employées, notamment des bois français, valorisent les filières de proximité.

RÉSIDENCE
LE PONANT
Bègles (33)

BOIS
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Pour ce projet, il s’agissait de rénover un immeuble à l’abandon dont la façade est datée du XVIIe siècle. 
L’opération s’inscrit dans la politique de la ville de Montpellier (34) de rénover un quartier délabré. La façade 
sur rue existante a été conservée et restaurée en vue de respecter les prescriptions de l’ABF. L’extension 
réinterprète à sa façon les caractéristiques architecturales des bâtiments du début du XXe siècle avec des 
méthodes de constructions actuelles : balcons fins, dessin de façade rigoureux et tramé, ouvertures élancées. 
Le caractère contemporain du projet est aussi affirmé par le choix et l’expression des matériaux : pierre, 
bois, acier et verre. Les éléments existants en maçonnerie ont été recouverts d’un enduit minéral à la chaux. 
En plus de l’ossature (murs, planchers et charpente), le bois est utilisé pour l’ensemble des menuiseries et 
des volets. L’isolation en ouate de cellulose soufflée est de 145 mm pour les murs et 300 mm en toiture. La 
couverture en plaque sous tuile est recouverte de tuiles canal, décollées de la charpente par une lame d’air 
de 100 mm permettant une ventilation naturelle de la couverture. Le projet a été pensé pour permettre la 
surventilation naturelle des logements et ainsi favoriser le confort d’été.

ARCHITECTE
SCP CUSY MARAVAL (34)

ENTREPRISES BOIS
AXEBOIS (34), 

MENUISERIE PROUGET (34),
ESCALIER AUBARET (30) 

MAÎTRE D’OUVRAGE 
SCI CUSY MARAVAL (34)

SURFACE SHON 86 m2

COÛT TOTAL* 218 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 86 000 € HT

RENOUVEAU
URBAIN
Montpellier (34)
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LITTLE
WOOD

Grenoble (38)

Ce programme de 11 bâtiments situé dans la ZAC Beauvert à Grenoble (38) réunit 
au total 53 logements en accession. Les « maisons » de 3 à 7 appartements sont 
disposées afin de préserver au maximum les arbres existants. Chacune compte cinq 
façades, ce qui permet une architecture fluide, où chaque logement profite de la 
meilleure orientation, sans vis-à-vis. Il ne s’agit pas à proprement parlé de maisons 
de ville, car les accès ne sont pas individualisés, mais de retrouver à l’intérieur des 
logements l’« habitabilité d’une maison ». La priorité étant de réaliser des bâtiments 
basse consommation, les structures des constructions sont mixtes, associant 
poteaux et dalles en béton avec des façades en ossature bois. Les dalles béton sont 
en contact direct avec les volumes habités des logements pour l’inertie thermique 
et le confort acoustique qu’elles procurent, et sont protégées des agressions 
thermiques extérieures par l’isolation des murs manteaux. Pas d’effet de paroi 
froide l’hiver grâce à l’enveloppe ossature bois et à son isolation répartie croisée en 
trois couches. Choisi pour ses propriétés mécaniques, sa durabilité et ses couleurs 
chaudes, le bardage en mélèze offre un aspect lisse et chaleureux aux façades.

ARCHITECTE AKTIS ARCHITECTURE (38)
ENTREPRISES BOIS SGC (38), ESTEBOIS (38) 
MAÎTRE D’OUVRAGE ATELIER GRÖLL (38)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CEBEA (38) 
ÉCONOMISTE EDITEC (38) • AMÉNAGEUR SAGES (38)

SURFACE SHON 1 076 m2 • COÛT TOTAL 1 550 000 € HT
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Une ancienne cité ouvrière à Vendôme (41) est transformée 
en pension de famille destinée à l’accueil de personnes 
en difficulté sociale. Pour partie, le projet consiste à 
réaménager des logements anciens : la façade sud garde 
alors la mémoire des lieux avec sa modénature de pierre 
et ses encadrements de brique. Côté nord, les extensions 
qui accueillent notamment les salles de bain sont traitées 
en bardage bois avec isolation en laine de bois. Les locaux 
communs ont fait l’objet d’une construction contemporaine 
à basse consommation. Le bâtiment en partie centrale fait 
le lien entre les deux ailes de logements. Étagé sur la pente 
naturelle il s’ouvre largement sur des terrasses extérieures 
qui sont des lieux de rencontre des résidents. Son toit 
cintré isolé en paille accompagne le relief du terrain. Il est 
constitué de caissons préfabriqués et assemblés sur site qui 
enferment des bottes de paille de 37 cm d’épaisseur, puis a 
été étanchéifié par une membrane monocouche. Grâce aux 
nombreuses ouvertures côté sud pour profiter des apports 
solaires, et à la place importante accordée aux matériaux 
biosourcés locaux (bois et paille notamment), le projet a 
significativement réduit son empreinte environnementale.

ARCHITECTE SARL SCPA ARCHITECTES J.-M. LEMAIRE (41 ET 37)
ENTREPRISES BOIS NATALI (OSSATURE+PAILLE) (41),
CMCRG (BARDAGE COUVERTURE) (41) 
MAÎTRES D’OUVRAGE PACT DU LOIR-ET-CHER (41), 
PACT 37 MAITRE D’OUVRAGE DÉLÉGUÉ (37)
BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE 3 IA (37),
PROJECT INGÉNIERIE ÉLECTRICITÉ (37)

SURFACE SHON 660 m2 • COÛT TOTAL* 1 230 000 € HT
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Pour cet ensemble comptant 18 logements BBC, installé en lieu et place d’une barre 
à proximité de Montargis (45), les architectes ont souhaité créer un intérieur d’îlot 
grâce à la disposition de deux immeubles en limite et sur l’un des angles du site. Le 
paysage reprend la composition qui a pu être conservée : une strate basse d’herbes, 
une strate moyenne de haies et une strate haute constituée d’alignements de tilleuls 
et de platanes rappelant les cités-jardins (cité Floréal à Bruxelles). L’architecture est 
sobre, unifiée par un beau bardage en châtaignier, son enveloppe évoque le plaisir de 
profiter du paysage intérieur et les halls baignés de lumière sont un lieu intermédiaire 
de vie en société. Les logements sont conçus pour maximiser les surfaces de vie en 
commun dans un souci permanent de confort. Les standards PassivHauss ont été 
appliqués pour un bâti performant. La structure mixte bois béton permet inertie et 
qualités thermiques. Les parois et la toiture sont parfaitement isolées (45 mm de laine 
de verre à l’intérieur, 145 mm entre les montants et 20 mm de fibre de bois à l’extérieur 
pour les murs), les menuiseries sont en triple vitrage et les ponts thermiques ont été 
traités avec soin à chacune des liaisons (test d’infiltrométrie : 0,49 m3/h/m2).

ARCHITECTES BHPR (45), QUENTIN MONROTY (45), ATELIER AWI (45)
ENTREPRISES BOIS SARL MICHEL DRU (45), SARL BETHOUL.LB (45) 
MAÎTRE D’OUVRAGE LOGEMLOIRET (45)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BECB CLAUDE CHAUVIN (37) 

SURFACE SHON 1 500 m2 • COÛT TOTAL* 2 200 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 600 000 € HT

COMME
UNE CITÉ
JARDIN
Montargis (45)
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Le projet consiste en la construction d’un 
immeuble de 10 étages (R+9) comprenant 58 
logements collectifs en locatif social, avec un 
rez-de-chaussée de commerces et d’activités. 
Il se situe dans le quartier ZAC de la Porte 
de Valenciennes à Lille (59) certifié Habitat 
et Environnement avec labellisation BBC 
Effinergie. Le bâtiment est une structure mixte 
bois béton. La structure primaire est constituée 
d’un système poteaux-poutres-dalles en gros-
œuvre. L’enveloppe est réalisée avec des 
panneaux ossature bois posés en mur manteau 
devant les nez de dalles gros-œuvre. Ces 
panneaux intègrent 140 mm d’isolant minéral 
entre les montants, auxquels s’ajoutent 80 mm 
d’isolant dans la contre-ossature intérieure. 
À l’extérieur, les parements sont réalisés par 
des panneaux fibrociment de type Eternit 
Naturalis. La conception de l’enveloppe bois et 
des interfaces avec les dalles gros-œuvre a été 
étudiée très précisément à partir des différentes 
contraintes propres à ce projet : thermiques 
(gommage des ponts thermiques), acoustique 
(respect des exigences réglementaires) et 
sécurité incendie (coupe-feu entre logements).

58 LOGEMENTS
Lille (59)

ARCHITECTE TANDEM + ARCHITECTES (59) 
ENTREPRISE BOIS BOISSIMO (59)
MAÎTRE D’OUVRAGE LILLE MÉTROPOLE HABITAT (59)
ENTREPRISE  GROS-OEUVRE/FAÇADE
RABOT DUTILLEUL (59)

SURFACE SHON 5 390 m2 
COÛT TOTAL* 6 800 000 € HT
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RÉSIDENCE « LE QUATELBACH »
Weckolsheim (68)

Implanté au bord du canal Vauban à Weckolsheim (68), le projet se compose d’un 
ensemble mixte de vingt logements sociaux destinés à la location. Il est constitué 
de deux ensembles de trois maisons en bande et de deux collectifs de sept 
logements chacun. Chacune des habitations dispose d’un accès indépendant 
depuis l’extérieur, d’un jardin privatif ou d’une grande terrasse. Inscrit dans une 
démarche de développement durable, cet ensemble contemporain reconstitue 
la typologie de village avec ses placettes et ruelles et fait pleinement usage du 
bois. Tous les logements sont orientés au sud, afin de profiter des apports solaires. 
L’ossature des maisons en bande est en bois, alors que celle des bâtiments collectifs 
est mixte avec des dalles en béton qui participent à l’inertie thermique et au 
confort acoustique, et une enveloppe en ossature bois. Dans les deux typologies, 
les murs ossature bois sont triplement isolés. Le bardage extérieur de l’ensemble 
du programme est en lames de mélèze certifiées PEFC disposées verticalement, 
afin d’assurer une patine régulière du bois. Les couvertures et certaines façades 
des maisons sont habillées de bardeaux d’ardoise. Le programme est certifié BBC 
Effinergie - Cerqual Habitat & Environnement - option Performance.

ARCHITECTE K’NL ARCHITECTURE (68)
ENTREPRISES BOIS ENTREPRISE SCHWOB (68), MENUISERIE BRUPPACHER (68) 
MAÎTRE D’OUVRAGE COLMAR HABITAT (68)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CTE (68)
BUREAU D’ETUDES THERMIQUES WEST (68)
ÉCONOMISTE K’NL ARCHITECTURE (68)

SURFACE SHON 1 776 m2 • COÛT TOTAL* 2 077 100 € HT
COÛT DU LOT BOIS 421 550 € HT

Logements collectifs & groupés



DOS À DOS
La Roche-sur-Yon (85)

ARCHITECTE DETROIT ARCHITECTES (44) 
ENTREPRISE BOIS BETHUYS (85) 
MAÎTRE D’OUVRAGE VENDÉE LOGEMENTS ESH (85))
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE GRONTMIJ-ISATEG (44)
ÉCONOMISTE GRONTMIJ-ISATEG (44)

SURFACE SHON 612 m2 • COÛT TOTAL* 607 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 108 794 € HT

L’opération porte sur la construction de sept logements individuels locatifs 
sociaux à La Roche-sur-Yon (85). Chaque habitation est composée de 
deux entités : un volume chauffé (le logement) et un volume « tampon » 
non chauffé (le jardin d’hiver). Les logements sont jumelés en symétrie afin 
d’offrir des murs mitoyens pour améliorer l’aspect énergétique et constructif 
de l’ensemble. Le jardin d’hiver traversant et accolé à l’habitation principale, 
enrichit l’usage et l’ensoleillement du logement et de ses espaces extérieurs. 
La structure des logements est en ossature bois avec une isolation répartie. 
Le jardin d’hiver et le garage possèdent une structure poteaux-poutres bois. 
Concernant l’aspect extérieur des habitations, l’ensemble des façades est 
traité avec une teinte claire en acier laqué ondulé afin de laisser ressortir le bois 
de la charpente et le bardage du logement donnant sur le jardin d’hiver. Les 
façades et couvertures des jardins d’hiver sont en polycarbonate transparent 
afin de favoriser les apports solaires passifs dans l’espace intérieur. La paroi 
mitoyenne entre deux jardins d’hiver est composée de deux épaisseurs de 
bardage polycarbonate opalin, pour l’intimité des deux habitations tout en 
laissant pénétrer la luminosité dans le local.
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CENTRE D’HÉBERGEMENT 
D’URGENCE 

DES HERBEAUX
Poitiers (86)
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Implanté au cœur du secteur sauvegardé de Poitiers (86), le Foyer d’hébergement 
d’urgence est destiné à accueillir 51 résidents sans domicile pour leur offrir 
encadrement et activités communes, au sein d’une structure favorisant leur 
transition ou leur reconstruction. Le bâtiment s’implante dans les limites des 
possibilités constructives réglementaires, sur 3 niveaux. La difficulté d’accès à la 
parcelle a naturellement favorisé la filière sèche, confirmant la conviction du maître 
d’ouvrage d’utiliser le bois. Le projet, édifié sur des micro-pieux d’une profondeur 
moyenne de 12 m, reçoit un socle en béton constituant le rez-de-chaussée bas, sur 
lequel s’étagent deux niveaux réalisés en ossature bois porteuse avec planchers 
bois intermédiaires et charpente bois sous couverture. Quelques refends béton 
sont conservés dans les étages pour reprendre les efforts de contreventement. 
Le projet est isolé en laine minérale. Pensé selon les préceptes bioclimatiques, il 
répond aux exigences BBC Effinergie. Le choix des matériaux a fait l’objet d’une 
attention soignée à la fois au niveau de l’énergie grise de fabrication que des 
capacités de recyclage en favorisant la présence de fiches FDES.

ARCHITECTE HALL VOLATRON (86)
ENTREPRISE BOIS CILC (86)
MAÎTRES D’OUVRAGE AUDACIA (86), SIPEA (86)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ARCABOIS (86)
ÉCONOMISTE HALL VOLATRON (86)

SURFACE SHON 1 615 m2 • COÛT TOTAL* 2 731 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 792 730 € HT

Logements collectifs & groupés



Le concept de cette réhabilitation s’appuie sur la notion de continuité urbaine et de 
respect du patrimoine. Construit dans la deuxième moitié du XIXe siècle, cet ancien 
manège équestre de Limoges (87) est abandonné depuis longtemps. À l’intérieur des 
murs, le choix a été fait d’implanter l’immeuble de logements qui s’affranchit des 
caractéristiques du manège initial, qui ne conviennent pas à des trames de logements. 
Cette réalisation pourrait être qualifiée comme « une boîte dans la boîte », très bien 
isolée et étanche à l’air, ce qui permet une labellisation BBC Effinergie. Volume et 
matériaux se distinguent et sont résolument différents du volume initial. Cependant 
le zinc Pigmento rouge des nouvelles façades s’accorde délibérément avec les 
linteaux brique du mur conservé et les toitures tuiles du quartier. L’implantation du 
bâtiment et le rapport à la rue ne sont pas modifiés, quelques ouvertures en rez-de-
chaussée viennent alléger l’angle de rue principal et apporter un peu de lumière. Des 
loggias en rez-de-chaussée permettent de protéger les logements du passage des 
voitures. La structure est mixte : les murs sont maçonnés en pignon et en ossature 
bois par ailleurs. La charpente est en bois lamellé-collé en douglas du Limousin.

ARCHITECTE AEDIFICAREARCHITECTES (87)
ENTREPRISES BOIS MATHIS ET DANEDE (24), SCOMIL (87) 
MAÎTRE D’OUVRAGE LIMOGES HABITAT (87)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE SAUNIER ET ASSOCIÉS (19)
ÉCONOMISTE BET BEIGE PUYCHAFFRAY (87) 

SURFACE SHON 3 274 m2 • COÛT TOTAL* 3 290 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 347 000 € HT

MANÈGE DE
MONTROUGE
Limoges (87)
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L’immeuble existant, datant du début du siècle dernier est 
emblématique des berges du canal à Saint-Denis (93). L’angle 
qu’il constitue entre le canal et les rues du quartier résidentiel 
en fait un repère incontournable au bord de l’eau. Célèbre pour 
avoir été photographié par Robert Doisneau en 1945, il a suscité 
un vif intérêt de la mairie, des Bâtiments de France, et des 
associations riveraines. Dédié au logement social, le projet de 
restructuration s’accompagne d’une extension contemporaine à 
ossature bois qui se développe au dos de l’existant. L’extension 
assume son rôle de marqueur en proposant un nouveau profil et 
les deux édifices se complètent. Les matériaux utilisés sont non-
traités et 100 % issus de la filière bois et du recyclage. L’ossature 
est réalisée en douglas, les planchers massifs en épicéa, 
et le bardage comme les menuiseries sont en mélèze. Les 
assemblages simples garantiront une déconstruction facilitée 
et un réemploi direct. Dans un souci d’économie de moyens 
et de matière, un réemploi optimal de l’existant a été privilégié 
(nouvelle isolation de la toiture avec 200 mm de fibre de bois…). 
Matériau marquant du passé industriel de Saint-Denis la brique 
d’origine a fait l’objet d’une restauration et d’une revalorisation 
avec un enduit à la chaux.

ARCHITECTE ATELIER D’ARCHITECTURE RAMDAM (75)
ENTREPRISE BOIS APIJBAT (93) 
MAÎTRE D’OUVRAGE SCI AU BON COIN (78)
ÉCONOMISTE ISABELLE CASALIS (44)

SURFACE SHON 250 m2 • COÛT TOTAL* 400 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 160 000 € HT

AU BON COIN
Saint-Denis (93)
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Cette opération de 35 logements se développe sur deux 
parcelles du haut Montreuil (93), situées à quelques centaines 
de mètres l’une de l’autre. Destinée à des familles fragiles, la 
maîtrise des loyers était ici essentielle et les surfaces habitables 
devaient être optimisées. Ces exigences, ainsi que l’exiguïté 
des terrains, ont poussé à une grande simplicité de plan. Les 
escaliers, pour desservir les logements, sont allés à la conquête 
des terrasses, mutualisant circulations et espaces extérieurs 
privatisables. L‘opération propose in fine deux ensembles de 17 
et 18 logements intermédiaires offrant un autre modèle d’habiter : 
un projet pouvant générer du lien social, et de l’échange. Une 
forme urbaine du hameau vertical. La politique volontairement 
environnementale de la commune étant forte, le projet a été 
pensé dans une approche « intégrale bois ». Une partie des 
structures sont en sapin et épicéa des Vosges, les murs très 
performants sont isolés entre les montants par 160 mm de laine 
de verre (et 50 mm en intérieur) et ont été préfabriqués en atelier, 
intégrant même le bardage pin autoclavé teinté. Économe en 
énergie, le projet atteint les performances RT2012 -15 % et fait 
appel pour 30 % de ses besoins aux énergies renouvelables.

ARCHITECTE LA ARCHITECTURES (75) • ENTREPRISE BOIS LIFTEAM (94)
MAÎTRE D’OUVRAGE OPH MONTREUILLOIS (93) • BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CBS CBT (94)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES TCE MÉCOBAT (92)

SURFACE SHON 2 178 m2 • COÛT TOTAL* 3 575 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 820 000 € HT

35 LOGEMENTS À MONTREUIL
Montreuil (93)
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LOGEMENTS INDIVIDUELS
SUPÉRIEURS À 120M2



LE PEN.DU
Pénestin (56)
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Le projet est situé à Pénestin (56), sur une parcelle de 1 130 m². Le projet est constitué 
d’une grande plateforme bois décollée du sol qui accueille deux volumes chauffés, 
une serre avec double hauteur et une grande toiture débordante. À l’ouest, un 
atelier s’encastre dans la plateforme pour retrouver le niveau du terrain naturel 
et protéger la façade des vents dominants. La terrasse périphérique surélevée et 
protégée par le débord de toit, relie les volumes entre eux. Les volumes chauffés 
sont constitués d’une dalle en poutres en I avec fond perdu et isolation en ouate de 
cellulose, de murs-caissons de 360 mm remplis de bottes de paille, de planchers 
marins (sable entre lambourdes et parquet massif), d’une charpente en chevrons 
porteurs qui accueille de la laine de bois entre les chevrons. Des panneaux de fibre 
de bois entourent intégralement les volumes chauffés. L’enveloppe constituée de 
panneaux translucides a permis d’apporter une réponse esthétique à l’usage de la 
serre, entièrement intégrée à l’habitation. Par sa transparence, elle laisse apparaître 
les matières brutes et la trame constructive. Par sa matérialité, l’ouvrage prend vie 
et s’inscrit avec poésie dans le paysage, ses ondulations vibrent suivant la lumière.

ARCHITECTE BRUT ARCHITECTES (44)
ENTREPRISE BOIS HABSYS BOIS (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (56) 

SURFACE SHON 175 m2 
COÛT TOTAL* 165 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 97 262 € HT

©
 M

ax
im

e 
C

as
tr

ic

©
 M

ax
im

e 
C

as
tr

ic
©

 M
ax

im
e 

C
as

tr
ic

1ER PRIX

8180

Logements individuels > 120 m2



Ce projet de deux maisons niveau passif situé à Perros-
Guirec (22) exploite rationnellement un terrain réduit. 
Les parcelles concernées par cette construction de 
doubles maisons ont pour superficie 638 m² et forment 
cependant un ensemble immobilier avec deux jardins 
privatifs. Des haies bocagères bordent le terrain 
inscrivant le site dans un écrin de verdure alors même 
que les jardins sont bien moins grands que ceux des 
constructions alentour. La construction est composée de 
trois volumes distincts, traités en toiture traditionnelle 
à deux pans, couverts en ardoise pour la maison et en 
toiture-terrasse avec étanchéité pour la partie cellier. 
Le volume principal, orienté est-ouest abrite les pièces 
de vie sur deux niveaux. L’autre, plus modeste, vient 
s’inscrire perpendiculairement au premier. L’ensemble 
est construit en ossature bois traditionnelle, isolée en trois 
couches. Cette enveloppe performante permet de réduire 
les besoins en énergie de chauffage (objectif inférieur 
à 50 kW/m²/an). Les matériaux utilisés en façade sont 
principalement du bardage bois laissé naturel pour les 
deux volumes principaux, des enduits appliqués sur les 
maçonneries du garage en limite, ainsi qu’un parement de 
moellons de granit sur la façade d’entrée.

ARCHITECTE SABA ARCHITECTES (22) 
ENTREPRISE BOIS SALIOU (22)

MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (22)
ÉCONOMISTE SABA ARCHITECTES (22) 

SURFACE SHON 269 m2 • COÛT TOTAL* 245 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 108 500 € HT
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MAISONS
LE PALUD
Perros-Guirec (22)

2E PRIXLogements individuels > 120 m2



Ce projet est une maison de ville à Bordeaux (33), à la fois contemporaine et 
minimaliste, très inspirée de l’architecture japonaise. Son nom, Hausu Meian, 
signifie « Maison Lumière Clair Obscur ». Du parangon oriental on retrouve 
en façade la structure bois apparente décomposant de manière minimaliste 
des panneaux à claire-voie en pin rétifié qu’on imaginerait volontiers 
coulissants. La source d’inspiration se lit également dans le plan qui, bien 
que contraint par trois murs mitoyens, génère des parcours, des passages, 
des continuités fluides entre intérieur et extérieur, des vues sur le jardin ou 
sur la ville, ménagées par des espaces vides. Le projet est réalisé avec une 
structure porteuse en lamellé-collé bois formant une trame de base cubique. 
Les peaux du bâti composées de panneaux à claire-voie en pin rétifié et sapin 
habillent les pleins et les vides, animant les façades. Les parois en ossature 
bois permettent d’optimiser les épaisseurs d’isolation en augmentant les 
surfaces habitables, facilitant l’application de la RT2012. L’orientation du 
bâti, ses ouvertures, ses façades (les jeux de patios et retraits des façades 
permettent de capter un ensoleillement optimal tout en assurant un confort 
estival) participent également au confort et à la qualité de vie des usagers.

ARCHITECTE 
ARCHITECTURE 
OLIVIER CARCALY DPLG (33) 
ENTREPRISE BOIS INTEXBOIS 
ESTEBAN SEBASTIEN (33)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (33)

SURFACE SHON 180 m2

COÛT TOTAL* 280 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 190 000 € HT

MAISON HAUSU MEIAN
Bordeaux (33)
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Le désir du maître d’ouvrage qui est lui-même architecte est 
volontairement orienté par le souci de créer un objet bois 
s’intégrant dans ce lieu de nature en utilisant le douglas de 
Bourgogne en vêture. La conception du bâtiment limite fortement 
les impacts du chantier, notamment par un recours massif au 
bois en structure et en habillage. Pour une préservation maximale 
du milieu naturel, l’exécution du chantier a été quasi totalement 
effectuée en filière sèche. La plupart des éléments (panneaux de 
structure des façades, charpente…) ont été préfabriqués en atelier 
et assemblés sur site. Ainsi la fabrication des éléments et leur 
transport ont pu être optimisés pour une consommation d’énergie 
réduite et un meilleur bilan carbone du projet. Les murs ossature 
bois sont isolés entre les montants avec 145 mm de laine de 
verre, que complètent 60 mm de fibre de bois en ITE. Le bardage 
en douglas issu de la filière locale est posé selon un calepinage 
très précis, pensé de façon à minimiser les découpes et donc 
les déchets ne pouvant pas être immédiatement valorisés. Très 
largement vitrée, la maison bénéficie en hiver des apports solaires 
passifs dont elle se protège grâce au débord de la toiture-terrasse 
en été. Un poêle à granulés suffit à chauffer ce grand volume.

ARCHITECTE MAISON OSSATURE BOIS BOURGOGNE (MO2B) (21) 
ENTREPRISE BOIS MO2B (21) • MAÎTRE D’OUVRAGE MO2B (21)

SURFACE SHON 168 m2 • COÛT TOTAL* 200 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 80 000 € HT

MAISON DE WEEK-END
Meursanges (21)
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Située à la lisière nord d’une forêt classée, la parcelle est ponctuée de feuillus de haute tige, 
qui protègent des vues extérieures. Le volume est implanté le plus haut possible sur le terrain 
pour favoriser la luminosité naturelle et échapper à l’ombre portée de la forêt. Pour optimiser 
l’apport solaire, le volume d’habitation se décompose en trois étages largement ouverts au sud. 
La volumétrie du bâti est simple et compacte pour assurer des qualités thermiques et libérer 
l’espace du jardin. Les murs à ossature bois forment les façades et isolent par l’extérieur la 
structure primaire en béton. Cette dernière est laissée apparente à l’intérieur afin de profiter 
pleinement de l’inertie thermique du matériau. Fixés en nez de dalle, les murs manteau bois 
sont isolés entre les montants et à l’intérieur avec une attention portée à l’étanchéité à l’air. Les 
façades sont bardées de panneaux en contreplaqué thermotraité de teinte naturelle. Les larges 
baies, qui constituent 80 % de la façade sud, sont protégées des surchauffes estivales par les 
balcons qui jouent les brise-soleil. Fermées en hiver grâce à un rideau PVC ces terrasses se 
transforment en jardins d’hiver suspendus, et deviennent de véritables tampons thermiques.

ARCHITECTE COCO ARCHITECTURE (24)
ENTREPRISE BOIS ENT. CRR (24) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (24)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE INTECH (24)

SURFACE SHON 150 m2 • COÛT TOTAL* 124 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 50 000 € HT

OUVERTE
PLEIN SUD
Sarlat-la-Canéda (24)
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Le projet est situé sur un terrain avec une 
forte pente à proximité de Nyons (26). 
Bordé de vignes au nord et d’un petit 
lotissement au sud, il est couvert d’une 
végétation caractéristique de la région, 
oliviers et arbres de Judée. Le terrain est 
aménagé en « restanques », les plates-
formes sont associées aux différentes 
fonctions du projet : parking, chambres 
d’hôtes, piscine, et maison principale. Les 
espaces extérieurs (piscine, terrasses et 
SPA) sont répartis autour de deux volumes 
réalisés en bois grâce à des panneaux CLT. 
Le choix structurel du panneau bois massif 
a été déterminant pour la réalisation 
du projet permettant de répondre à la 
contrainte d’un terrain en pente de plus 
de 25 %. Grâce à la préfabrication des 
éléments de façades, planchers et toitures, 
le montage à l’aide d’une grue mobile a 
été réalisé en quatre jours. Les façades 
sont traitées par un lattis de mélèze ajouré, 
posé à l’horizontal pour accentuer l’effet 
de petits volumes. Améliorant l’intégration 
du projet dans le paysage naturel, les 
toitures-terrasses sont végétalisées ou 
habillées d’un platelage en douglas. Les 
débords de toits assurent deux fonctions, 
la protection des façades en bois et la 
protection solaire pour les façades sud très 
largement ouvertes.

ARCHITECTE ATELIER WOA (75) 
ENTREPRISE BOIS ARBOSPHERE (74)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (26) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ALTI BOIS (74)

SURFACE SHON 235 m2

COÛT TOTAL* 405 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 227 000 € HT

LE PETIT
ROUVIÈRE
Nyons (26)

BOIS
FRANÇAIS
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Cette grande maison normande (240 m2 et 80 m2 de garage) a été construite pour répondre 
aux performances thermiques de la RT2012, sans pour autant chercher à être labellisée, ni 
mesurer précisément ses consommations. Son plan relativement simple en R+1 est très 
compact de façon à limiter les déperditions énergétiques. Posée sur un vide sanitaire et 
une dalle béton, la construction ossature bois a été réalisée sur site, sans préfabrication 
en atelier. Les parois extérieures sont triplement isolées : 145 mm de laine de verre entre 
les montants, 80 mm côté intérieur et 22 mm de fibre de bois à l’extérieur. Les façades 
sont revêtues de lames de bardage en pin peintes industriellement en blanc, et les côtés 
de la construction sont soulignés par des baguettes d’angle noir qui dialoguent avec 
les nombreuses menuiseries en aluminium, également couleur d’encre. L’ensemble du 
volume intérieur est chauffé par un unique poêle à bûche de puissance standard : la large 
trémie et la cage d’escalier (environ 3,50 m de côté) placée au cœur de la maison jouent les 
cheminées thermiques et suffisent à répartir la chaleur dans tout l’habitat. À l’extérieur, 
le platelage de la terrasse en bois est réalisé en lames de pin autoclavé teintes en marron.

ARCHITECTE LEGRAND ALAIN (76) • ENTREPRISE BOIS CONCEPTION CHARPENTE (76)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (27) 

SURFACE SHON 240 m2 • COÛT TOTAL* 200 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 80 000 € HT

SWAN
Saint-Pierre-du-Bosguerard (27)

8786

Logements individuels > 120 m2



La maison se situe sur un terrain pentu et doit faire le relais entre la route d’accès (au niveau du rez-de-chaussée), et le jardin situé 2,5 m plus 
haut. Un décaissé sur la parcelle prolonge le niveau de la route sur l’emprise de la construction. Depuis cette plate-forme, la maison ossature 
bois s’élance sur trois étages. La charpente est constituée de 4 fermes en sapin, contreventées par les murs ossature bois des deux pignons et 
du mur nord, et par une croix de Saint-André au sud. Au premier étage, deux plateaux supportés par des tirants métalliques qui prolongent les 
arbalétriers, viennent en porte-à-faux au-dessus du jardin. Le procédé de climatisation et de ventilation est délibérément mis en scène dans un 
jeu avec les éléments. Le mur Trombe est ici réinterprété pour prendre la forme de quatre murs gaines en brique, connectés entre eux et mis 
en pression par l’air préchauffé d’un puits canadien. Cet air est ensuite encore réchauffé au contact du poêle à bois et de son conduit. En été, 
grâce au grand toit de zinc à joint debout qui abrite les abords immédiats de la maison, les rayons du soleil n’atteignent plus les baies vitrées 
et le mur Trombe, rafraîchi par le puits canadien, devient alors climatiseur naturel.

ARCHITECTE ARBA - JEAN-BAPTISTE BARACHE & SIHEM LAMINE 
ARCHITECTES (75)
ENTREPRISES BOIS DUHAMEL (SARL) (76), MENUISERIE CAUCHOIS (27)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (27)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BET SBM (07)

SURFACE SHON 175 m2 • COÛT TOTAL* 253 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 102 000 € HT
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LA MAISON RELAIS
Gaillon (27)

Logements individuels > 120 m2



EN LÉVITATION
Combrit (29)

Cette maison est noyée dans la végétation qui l’entoure, en bordure d’un 
site Natura 2000. Les grands arbres composent un écran protecteur de 
l’intimité, vis-à-vis du voisinage. Aussi l’architecture compacte, ouverte au 
sud et à l’ouest, et de très bonne performance thermique, évoque-t-elle de 
par son dessin une cabane perchée. La forte déclivité du terrain a conduit 
à la création d’une habitation en deux volumes appuyés sur un sous-sol 
maçonné (atelier et garage). Le premier en haut de la pente, sur deux 
niveaux accueille les pièces de vie en bas et l’espace des enfants à l’étage 
(chambres, jeux, salle d’eau…). Ce volume en ossature bois est couvert d’un 
bardage en panneaux composites gris sombre pour une association plus 
douce avec les toits en ardoises des environs. Le second module, également 
en ossature bois et couvert de pin douglas, conçu sur un seul niveau est 
indépendant du premier et consacré à l’espace parental. De plain-pied avec 
les pièces à vivre et donc surélevé par rapport au terrain grâce à un système 
quadripode métallique, il est adossé aux arbres proches comme une cabane 
dans les arbres. Les deux volumes sont liés par l’espace d’entrée, avec une 
transparence est-ouest. Très bien isolée, la maison atteint le niveau de 
consommation énergétique BBC RT2012.

ARCHITECTE PIERRE-YVES LE GOAZIOU ARCHITECTE (29)
ENTREPRISE BOIS MCA SCOP (29)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (29)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BEMH (29)

SURFACE SHON 159 m2 • COÛT TOTAL* 225 415 € HT
COÛT DU LOT BOIS 105 177 € HT
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Le terrain d’une forme complexe se compose d’une pinède qui s’épuise sur une falaise offrant un vaste panorama au nord vers les contreforts 
des Cévennes et le Pic Saint-Loup. La maison s’étire le long de la falaise, et l’ensemble des pièces profite des vues côté nord et du soleil côté 
sud. La construction est un rectangle de 42 m par 6 m. Au pied de la falaise passe une route départementale, la maison forme un mur antibruit 
qui protège les espaces extérieurs au sud des nuisances. La cuisine est le seul élément en béton : il s’encastre délicatement dans la colline et 
apporte de l’inertie thermique au projet. Le reste de la construction est réalisé en ossature bois, coiffé de caissons de toiture en bois et bardé de 
red cedar. L’isolation est très renforcée (trois couches), couplée à l’implantation bioclimatique, elle permet de limiter les besoins en chauffage 
qui sont satisfaits par un plancher chauffant couplé à une PAC. La toiture plate est en partie végétalisée, son altimétrie a été calculée pour 
ne pas gêner la vue des maisons existantes voisines. Les larges ouvertures à galandage en aluminium permettent de fusionner intérieur et 
extérieur. Des stores brise-soleil forment une protection solaire efficace en toutes saisons et gèrent également l’intimité des pièces.

ARCHITECTE SARL BOYER PERCHERON ASSUS (34) • ENTREPRISE BOIS STRUCTURES BOIS COUVERTURE (34)• MAÎTRE D’OUVRAGE A & O (34)

SURFACE SHON 250 m2 • COÛT TOTAL* 350 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 100 000 € HT

VILLA A & O
Castelnau-le-Lez (34)

© Assus

BOIS
FRANÇAIS
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Le projet est situé dans un lotissement boisé 
de pins au cœur du Golf de Biscarrosse 
(40), sur un terrain en pente avec une vue 
privilégiée sur le green. La maison, par un 
amas de plusieurs volumes superposés, 
s’adapte au dénivelé naturel du terrain dans 
un langage contemporain. Le volume bas, en 
maçonnerie et enduit blanc, abrite le garage 
côté rue et la grande suite parentale côté 
golf. Le volume haut est structuré par deux 
poutres en lamellé-collé qui franchissent 
une portée de 9,2 m sans poteaux et par 
des murs ossature bois isolés entre les 
montants et en intérieur. Il est couvert d’un 
bardage en douglas non traité et contient 
l’ensemble des autres chambres et salles 
de bain. Reposant sur le premier volume 
de manière perpendiculaire, il dégage une 
terrasse vers le golf. Sous le volume en bois, 
à moitié encastré dans la pente, se situe 
alors la grande pièce à vivre, dont les parois 
totalement vitrées sur les côtés est, ouest 
et sud gomment les limites entre intérieur 
et extérieur. La toiture du rez-de-chaussée, 
visible depuis la terrasse de l’étage, est en 
bac acier couvert d’une surtoiture en lames 
de douglas. Les terrasses en bois à l’extérieur 
sont en pin des Landes traité par autoclave. 
Les escaliers intérieurs sont en pin.

MAISON
DU GOLF
Biscarrosse (40)

ARCHITECTE SARL OECO ARCHITECTES (31)
ENTREPRISE BOIS VALÉRO (40)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (40)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ACE INGÉNIERIE (40)

SURFACE SHON 262 m2 • COÛT TOTAL* 490 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 120 000 € HT
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Afin de faciliter l’obtention du label Passivhauss, la forme de la maison est 
simple : un rectangle avec un toit plat, et de grandes ouvertures vers le sud 
et l’ouest. La structure en ossature bois est remplie de 220 mm de laine de 
bois entre les montants, contreventée par l’intérieur. De la fibre de bois rigide 
(60 mm) est ajoutée côté extérieur, et de la fibre de bois souple (60 mm) vient 
compléter l’isolation côté intérieur. La structure repose sur une dalle bois, isolée 
par 320 mm de ouate de cellulose, et elle est chapeautée par une charpente 
en lamellé-collé de 440 mm, isolée en partie haute par de la laine de bois et en 
partie basse de la ouate de cellulose. Les menuiseries françaises mixtes bois/
alu sont isolées par du liège sur les dormants et posées en tunnel pour éviter 
les ponts thermiques. Sachant que la maison serait impressionnante en volume 
par sa forme cubique, le choix du revêtement extérieur était important. Il unit 
différents matériaux, des plaques de tôles de couleur, un bardage en pin saturé 
gris en provenance d’une entreprise française et des menuiseries vivement 
colorées. Les matériaux ont été choisis en tenant compte de leur empreinte 
écologique générale, des émissions de COV aussi réduites que possible et de la 
proximité de ressources pour ce qui concerne les approvisionnements en bois.

LA MAISON PASSIVE ARC-EN-CIEL
Orchaise (41)
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ARCHITECTE 
M. BELLIER (41)
ENTREPRISE BOIS 
SARL MAISONS BOIS 2F (41) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (41)

SURFACE SHON 168 m2 
COÛT TOTAL* 362 000 € HT • 
COÛT DU LOT BOIS 135 700 € HT

Logements individuels > 120 m2



Le terrain est orienté sud-est avec une vue très large sur le Val de Loire, dans 
une position et une topographie caractéristique de la commune du Cellier 
(44). Cela a guidé l’implantation, la volumétrie et l’écriture architecturale du 
projet. La maison s’aligne sur le garage préexistant, côté rue et côté jardin 
et se met en retrait de la limite de propriété à l’ouest. Le plan ainsi créé 
forme un carré de 8,50 m de côté. La construction s’inscrit dans la pente 
du terrain et profite de la déclivité pour créer des niveaux de planchers et 
des volumétries variés, jusqu’à la grande façade qui s’ouvre au sud, vers 
le panorama. Le rez-de-chaussée compose un socle de béton sur lequel 
viennent se poser deux niveaux d’ossature bois isolés entre les montants et à 
l’intérieur. L’aménagement intérieur met en avant l’utilisation de la structure 
bois en laissant apparent le solivage du plancher du R+1 et par l’utilisation 
du bois dans l’expression de la coursive et des escaliers. Sur trois des parois 
extérieures, un bardage en mélèze sans finition habille naturellement le 
bâtiment. En façade sud le bois permet la structuration et l’élancement du 
volume par un poteau central toute hauteur au milieu d’une surface très 
vitrée, qui fait du pignon le lieu de rencontre entre architecture et paysage.

ARCHITECTE BORIS NAULEAU ARCHITECTURES (44)
ENTREPRISE BOIS SARL FOUCHER (44) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (44)

SURFACE SHON 153 m2 • COÛT TOTAL* 136 400 € HT • COÛT DU LOT BOIS 44 700 € HT

LE PERCHOIR
Le Cellier (44)
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Nichée entre ville et dune, à deux pas de la plage de Malo à 
Dunkerque (59), la maison-agence des architectes innove dans son 
contexte : une construction toute en bois, de hautes performances 
énergétiques. L’ouvrage de quatre niveaux est constitué d’un 
assemblage de murs à ossature bois, de planchers CLT et d’une 
charpente en lamellé-collé. L’ensemble, contreventé par une cage 
d’escalier centrale, monobloc en acier, est installé sur la dalle béton 
du rez-de-chaussée. Le montage, le clos couvert, le second œuvre 
et les finitions ont pu être concentrés sur cinq mois de chantier. 
Les façades tramées jouent sur une alternance entre vitrages, 
volets coulissants et bardage pré-grisé en pin douglas composé 
de clins horizontaux jointifs à l’aspect ajouré. La construction est 
dotée d’une isolation équivalente à celle des bâtiments passifs. 
Les surfaces vitrées généreuses permettent de profiter d’un apport 
solaire conséquent qui est complété en hiver par le fonctionnement 
du poêle à bûches équipé d’un accumulateur de chaleur. Une 
centrale thermodynamique, récupérant les calories excédentaires 
pour le chauffage de l’eau sanitaire, assure la gestion optimale 
des températures et du renouvellement d’air dans les volumes 
intérieurs.

AGENCE ET 
HABITATION À 
DUNKERQUE
Dunkerque (59)
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ARCHITECTE SARL SOCKEEL ARCHITECTES (59)
ENTREPRISE BOIS GOUDALLE CHARPENTE (62)
MAÎTRE D’OUVRAGE SCI OLSO (59)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE INGÉBOIS STRUCTURES (59)

SURFACE SHON 180 m2 • COÛT TOTAL* 290 000 € HT

BOIS
FRANÇAIS
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La pente est ici considérée comme 
une situation exceptionnelle, donnant 
prétexte à concevoir l’habitation 
autrement : déconstruire les modèles 
de l’habitat « classique », en jouant 
sur les possibilités d’implantation 
dans la pente. Afin de tirer parti au 
mieux de la déclivité du terrain et de 
l’exiguïté de sa zone constructible, 
le volume bâti s’encastre dans le 
relief pour limiter l’impact visuel. Les 
parties de la maison qui émergent 
permettent de retrouver des 
prolongements directs et multiples 
des pièces de vie vers l’extérieur. 
L’habitation est conçue suivant des 
principes bioclimatiques simples, 
mais ayant depuis longtemps prouvé 
leur efficacité : construction semi-
enterrée à l’exception de la façade 
sud pour favoriser les apports solaires 
directs, orientation optimisée, 
isolation extérieure renforcée… La 
maison est littéralement creusée 
dans la colline. Elle paraît solidement 
ancrée dans le relief et s’entoure 
de terrasses qui dialoguent avec 
la pente naturelle. L’inertie de la 
structure béton enterrée est associée 
à une enveloppe parfaitement isolée, 
ainsi qu’à une ossature bois placée 
dessus et remplie de 215 mm de 
ouate de cellulose. Celle-ci est 
renforcée en face externe par 60 mm 
de laine de bois dense qui gomme 
les ponts thermiques. À l’extérieur, 
les bardages et les platelages des 
terrasses sont réalisés en mélèze non 
traité.

MAISON DANS
LA PENTE

Guebwiller (68)

ARCHITECTE AJEANCE (67)
ENTREPRISE BOIS BOIS 2 BOO (67)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (69)

SURFACE SHON 170 m2 
COÛT TOTAL* 220 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 72 500 € HT
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Le projet situé à Collonges au Mont d’Or (69), cherche à établir une relation 
sereine avec le paysage. Le site relativement préservé est en légère pente, 
orienté plein sud à l’entrée des Monts d’Or. Le plan s’organise autour 
de terrasses extérieures, qui structurent l’opération en un élancement 
horizontal. La conception bioclimatique favorise les nombreuses ouvertures 
au sud et la performance du bâti, tout en valorisant les matériaux biosourcés 
de filières proches qui permettent de réduire l’énergie grise nécessaire à ce 
projet. La volumétrie de la maison, étudiée en détail, assure des apports 
solaires généreux en hiver et protège les baies vitrées des rayons solaires 
d’été. Entièrement préfabriqués en atelier pour une meilleure performance 
et une parfaite étanchéité à l’air, les murs ossature bois sont isolés entre 
les montants par 220 mm de laine de bois, et 60 mm de fibre de bois rigide 
à l’extérieur. Un bardage en douglas de Haute-Loire traité par autoclave 
habille les façades, en alternance avec des panneaux composites. Pour 
la toiture-terrasse, une charpente bois en lamellé-collé d’épicéa du Jura 
supporte 240 mm d’isolant protégé par la membrane d’étanchéité.

ARCHITECTE TRAVIS HEPBURN (69)
ENTREPRISE BOIS JOURNET BOIS (69) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (69)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ARBORESCENCE (73)

SURFACE SHON 170 m2 • COÛT TOTAL* 480 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 170 000 € HT

HEPBURN HOUSE
Collonges-au-Mont-d’Or (69)
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AU COEUR DU JARDIN
Saint-Victor-L’abbaye (76)

Le projet s’implante au milieu d’un grand parc arboré, protégé par les haies 
et la grande hêtraie qui délimitent la parcelle. La maison suit l’orientation 
sud-est nord-ouest des constructions avoisinantes et a été conçue comme un 
bâtiment compact afin de limiter les déperditions thermiques. Les ouvertures 
sont réparties en fonction des vues et de l’orientation, afin de bénéficier au 
maximum des apports solaires en hiver. Au rez-de-chaussée, une terrasse 
couverte organise les espaces principaux de la vie commune : salon, salle 
à manger et cuisine, favorisant les vues en diagonale et la transparence 
intérieur-extérieur. À l’étage, les chambres et les terrasses offrent des vues 
dirigées sur le grand paysage des vallées avoisinantes. La structure des murs 
est en ossature bois, préfabriquée en atelier, et isolée entre les montants 
par 220 mm de ouate de cellulose. Les planchers sont en dalles en bois 
massif de 120 mm d’épaisseur et 8 m de long correspondant à la portée de 
la maison. En façade, le bardage en mélèze à couvre-joint, est conçu pour 
pouvoir résoudre différentes configurations avec une même solution (parties 
opaques, ouvertures filtrées, garde-corps). Il a été traité en atelier au sulfate 
de fer afin d’assurer un grisaillement homogène.

ARCHITECTE NUBUQNU ARCHITECTES (76)
ENTREPRISE BOIS LES AIRELLES (76) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (76)

SURFACE SHON 202 m2 • COÛT TOTAL* 390 000 € HT
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LA GRANGE
Grosrouvre (78)

Cette maison ossature bois, conçue selon les principes de 
l’architecture bioclimatique, vient se poser en lisière de village 
en s’inspirant de l’architecture vernaculaire des campagnes, 
loin de la typologie des pavillons trop souvent encouragée. Le 
bardage et les volets de mélèze à claire-voie qui enveloppent 
la totalité des façades, les débords de toit et l’échelle des 
ouvertures lui donnent des allures de grange. Dans une 
enveloppe classique et authentique elle propose un intérieur 
atypique et généreux. La construction est posée sur une dalle 
béton sur laquelle est déployé un réseau chauffant enrobé d’une 
chape anhydrite et recouvert d’un béton ciré. Cinq fermes 
portées par des refends en ossature bois soutiennent le plancher 
bois de l’étage et la couverture. Les refends débordent au-delà 
des façades, et ménagent des espaces de rangement extérieur 
entre l’enveloppe chauffée et la vêture de tasseaux de mélèze. 
Les murs ossature bois des façades nord et sud assurent le 
contreventement longitudinal. Toute la vêture et les menuiseries 
sont en mélèze, l’agencement intérieur est en contre-plaqué. Le 
rez-de-jardin est couvert d’un béton ciré gris souris (sur la chape 
anhydrite qui enrobe le plancher chauffant), et l’étage d’un sol 
en caoutchouc naturel jaune.

ARCHITECTES 
ARBA - JEAN-BAPTISTE BARACHE & SIHEM 
LAMINE ARCHITECTES (75), M. BOUVIER (78)
ENTREPRISES BOIS TOSCO (74),
MENUISERIE RESSY (71) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (78)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE 
ESPACE CHARPENTE (74)

SURFACE SHON 228 m2

COÛT TOTAL* 303 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 175 000 € HT

©
 F

ra
nç

oi
s 

Le
 G

ue
n

©
 F

ra
nç

oi
s 

Le
 G

ue
n

©
 F

ra
nç

oi
s 

Le
 G

ue
n

Logements individuels > 120 m2



LOGEMENTS INDIVIDUELS
INFÉRIEURS À 120M2

98 99



VILLAS JUMELLES DANS 
L’ÉCOQUARTIER DU SÉQUÉ
Bayonne (64)

Les deux villas labellisées BBC Effinergie sont identiques et construites comme deux volumes abstraits sculpturaux en bois, s’inscrivant en 
douceur dans l’espace naturel boisé. Chaque bâti est habillé d’une grande écharpe réalisée avec une trame de petits bois verticaux aux entraxes 
étudiés, qui se développe en spirale à la manière d’un trombone déployé. Cette écharpe, tel un paravent ou une jalousie, constitue un écran à la 
fois perméable à la vue et au rayonnement solaire et protecteur de l’intimité de l’habitation et de son espace extérieur à vivre. La construction, 
bien que composite, fait la part belle au bois. L’ossature principale constituant les pilotis et l’ossature du logement est réalisée en poteaux 
poutres béton, inspirée de l’ossature économique « Dom-ino » mise au point par Le Corbusier en 1914. Les façades composites sont constituées 
d’ensembles préalablement montés en atelier. Le remplissage de l’ossature bois est réalisé avec une laine de verre rigide sur laquelle est fixé un 
pare-pluie, puis des liteaux horizontaux. La vêture extérieure, fixée sur ces liteaux est réalisée à l’aide de voliges non rabotées de pin maritime 
autoclavé classe 4 brun avec couvre-joint saillant de même nature.

ARCHITECTE DL & ASSOCIÉS (64)
ENTREPRISE BOIS EGOIN (64)
MAÎTRE D’OUVRAGE
SEIXO PROMOTION (64)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE
COBET (64)
ÉCONOMISTE PASTIER (33)

SURFACE SHON 170 m2 
COÛT TOTAL* 238 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 110 542 € HT©
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MAISON DANS LA PRAIRIE
Lisieux (14)

Tous les usages de l’habitat sont condensés dans 78 m2, et profitent d’un 
dispositif d’ouverture extrêmement généreux, l’enjeu étant la perception 
aiguë de l’environnement plutôt que la surface. Cette maison conçue selon 
les principes de l’architecture bioclimatique, est posée sur 10 dès béton 
qui l’isolent de l’humidité et évitent toute modification de la topographie 
naturelle. La charpente est constituée de cinq fermes en mélèze portées et 
contreventées par les murs ossature bois isolés en laine de bois. Le solivage 
bois du plancher supporte un platelage en dalle d’OSB, destiné à recevoir un 
plancher en chêne. Le bardage est en mélèze, et les menuiseries en mélèze 
d’origine française. Le cloisonnement et les doublages sont en Fermacell sur 
ossature bois, complétés par des panneaux coulissants trois plis de sapin. Sa 
compacité et sa petite taille sont les premiers critères de réduction de son 
empreinte écologique. Orientée au sud, elle optimise l’effet de serre avec ces 
grandes baies coulissantes. La toiture débordante est en bac acier anthracite. 
Elle est dessinée pour récupérer les eaux de pluie et recevoir le panneau 
thermique du chauffe-eau solaire. Un poêle à bois, des toilettes sèches, et 
une phyto-épuration complètent le dispositif écologique.

ARCHITECTE ARBA - JEAN-BAPTISTE BARACHE & SIHEM LAMINE ARCHITECTES (75)
ENTREPRISES BOIS TOSCO (74), MENUISERIE CAUCHOIS (27) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (14)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE ESPACE CHARPENTE (74)

SURFACE SHON 78 m2 • COÛT TOTAL* 113 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 71 000 € HT
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Ce projet est destiné à une famille de quatre personnes. Le terrain, issu d’une 
ancienne propriété plantée principalement de chênes, a conduit à imaginer 
une architecture simple, sobre, sans artifice et sachant se faire accepter par son 
environnement. L’implantation de la construction tient compte de la course du 
soleil dans la journée ainsi que de la présence des grands chênes qui ont été, 
pour la plupart préservés. Construite sur deux niveaux, la maison se décline 
en un ensemble de pièces de vie au rez-de-chaussée s’ouvrant sur la terrasse 
extérieure et de trois chambres et deux salles d’eau à l’étage. Le terrain étant 
particulièrement accidenté, la maison est fondée sur des appuis ponctuels. Le 
plancher du rez-de-chaussée est constitué de poutres en lamellé-collé et les 
murs sont réalisés en ossature bois, isolés entre les montants et par l’extérieur. 
La terrasse en bois sur pilotis est ancrée sur des plots en béton. Les revêtements 
de façade, constitués de bardage en douglas au rez-de-chaussée et de zinc 
quartzé à l’étage et sur la toiture, tiennent compte d’un environnement végétal 
très salissant. La performance de l’enveloppe permet de minimiser les recours au 
chauffage, le projet est d’ailleurs labellisé HPE 2012.

ARCHITECTE CHRISTOPHE RIVALLAND ARCHITECTE (17)
ENTREPRISE BOIS CHARPENTE MENUISERIE BILLY (79) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (17) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE CHARPENTE MENUISERIE BILLY (79)
ÉCONOMISTE CHRISTOPHE RIVALLAND ARCHITECTE (17)

SURFACE SHON 112 m2 • COÛT TOTAL* 165 300 € HT • COÛT DU LOT BOIS 48 300 € HT

MAISON 
DANS LES
ARBRES
Saint-Sulpice-de-Royan (17)
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Idéalement située sur un versant sud, profitant d’une vue 
ouverte sur le plateau Limousin de Millevaches (23), la 
maison est posée sur pilotis de bois et plots en béton. Le 
cœur de la maison est une pièce à vivre multifonctionnelle. 
La partie arrière, aménagée en bibliothèque, permet de 
conserver la vue sur le paysage même assis et de recevoir 
sous le plancher une masse de sable qui permet une 
bonne inertie thermique. Un poêle à bois au centre de ce 
volume, chauffe toute la maison. Une terrasse en douglas, 
s’avançant sur des pilotis en bois, couverte d’une structure 
bois destinée à recevoir de la végétation grimpante prolonge 
le volume vers le paysage. De part et d’autre, la cuisine et la 
chambre s’ouvrent sur la vue. La terrasse surélevée permet 
également d’abriter la voiture. La structure bois du projet 
est entièrement réalisée en poutres en I à âme de bois, isolée 
par 300 mm de ouate de cellulose, renforcée à l’extérieur 
par une isolation continue supplémentaire en fibre de bois. 
Les menuiseries sont en bois et la toiture est en bac acier. 
Le bois a été choisi naturellement comme ressource locale. 
La maison dispose d’un système de récupération des eaux 
de pluie et d’un chauffe-eau solaire.

ARCHITECTE VIRGINIE FARGES (19)
ENTREPRISE BOIS AMBIANCE BOIS (23) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (23) 

SURFACE SHON 100 m2 • COÛT TOTAL* 163 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 115 600 € HT
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MAISON DANS UN ÉCO-HAMEAU
Faux-La-Montagne (23)
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Pour répondre à la demande d’une habitation en ossature bois à la fois 
originale et économique, la réponse s’est articulée autour d’un mur incliné et 
de sa pente de toit unique qui confère au projet une volumétrie différente. Le 
retrait de la façade au niveau du séjour permet de libérer une vaste terrasse 
couverte. Le projet se pose avec légèreté sur le sol sableux des Landes comme 
un objet en transition à l’empreinte fugitive. Le blanc pur de la boîte inclinée 
illumine l’ensemble tandis que le bardage en pin peint en gris résonne avec le 
sable argenté du sol. Le plancher est posé sur des pieux vissés sans ajout de 
béton. La part du bois est donc prépondérante : plancher, charpente, ossature 
mais aussi cloisonnement et isolation en fibre de bois. Pour sa souplesse 
formelle mais aussi pour sa légèreté structurelle la construction bois était ici 
une évidence. L’approche environnementale est traduite par un rapport au 
sol non destructif, une orientation sud et une terrasse couverte orientée sud-
est, protégée des vents dominants et permettant une régulation des apports 
solaires par des stores fixés à l’aplomb des poteaux ronds. La façade nord est 
très protégée et de faible hauteur, limitant la surface de déperdition thermique. 
Le chauffage est assuré par un unique poêle à granulés.

ARCHITECTE ARMELLE CANCHON 
ATELIER D’ARCHITECTURE ARC-EN-BOIS (33)
ENTREPRISE BOIS SARL YVES LABORDE (64)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (40) 

SURFACE SHON 108 m2 
COÛT TOTAL* 120 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 32 000 € HT

MAISON INCLINÉE
Tosse (40)
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Le terrain se situe dans le centre de Batz-sur-Mer (44), avec un 
règlement qui favorise une écriture architecturale traditionnelle. 
Il prend la forme d’une lanière avec un talus qui plonge de 
cinq mètres sur un cœur d’îlot de potagers avec une vue sur 
les marais salants et l’église de Guérande. Les contraintes de 
sol obligent à s’éloigner du talus, et le volume constructible 
devient compact et vertical. Le projet cherche à remplir au 
mieux le volume permis par le PLU tout en ménageant des 
qualités spatiales. Ainsi les planchers à l’intérieur du volume 
se développent en gradins. Ils sont réalisés en panneaux de 
bois massif, laissés apparents tant en plafond qu’au sol. Cet 
affinement de la structure des planchers à permis des hauteurs 
de plafonds plus importantes dans les pièces de vie et d’insérer 
une chambre supplémentaire sous comble. Cette recherche 
d’une structure fine dans le plan horizontal est poursuivie 
jusqu’en toiture où les caissons de toit isolés permettent 
moins d’épaisseur qu’une toiture traditionnelle. Les structures 
verticales sont réalisées en murs ossature bois, isolés entre les 
montants et à l’intérieur. Les façades reçoivent un bardage en 
lames de douglas sans finition, également mises en œuvre pour 
la réalisation des volets sur glissière.

ARCHITECTE ARMELLE CANCHON 
ATELIER D’ARCHITECTURE ARC-EN-BOIS (33)
ENTREPRISE BOIS SARL YVES LABORDE (64)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (40) 

SURFACE SHON 108 m2 
COÛT TOTAL* 120 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 32 000 € HT

ARCHITECTE 
BORIS NAULEAU ARCHITECTURES (44)
ENTREPRISES BOIS SARL FOUCHER (44),
MENUISERIE AUDUREAU (85)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (75) 

SURFACE SHON 110 m2 
COÛT TOTAL* 216 800 € HT
COÛT DU LOT BOIS 76 000 € HT

LA MAISON
SALÉE
Batz-sur-Mer (44)
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Construire 80 m2 habitables labellisés BBC avec un budget 
très serré, s’inscrire dans un contexte de ZAC imposant 
redents et stationnements intégrés, le tout sur une 
parcelle exiguë de 215 m2, tels sont les objectifs ambitieux 
de ce projet. De cette somme de contraintes résulte 
une maison qui, par ses volumes imbriqués, développe 
des espaces extérieurs intimes et protégés du vent, 
prolongeant les pièces à vivre. Par leur positionnement et 
leur proportion, les percements répondent à des volontés 
de cadrage sur l’extérieur, tout en favorisant les apports 
solaires passifs. Les volumes chauffés sont composés 
d’une ossature bois principale isolée entre montants, 
complétée par une contre-ossature recevant une couche 
croisée d’isolation minimisant les ponts thermiques et 
offrant une paroi performante à épaisseur raisonnable. Un 
lattage technique complète la composition, permettant 
un traitement soigné de l’étanchéité à l’air et limitant 
les traversées du pare-vapeur lors de la réalisation du 
second-œuvre. Les façades sont revêtues d’un bardage 
en douglas. Les menuiseries extérieures bois / aluminium 
apportent la chaleur et l’esthétique du châtaignier tout 
en minimisant l’entretien.

ARCHITECTE BRUT ARCHITECTES (44)
ENTREPRISE BOIS HABSYS BOIS (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (44) 

SURFACE SHON 89 m2 
COÛT TOTAL* 115 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 47 643 € HT

ANTI-PAVILLON
Saint-Marc-sur-Mer (44)
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Ce projet s’inscrit dans la continuité des travaux sur le design végétal menés par le concepteur 
de la maison. La maison se présente sous la forme d’une coque en bois entièrement recouverte 
de végétation. La terre et les plantes protègent de la chaleur en été et du froid en hiver. Logée 
sous une vague végétale, elle représente à la fois un paysage prenant la forme d’une petite 
colline, un jardin sauvage grâce à son ensemencement spécifique et un objet, puisque sa 
structure, décollée de 45 cm du sol, donne l’impression visuelle d’un élément autonome flottant 
et mobile. Le bâtiment est construit en bois sur une dalle béton. La charpente est en lamellé-collé 
d’épicéa et la coque en planches de bois massif. L’intérieur est entièrement voûté, à l’image des 
habitats troglodytes et toutes les pièces ouvrent sur le jardin ou la terrasse. Hormis une qualité 
d’habitat singulière, la maison induit de substantielles économies d’énergie. Les murs pignons 
réalisés en panneaux de bois intégrant une forte isolation sont doublés sur l’extérieur d’une 
paroi en polycarbonate avec interposition d’un vide d’air. Cette solution technique associée à la 
végétalisation de la coque rend la maison pratiquement passive.

ARCHITECTE BRUT ARCHITECTES (44)
ENTREPRISE BOIS HABSYS BOIS (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (44) 

SURFACE SHON 89 m2 
COÛT TOTAL* 115 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 47 643 € HT

ARCHITECTE 
NADEAU PATRICK (75)

ENTREPRISE BOIS
LES CHARPENTIERS CHAMPENOIS (51)

MAÎTRE D’OUVRAGE PLURIAL NOVILIA (51)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE 

HAAS-WEISROCK SA (88)
ÉCONOMISTE SOCREL (51)

 
SURFACE SHON 116 m2 

COÛT TOTAL* 275 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 87 500 € HT
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Sillery (51)
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Le centre historique du Bourg de Joinville (52) se caractérise par un tissu de 
rues avec des alignements de façades aux gabarits similaires. La ville réalise 
un projet de référence pour la préservation de son patrimoine. L’ensemble 
intérieur du bâtiment est purgé à l’exception de la façade sur rue et des 
poutres transversales qui assurent le maintien structurel des mitoyens. 
La façade sur rue caractéristique est restaurée à l’identique. Celle, sur la 
cour exiguë et profonde, est reprise dans sa totalité en ossature bois avec 
un bardage extérieur en inox qui reflète la lumière et l’environnement, liant 
ainsi l’intervention contemporaine aux bâtiments voisins anciens. L’isolation 
thermique intégrée à l’ossature bois préfabriquée est réalisée en panneaux de 
laine de bois dense qui assure la régulation hygrométrique intérieure et une 
excellente isolation phonique. Les planchers, repris par les poutres existantes, 
sont recouverts de panneaux semi-rigides en laine de bois et d’un panneau 
de particule qui reçoit les revêtements de sol. La solution de réhabilitation 
en ossature bois permet une indépendance structurelle et un faible impact 
de chantier dans un tissu existant tout en satisfaisant aux exigences de 
performance de la RT2012.

ARCHITECTE CABINET JEAN-ANDRÉ MARTIN ARCHITECTE DPLG (52) 
ENTREPRISES BOIS SARL BUGUET (52), SARL AUDINOT JIM (52)
MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE DE JOINVILLE (52)
 
SURFACE SHON 74 m2 • COÛT TOTAL* 195 196 € HT • COÛT DU LOT BOIS 63 544 € HT

RÉHABILITATION
D’UN LOGEMENT
COMMUNAL
Joinville (52)
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ARCHITECTE 
SEBASTIAN NIEMANN EIRL D’ARCHITECTURE (59)
ENTREPRISES BOIS
BOISSIMMO (59),
L’ATELIER DU BOIS CRÉATION (59),
BOUILLON (62)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (59)
 
SURFACE SHON 110 m2 
COÛT TOTAL* 168 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 69 000 € HT
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MAISON NOUVELLE AVENTURE
Lille (59)

Le projet porte sur la réhabilitation d’une maison en bande située sur la 
place du marché à Lille-Wazemmes (59), scrupuleusement conservée dans 
son état d’origine de 1873. L’implantation d’une nouvelle cage d’escalier 
modèle cette rénovation tant à l’extérieur qu’à l’intérieur : tandis que la 
façade côté marché est conservée, le projet se focalise ainsi sur l’intérieur 
de l’îlot. Le rez-de-chaussée et l’escalier sont remplacés par des volumes 
simples en bois. À l’intérieur, la nouvelle cage d’escalier structure les plans 
des trois étages dans l’adaptation aux nouveaux besoins d’habitation. Sa 
verticalité et ses ouvertures relient les différents espaces et offrent des 
vues cadrées sur l’extérieur. La structure de la cage d’escalier est réalisée 
en panneaux massifs. Les trois façades de l’escalier sont revêtues d’un 
bardage à claire-voie en douglas. Les joints soulignent sa verticalité et 
reprennent le dessin de l’escalier afin de renforcer une lecture du volume 
entier. La réhabilitation de l’existant impose une nouvelle isolation 
réalisée en panneaux de liège extrudés et enduits d’argile. Coiffant la salle 
à manger, une nouvelle terrasse en R+1 reçoit un platelage en douglas qui 
offre un écho aux façades de l’escalier.©
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MAISON 
SIMON
Le-Pont-de-Planches (70)

Le souhait du propriétaire : une maison fonctionnelle et confortable qui permette de mettre en valeur livres, bibelots, tableaux, et autres objets 
collectionnés au fil du temps. Cette habitation doit donc offrir une grande capacité de rangement et doit être facile à vivre. Elle est située 
sur une ancienne pâture légèrement en retrait du village depuis lequel on peut contempler un verger et en arrière-plan le clocher. Renvoyant 
explicitement à l’archétype de la maison “Monopoly” le volume est simple et se développe tout en longueur. Cette morphologie couplée 
aux matériaux habituellement apparentés aux hangars agricoles, permet d’intégrer la maison dans le paysage rural environnant. Soignée et 
performante, la construction de plain-pied est en ossature bois, isolée par 160 mm de laine de bois entre les montants et 60 mm côté intérieur. 
La charpente traditionnelle est en bois massif, et reçoit une couverture en bac acier. À l’extérieur, un bardage en mélèze non traité posé 
verticalement habille l’ensemble des façades, y compris celle située au sud qui accueille une terrasse en bois abritée par un débord de toit. 
Conformément à la volonté du client, de grandes bibliothèques en panneaux trois plis d’épicéa sont aménagées à l’intérieur.

ARCHITECTES MATHIEU NOËL ET ÉLODIE BONNEFOUS (25)
ENTREPRISE BOIS FRANCOMTOISE D’OSSATURE BOIS (70) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (70)

SURFACE SHON 110 m2 • COÛT TOTAL* 206 000 € HT
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MAISON AUTOCONSTRUITE
Lavaur (81)

À travers cette maison, le défi pour les architectes était de prouver que 
l’autoconstruction bien accompagnée, peut permettre de construire une 
maison avec un haut degré de prestations pour moins de 1 000 €/m2, sans 
négliger les soins apportés aux détails de finition. Ce projet a privilégié les 
matériaux sains et écologiques. Le terrain étant sujet à de forts écoulements 
d’eau de pluie, le projet est donc posé sur des fondations en pieux qui offrent 
le double avantage de surélever la maison de 50 cm au-dessus du terrain 
naturel, et de limiter le volume de terre excavée. L’implantation de la maison 
a permis de dégager deux jardins : un grand au sud sur lequel donnent toutes 
les pièces, et un autre minimal au nord qui sert de tampon entre l’arrière de la 
maison et la parcelle voisine. La structure de la maison est constituée de huit 
portiques en lamellé-collé et de murs en ossatures bois isolés par de la ouate 
de cellulose. L’étanchéité de la toiture-terrasse est assurée par une membrane 
EPDM. Le volume de la maison est habillé d’un bardage métallique pour 
l’essentiel et les parties abritées sont traitées par un bardage à claire-voie 
en douglas. La longue terrasse en bois longeant la maison, se retourne en 
casquette pour servir de protection solaire aux heures les plus chaudes de 
l’été. La totalité des besoins en chauffage est assurée par un poêle à bois.

ARCHITECTE ATELIER KIT ARCHITECTURE (31)
ENTREPRISE BOIS OPTIMAT (31) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (81)

SURFACE SHON 94 m2 • COÛT TOTAL* 105 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 40 400 € HT
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Implantée en limite de parcelle, cette petite construction, 
destinée à un père au rez-de-jardin, et à sa grande fille, à 
l’étage, s’illumine la nuit en transparence, telle une lanterne. 
Les deux lieux, indépendants, sont mis en relation par un patio 
et un escalier extérieur. Cette maison bioclimatique est petite 
et compacte pour réduire son empreinte écologique. L’effet 
de serre est ici utilisé en deux séquences : dans le patio abrité 
du vent il procure en hiver, une douce sensation de chaleur, 
et dans la maison grâce aux grandes baies de la façade sud. 
En déportant à l’extérieur l’escalier et son palier dans le patio 
lumineux, le lieu de la maison est étendu au-delà de l’emprise 
chauffée. On donne ainsi à habiter le jardin et le site, plutôt 
que seulement l’intérieur. La construction est posée sur une 
dalle béton laissée brute. Les murs ossature bois périphériques 
portent les planchers bois de l’étage et du toit-terrasse. 
La façade sud est doublée par une superstructure en acier 
galvanisé qui comprend l’escalier, son palier et une paroi de 
verre dépoli. Le bardage à claire-voie en mélèze français qui 
passe indifféremment devant les murs pleins, les fenêtres des 
WC et salles d’eau, et les baies de la façade nord, permet de 
maîtriser l’intimité des habitants.

LA LANTERNE
Les Lilas (93)
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ARCHITECTE ARBA - JEAN-BAPTISTE BARACHE & SIHEM 
LAMINE ARCHITECTES (75)
ENTREPRISE BOIS MENUISERIE JOLY ET COLAS (02)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (93)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BET SBM (07)

SURFACE SHON 45 m2 • COÛT TOTAL* 85 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 45 000 € HT
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EXTENSIONS
& SURÉLÉVATIONS

DE MAISONS INDIVIDUELLES

112 113



Les propriétaires souhaitaient agrandir leur maison pour 
créer notamment une chambre et une salle de bain 
supplémentaires. Le projet prend le contre-pied de ce 
programme et propose une extension qui accueille les futurs 
espaces de vie, réaménageant l’ancien séjour en zone privée. 
Elle prend l’aspect d’un volume cathédrale épuré qui se 
détache de la maison existante par une implantation décalée, 
à la perpendiculaire, en retrait sur la rue et tournant le dos au 
parking. L’extension se rattache à l’existant par une galerie 
qui fait le lien entre entrée et jardin et organise les espaces 
intérieurs. L’orientation des toitures préserve les apports de 
lumière naturelle et l’ensoleillement à l’intérieur de l’existant. 
Sur une dalle en béton, la nouvelle structure en ossature bois 
est doublement isolée en laine de bois. Des cadres en acier 
galvanisé entourent les grands vitrages pour les protéger 
du ruissellement de la pluie. En bardage, la modénature 
des bardeaux fendus de châtaignier de la région fait écho à 
l’appareillage des pierres de granit des constructions en place. 
Grâce à la performance des parois, le projet est très économe 
en énergie. En hiver, les besoins de chaleur sont satisfaits par 
un poêle à granulés et une citerne de récupération permet de 
valoriser les eaux pluviales.

POIGNÉE DE
CHÂTAIGNE
Vigneux-de-Bretagne (44)

ARCHITECTE TRISTAN BRISARD ARCHITECTE (44)
ENTREPRISES BOIS CHARPENTE YOU (44), JG DECO (44)

MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (44)

SURFACE SHON 70 m2 • COÛT TOTAL* 95 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 55 000 € HT
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Le projet concerne la surélévation et l’extension d’une maison de ville bâtie à la fin du XIXe siècle en banlieue parisienne (92). La maison existante 
disposait de faibles apports solaires qui ont incité à la recherche d’une nouvelle volumétrie rayonnante privilégiant les dispositions bioclimatiques 
pour optimiser les apports de lumière et de ventilation naturelles. La construction exploite l’étroitesse du terrain dans une distribution aérée 
et s’organise sur quatre niveaux de 35 m² chacun. La toiture se tend vers le sud et présente des baies qui font pénétrer le soleil vers l’atelier 
et les niveaux inférieurs par le biais de trémies généreuses. La structure bois a été choisie pour ses qualités techniques, économiques et 
environnementales (faible surcharge, matériaux sains, chantier propre, délais courts). Le traitement de l’enveloppe en bardage de mélèze de 
provenance française propose une modénature dynamique et continue qui associe les pignons à la façade. Le projet prend le parti d’une façade 
sophistiquée et pérenne qui associe une mise en œuvre soignée et des matériaux bruts. À l’intérieur, les escaliers, les portes et les parquets font 
également appel à une essence locale : le chêne massif.

EXTENSION
URBAINE
Malakoff (92)

ARCHITECTE CROIXMARIEBOURDON ARCHITECTURES (75)
ENTREPRISE BOIS PLBAT/CHARMEBOIS (91)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (92)

SURFACE SHON 140 m2 • COÛT TOTAL* 200 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 54 000 € HT
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Située dans un secteur empreint d’une architecture néo-provencale très prononcée, comme en attestait la construction existante, cette 
habitation se résumait à un petit volume maçonné couvert d’une toiture à deux pentes revêtues de tuiles canal. La façade sud était protégée 
par un auvent massif, dont l’orientation était de ce fait peu valorisée. L’extension qui double la surface habitable initiale est constituée de 
l’adjonction de deux volumes latéraux en ossature bois, venant animer la façade principale par un jeu de décalage. L’orientation nord des 
toitures monopentes débordant au sud a fait disparaître les aspects traditionnels de la maison initiale. La façade sud est largement percée 
d’ouvertures qui améliorent les capacités énergétiques passives de la construction. Une structure bois légère, qui peut être habillée de toiles 
selon les besoins, permet de réguler les apports solaires pour une parfaite gestion du confort d’été et d’hiver. L’extension a reçu une isolation 
thermique par l’extérieur, recouverte d’un enduit à la chaux de teinte ocre sur trois façades, la quatrième, côté sud, recevant un bardage en 
douglas en pose à claire-voie. Les terrasses sont réalisées en lames de robinier.

ARCHITECTE ETHIQUE ATELIER D’ARCHITECTURE (06)
ENTREPRISE BOIS TOIT ET BOIS (06) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (06)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE LA FIBRE BOIS (69)
ÉCONOMISTE BET PAILLARD (06)

SURFACE SHON 75 m2 • COÛT TOTAL* 280 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 115 000 € HT©
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EXTENSION BOIS 
BIOCLIMATIQUE
Saint-Jeannet (06)
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ARCHITECTE SOLARI & ASSOCIÉS (13)
ENTREPRISE BOIS EXE ECO CONSTRUCTION BOIS (13)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (13)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE
CALDER INGENIERIE BET (34)

SURFACE SHON 75 m2 • COÛT TOTAL* 189 400 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 138 600 € HT

ARCHITECTE ETHIQUE ATELIER D’ARCHITECTURE (06)
ENTREPRISE BOIS TOIT ET BOIS (06) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (06)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE LA FIBRE BOIS (69)
ÉCONOMISTE BET PAILLARD (06)

SURFACE SHON 75 m2 • COÛT TOTAL* 280 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 115 000 € HT

Ce projet de surélévation d’une maison traditionnelle 
de lotissement datant des années 1990, a été le prétexte 
pour travailler sur l’ensemble de la construction : 
rééquilibrer les proportions, offrir un aspect plus 
contemporain, et travailler sur la performance 
énergétique globale du bâtiment. Le projet s’articule 
autour de deux volumes ajoutés au R+1. Une des 
contraintes fortes du projet était de réaliser le chantier 
en site occupé par la famille. Pour des raisons pratiques 
(rapidité, légèreté et réduction des nuisances), le bois 
s’est imposé. Ce projet de surélévation bénéficie en 
outre, d’une conception bioclimatique. Il privilégie 
une orientation sud en proposant des ouvertures 
importantes sur cette façade qui sont protégées par 
la casquette en zinc et qui participent pleinement au 
confort des espaces créés. L’extension a été réalisée 
en utilisant les panneaux de structure Lignotrend dont 
les sous-faces ont été laissées apparentes. L’isolation 
de la surélévation est réalisée en fibre de bois ainsi 
que l’ITE de la partie existante de la maison. Le bois, 
présent en façade en avant-projet sous forme de lattis, 
n’a pu être laissé apparent à l’extérieur en raison du 
refus catégorique de l’architecte-conseil de la ville.

PLUS BELLE
LA VIE
Aix-en-Provence (13)
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Situé dans un quartier résidentiel de La Rochelle, ce projet a été guidé 
par la volonté de concevoir une habitation énergétiquement efficiente 
à l’architecture bioclimatique et contemporaine. L’échoppe existante 
a été enveloppée avec une isolation par l’extérieur en fibre de bois 
recouverte en bardage de zinc et de douglas, et poursuivie par un volume 
neuf en L côté jardin. L’extension bénéficie ainsi de trois orientations et 
communique largement vers l’extérieur grâce à une façade entièrement 
vitrée qui participe à l’ensoleillement généreux des pièces de vie. La 
cuisine et le salon profitent de la lumière venant du patio et se prolongent 
par une terrasse. Ce patio permet également d’opérer la transition avec 
les pièces de nuit, de préserver l’intimité et d’assurer une ventilation 
naturelle traversante. La charpente existante de la toiture en double 
pente a été conservée, elle se prolonge par une toiture-terrasse plus 
basse, afin de limiter l’ombre portée sur les maisons voisines. Le bardage 
bois extérieur en douglas d’origine locale et certifiée est repris selon la 
même modénature sur la clôture et les volets du jardin.

MAISON ESPERLUÈTE
La Rochelle (17)

ARCHITECTE ALTERLAB ARCHITECTES (17)
ENTREPRISE BOIS AEC BOIS (17) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (17)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BAG INGÉNIEURS CONSEILS (17)

SURFACE SHON 101 m2 • COÛT TOTAL* 216 577 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 42 293 € HT
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Les propriétaires avaient besoin d’une pièce de réception 
pour leurs chambres d’hôtes logées au sein de leur 
habitation. Une fenêtre belvédère leur a été proposée pour 
mettre en valeur le très beau jardin, mis en scène comme 
un tableau naturel et vivant. Cette intervention avait 
également pour but de donner une touche contemporaine 
et dynamique, intégrée à un volume simple. Ce geste fort 
et expressif se veut tout en légèreté et dans un jeu de 
dedans-dehors qui participe à gommer les frontières entre 
intérieur et extérieur. Le végétal rentre symboliquement 
dans la maison qui, elle, devient un élément acteur du 
jardin. En habillage extérieur, l’emploi du bois brut qui 
se patinera, est apparu comme une évidence. L’emploi 
de douglas en provenance des forêts du Limousin permet 
un dialogue et une vibration avec le granit gris-beige de 
cette grange typique de Haute-Corrèze. À l’intérieur de ce 
nouveau volume, les revêtements font aussi la part belle 
au matériau noble puisque les parements muraux à claire-
voie et le parquet sont en chêne massif.

FENÊTRE SUR JARDIN
Saint-Fréjoux (19)

ARCHITECTE MIR ARCHITECTURE (63)
ENTREPRISE BOIS GOUNY TMB (19) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (19)

SURFACE SHON 30 m2 • COÛT TOTAL* 50 000 € HT 
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La maison d’origine date de 1820. C’est un « pavillon de plaisance » en bois, agrandi une première fois en 2000 d’un volume cubique simple, à 
toiture-terrasse accessible. D’expression plus contemporaine, cette nouvelle extension de 46 m2 se tient au second plan. Elle vient envelopper le 
premier volume à la façon d’une coque. Sur deux niveaux, elle sert de nouvelle entrée à la maison, offre une chambre au rez-de-chaussée, et un 
atelier de peinture à l’étage, largement ouvert sur la terrasse du toit de la première extension. La construction est une structure poteau poutre 
en bois massif et ossature bois, isolée en laine de verre et en laine de chanvre. La toiture plate est couverte de zinc à joints debout. En façade, le 
revêtement extérieur est identique à celui des autres volumes, des tavaillons qui habillent les parois avec fluidité. Si autrefois ce sont des bardeaux 
de chêne qui avaient été mis en œuvre, c’est cette fois l’épicéa, de provenance locale, qui a été choisi. La vêture est fixée sur un voligeage continu 
en sapin. La façade-terrasse est quant à elle revêtue de planches de mélèze.

EN TROIS TEMPS
Besançon (25)

ARCHITECTE HATON (25)
ENTREPRISES BOIS SOCIÉTÉ GILLES GRISOT (25),
VDM MENUISERIE (25)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (25)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE
BLONDEAU INGÉNIERIE (25)

SURFACE SHON 46 m2 
COÛT TOTAL* 118 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 66 000 € HT
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Située en bordure de forêt, cette petite 
maison chalet se confinait sous sa longue 
toiture en ardoises naturelles. Les pignons 
orientés nord et sud formaient les accès 
à la maison, dont la surface habitable, 
composée d’un rez-de-chaussée et d’une 
mezzanine sous rampant, ne dépassait pas 
28 m2. Le projet d’extension souhaité par 
le jeune couple propriétaire permettait de 
tripler la surface habitable et d’anticiper 
les besoins d’une famille grandissante. En 
raison de la situation en zone naturelle, 
l’emprise au sol de l’extension était limitée 
à 50 m2. Élevée en murs ossature bois, 
avec un plancher intermédiaire en bois, 
la construction est bardée de red cedar. 
Sur la partie existante, la restructuration 
consistait à préserver la charpente 
traditionnelle et son contreventement en 
bois car dans ce chalet, la toiture et les murs 
se confondent. Le plancher bois ancien, 
impropre à l’habitation a été entièrement 
refait. Entre les deux parties, un interstice 
vitré accueille la cuisine qui profite d’une 
généreuse lumière zénithale. Au-dessus, 
une passerelle relie la mezzanine du 
chalet à l’étage de l’extension. Grâce aux 
différentes interventions, l’habitation est 
désormais conforme à la RT2012.

ARCHITECTE NADÈGE TANGUY ARCHITECTE DPLG (35)
ENTREPRISE BOIS CHARPENTE COUVERTURE LUCIEN (35)

MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (35)

SURFACE SHON 71 m2 • COÛT TOTAL* 83 174 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 31 000 € HT
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Liffré (35)
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AVANT

RÉNOVATION
LANDAISE

Mimizan (40)

Ici l’objectif était double : rénover une maison maçonnée des 
années 1960 en lui apportant notamment une isolation thermique 
par l’extérieur performante, et tirer profit de son exceptionnelle 
exposition face à l’océan puisqu’elle se trouve sur une dune, 
au nord de Mimizan (40). Pour cela une surélévation bois a été 
envisagée avec création d’une grande terrasse sur pilotis au 
niveau R+1 orientée ouest et nord-ouest face à la plage. Le style 
architectural a été dicté par la tradition landaise dans l’esprit 
des cabanes de résinier en pin des Landes avec bardage à 
couvre-joint vertical, chevrons apparents et tuiles de Marseille. 
L’essence retenue a été quasi exclusivement le pin maritime, 
tant pour ses qualités mécaniques que pour l’évidence d’une 
ressource locale. L’extension est réalisée en ossature bois et 
isolée en laine de verre (120 mm entre les montants). Pour créer 
une unité complète entre la partie rénovée et la surélévation, la 
même finition de bardage a été choisie pour revêtir l’ensemble. 
En anticipant sur l’avenir, afin de s’accorder avantageusement 
avec le vieillissement du bois, laissé naturel à l’exception d’un 
traitement autoclave, des menuiseries couleur anthracite ont 
été choisies.

ENTREPRISE BOIS ENT. G. PALLAS (40)
MAÎTRE D’OUVRAGE M. ET MME BAUDU (40)

SURFACE SHON 45 m2

COÛT TOTAL* 125 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 84 000 € HT
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ENTREPRISE BOIS ENT. G. PALLAS (40)
MAÎTRE D’OUVRAGE M. ET MME BAUDU (40)

SURFACE SHON 45 m2

COÛT TOTAL* 125 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 84 000 € HT

ACAJOU
Nantes (44)

ARCHITECTE BERTIN BICHET ARCHITECTES (44)
ENTREPRISE BOIS CMM (44)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (44)

SURFACE SHON 30 m2

COÛT DU LOT BOIS 50 000 € HT

Les clients, fondus d’architecture et de design 
scandinave, désiraient un nouvel espace de vie plus 
tourné sur le jardin. En effet cette maison nantaise à 
un étage n’offre que peu de lien avec son petit coin de 
verdure. L’espace est donc redistribué et redessiné : 
une grande faille depuis la porte d’entrée jusqu’au 
jardin vient littéralement découper la maison en deux 
parties par une grande ouverture verticale centrée sur 
l’extension. Au fond, une nouvelle construction en demi-
niveau permettant de créer des espaces sans nécessité 
de les cloisonner, vient se poser sur la dalle existante. 
La salle à manger laisse filer sous son plancher massif 
en châtaignier situé en estrade, un passage permettant 
un accès direct depuis la rue en passant par le garage. 
L’extension est bâtie en ossature bois, doublement 
isolée entre les montants et à l’intérieur, ce qui permet 
une excellente performance thermique des parois. Les 
ouvertures sont des cadres, des tableaux centrés sur 
un élément remarquable du jardin : un mur de pierre, 
un arbre fruitier… La façade est réalisée en bardage red 
cedar à fines lames, posées verticalement.
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AVANT

SKELEDENN
Arradon (56)

Le projet était de rénover et d’agrandir une maison 
des années 60, dans le centre d’Arradon (56). Les 
maîtres d’ouvrage souhaitaient un habitat plus 
accessible (PMR), plus lumineux et plus ouvert tout 
en étant protégé de la rue. La forme de la maison 
existante rappelle la typologie de celles de l’architecte 
Yves Guillou mais sans y développer ses préceptes. 
Il fallait donc essayer de transcender la géométrie 
forte de l’existant, la toiture formant un angle droit 
au faîtage. L’extension est formée de deux boîtes 
noires surélevées par rapport au terrain naturel et 
reliées par une terrasse. L’ensemble crée un volume 
s’emboîtant dans l’existant. L’enveloppe de cette 
extension est unifiée par une structure qui englobe et 
sert à la fois de squelette porteur, de support pour les 
protections solaires et de claustras pour protéger des 
regards. Les volumes des extensions comportent des 
dalles bois isolées et des toitures-terrasses, réalisées 
avec des poutres en I et des panneaux d’OSB support 
de membrane, et des parois en ossature bois. Les 
structures extérieures en douglas contrecollé sont 
porteuses et assemblées en tête et en pieds par des 
ferrures en âmes sur mesure, avec une attention 
constante sur l’écoulement des eaux afin d’éviter des 
zones de rétention.©
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ARCHITECTES MAÉMA ARCHITECTES (75),
RACHEL MARCUS (75), 
NICOLAS AUBERT-MAGUÉRO (56)
ENTREPRISE BOIS 
SIGN ET BOIS CONSTRUCTION (56)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (56)

SURFACE EXTENSION 25 m2

COÛT TOTAL* 300 000 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 100 000 € HT
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SALON SUR LES TOITS
Perpignan (66)

Ce projet est la transformation d’un appartement en duplex, en édifiant 
une surélévation sur le toit d’une copropriété de trois niveaux. Le 
règlement d’urbanisme n’autorisant qu’une utilisation limitée de la 
surface de la toiture, le choix a été fait de créer deux terrasses une au nord 
et l’autre au sud qui sont couvertes d’un platelage en douglas de l’Ariège. 
Un escalier intérieur en colimaçon à l’emplacement de l’ancienne cuisine, 
relie l’appartement initial devenu espace nuit à la pièce à vivre bâtie sur 
le toit. Les ouvertures permettent une entrée de lumière généreuse et des 
vues sur le paysage des Albères et le ciel. La végétalisation de la toiture, 
l’isolation en ouate de cellulose, le brise-soleil et les persiennes contribuent 
au confort d’été. La légèreté du bois était le premier argument en faveur 
de ce matériau. La préfabrication de la structure, y compris du bardage 
en mélèze, en atelier a permis de considérablement faciliter le chantier : 
en une journée tous les éléments préfabriqués en bois ont pu être hissés 
depuis la rue par une grue, limitant les nuisances pour le voisinage.©
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ARCHITECTE CASA ARCHITECTES (66) 
ENTREPRISE BOIS SPRING BES (66) 
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (56) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE SARL MONTOYA (66)

SURFACE SHON 28 m2 • COÛT TOTAL* 65 000 € HT • COÛT DU LOT BOIS 35 000 € HT
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AVANT

MEZ’O BURO
Valff (67)

MAITRE D’ŒUVRE EURL MEZ’O (67)
ENTREPRISE BOIS BOIS2BOO (67)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (67)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE BOIS2BOO (67)

SURFACE SHON 24 m2 
COÛT TOTAL* 45 526 € HT 
COÛT DU LOT BOIS 28 306 € HT
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La maison est agrandie au sud, afin de créer une extension bioclimatique en utilisant le futur bureau comme couverture de la terrasse en patio 
existant. Le bureau professionnel à l’étage, qui est accessible depuis un escalier en colimaçon et une porte secondaire, se situe au niveau de 
la rue et du parking existant. L’extension de la maison est composée d’un volume en forme de C, posé sur deux toitures-terrasses existantes 
et en porte-à-faux par rapport à celle-ci. Volontairement contemporaine, l’extension met en valeur la maison par contraste entre l’ancien et 
le contemporain, et par contraste de matériau. Le bois, ici mis en œuvre est une ressource locale (douglas et épicéa des Vosges). Le projet 
est composé d’un plancher en structure bois massif autoportant de 20 cm d’épaisseur, qui repose sur le système poteau poutre existant. 
L’ossature bois des murs et du toit monopente est isolée en fibre de bois et ouate de cellulose. Il n’y a aucun système de chauffage : soleil, 
matériel informatique et VMC double flux suffisent. Les façades sont bardées de mélèze au sud et à l’ouest, tandis qu’en toiture et sur la paroi 
nord, du zinc rouge permet de s’approcher le plus possible de l’aspect du cuivre de la partie existante.
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MEZ’O BURO
Valff (67)

FACE B
Lyon (69)
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La maison existante en fond de parcelle regroupant les chambres, le 
projet concerne la création d’un volume de vie. Le nouveau volume 
est très lumineux, déplafonné, décloisonné et largement ouvert 
sur le jardin. Consacré aux pièces à vivre, il est surmonté d’une 
importante mezzanine pouvant être utilisée comme bibliothèque, 
salle de projection, bureau, ou chambre d’amis. Afin de réussir 
l’insertion du projet dans son environnement urbain et protégé, 
la façade sur rue s’inspire du langage architectural des bâtiments 
voisins, de leurs proportions et des différentes teintes de façades. 
Ainsi le mur sur rue est bâti en parpaings recouverts d’un enduit 
qui distingue les encadrements des ouvertures et le soubassement, 
la couverture est en tuiles de terre cuite de type romane rouge et les 
menuiseries extérieures en bois sont peintes suivant le nuancier de 
la mairie. Derrière cette façade, se développe plus librement le véritable 
projet : les murs sont en ossature bois revêtus de bardage en douglas 
de pays naturel huilé. La couverture du volume principal est en zinc 
patiné tandis que la couverture du volume en rez-de-chaussée est 
réalisée en lames de douglas qui en prolongent le bardage des murs.

ARCHITECTE ARCHITECTURE ET BOIS (69)
ENTREPRISES BOIS VIEBOIS (42)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (69)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE VIEBOIS (42)

SURFACE SHON 130 m2 
COÛT TOTAL* 250 000 € HT 
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AMÉNAGEMENTS
INTÉRIEURS
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2,5 m de large et 11 m de profondeur… Les mensurations de cette maison de 
ville bordelaise nichée constituent la principale contrainte de la réhabilitation. À 
l’origine, deux niveaux sombres coiffés de deux mezzanines et d’une toiture qui 
prend l’eau. Pour assainir la maison, la toiture et la charpente ont été déposées et 
remplacées par un toit neuf dont la pente est inversée par rapport à l’ancien afin 
de gagner plus de volume dans l’habitat. Ce nouveau profil permet de rajouter un 
étage véritable, pour une surface totale de 82 m2. Au rez-de-chaussée encore un 
peu sombre, se place le grenier, un espace de stockage qui peut occasionnellement 
jouer les chambres d’amis. Au premier étage, se situe la pièce à vivre et sous le 
rampant du toit la chambre-bureau. Dans une même unité sur les trois niveaux, une 
« bande de placards » en panneaux contreplaqués de peuplier concentre l’essentiel 
des rangements, des éléments sanitaires ainsi que l’escalier. Cet agencement/
mobilier est l’élément principal de la cohérence esthétique et fonctionnelle du 
projet. Chaque plateau communique avec l’ensemble, les circulations sont fluides 
et la lumière traverse librement. À certains endroits, la « bande de placards » est 
laissée en creux, ménageant des espaces pour installer des meubles comme le 
canapé dans le coin salon ou le lit dans la chambre à coucher.

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR BRACHARD DE TOURDONNET ARCHITECTES (33)
ENTREPRISES BOIS ENTREPRISE LAURENT, ossature (33), ENTREPRISE DUCHESNE, intérieur (33)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (33) 

SURFACE SHON 90 m2 • COÛT TOTAL* 78 000 € HT
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MAISON ÉTROITE
Bordeaux (33)

BOIS
FRANÇAIS

1ER PRIX EX AEQUO

129128

Aménagements intérieurs



Située à 1 550 m d’altitude, cette vieille ferme de village offre une vue exceptionnelle 
sur le massif des Ecrins. Transformée pour devenir une résidence secondaire alpine, la 
maison a été entièrement évidée et remodelée. L’entrée principale a été déplacée, de 
nombreuses ouvertures ont été percées cadrant des vues sur les plateaux d’Emparis et 
les sommets environnants, et les chambres ont été imaginées en deux volumes sus-
pendus à la charpente. Héritant d’un bâti de lauzes, sombre et austère, les architectes 
ont pris le parti dans cette rénovation de valoriser la beauté minérale des murs anciens. 
Ils offrent ainsi une place importante à la pierre sèche (pierres de luzerne et ardoise) 
dans ce projet, qui est contrebalancée par les nombreux aménagements en mélèze, un 
bois de filière locale à la teinte particulièrement chaleureuse. À l’exception de certains 
éléments de structure comme la charpente et les planchers qui sont en épicéa, tous 
les aménagements sont en mélèze de l’Oisans. Les escaliers, revêtements de sol et 
muraux, les meubles, les éléments intégrés tels que les bibliothèques ou la cuisine, 
et les menuiseries procèdent d’une même volonté de réinterprétation des savoir-faire 
traditionnels locaux.

ARCHITECTES & ARCHITECTES D’INTÉRIEUR PIERRE DOUCERAIN ARCHITECTE (69), ADRIEN FELIX-FAURE (38)
ENTREPRISES BOIS MENUISERIES INVERNIZZI (26), STGM (05) • MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (38)

SURFACE SHON 180 m2 • COÛT TOTAL* 450 000 € HT
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RÉHABILITATION
D’UNE BÂTISSE EN PIERRE
Besse (38)

BOIS
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Pour créer un nouvel ensemble hôtelier au sein du site historique de l’Abbaye royale 
de Fontevraud, l’agence Jouin Manku a réussi à insuffler une vision contemporaine 
empreinte d’élégance et de confort tout en respectant les contraintes imposées par la 
protection d’un bâtiment historique. Des éléments de micro-architecture et de mobilier 
ont permis de requalifier une partie des espaces du prieuré Saint-Lazare tout en offrant 
une réponse aux problématiques thermiques et acoustiques d’un bâti séculaire. Le chêne, 
feuillu local, chaleureux et sobre, est le matériau de prédilection de cette remarquable 
réhabilitation, concrétisée par l’atelier Richet et CAA Agencement. Chacun des nouveaux 
éléments a été conçu sur-mesure, qu’il s’agisse des immenses paravents molletonnés qui 
tapissent les murs de la chapelle, absorbant les sons et réchauffant l’atmosphère, de la très 
grande table, des assises, des luminaires, par des fabricants comme Ligne Roset, Brossier 
Saderne... Particulièrement remarquable, le iBar, médiathèque numérique, est un morceau 
de bravoure technologique intégrant les notions de conditions d’utilisation, de poids, de 
ventilation des équipements, de raccordement et d’alimentation électrique. Depuis le 
choix des arbres jusqu’à l’inauguration, cette réalisation exceptionnelle témoigne de la 
collaboration parfaite de tous les corps de métiers de la filière bois engagés dans ce projet.

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR PATRICK JOUIN, SANJIT MANKU (75)
DESIGNER JOUIN ID, PATRICK JOUIN (75) • ENTREPRISES BOIS ATELIER RICHET (49), CAA AGENCEMENT (49)
MAÎTRE D’OUVRAGE DAVID MARTIN SOCIÉTÉ PUBLIQUE RÉGIONALE ABBAYE DE FONTEVRAUD (49)

SURFACE SHON 3 400 m2 • COÛT TOTAL* 12 000 000 € HT

FONTEVRAUD 2.0
Fontevraud-l’Abbaye (49)
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Hommage au patrimoine gothique emblématique de la ville de Caen (14) - les 
Abbayes aux Hommes et aux Dames sont des joyaux médiévaux de la capitale 
Bas-Normande, la bibliothèque de médecine et de pharmacie du nouveau Pôle 
Formation Santé propose une interprétation contemporaine des voûtes en croisée 
d’ogives. Structuré en système poteau-poutre en lamellé-collé apparent cérusé de 
blanc, l’exceptionnel plafond s’étend pour coiffer les 2 700 m2 qu’occupe cet espace 
d’étude de 450 places assises. Des poteaux circulaires mixtes acier, recouverts 
d’un habillage bois, soutiennent les voûtes composées de pannes cintrées en 
bois lamellé. Entre les arcs, les plafonds en lames de bois ajourées accompagnent 
l’envolée de l’ensemble et permettent de masquer les réseaux et les équipements 
techniques. 130 m3 de bois ont été nécessaires pour réaliser cette spectaculaire 
canopée architecturale, élément emblématique d’un nouveau pôle universitaire 
par ailleurs exemplaire dans ses démarches architecturales et environnementales.

ARCHITECTES CHABANNE ET PARTENAIRES (75),
AGENCE BILLARD ET DURAND (14) • ENTREPRISE BOIS CPL BOIS (14)
MAÎTRE D’OUVRAGE RÉGION BASSE NORMANDIE (14)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE KÉO INGÉNIERIE (69)
BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES INÉ ENVIRONNEMENT (69)
ÉCONOMISTE PRISME (76)
ARCHITECTE D’INTÉRIEUR / DESIGNER CHABANNE ET PARTENAIRES (75)

SURFACE SHON 21 800 m2 • COÛT TOTAL* 48 500 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 636 800 € HT
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PÔLE DE FORMATION
ET DE LA RECHERCHE 
EN SANTÉ
Caen (14)
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Devenir propriétaire sans réduire la surface de leur habitation et tout en restant dans le 
quartier Saint-Aubin de Toulouse : tel était le souhait de ce jeune couple. Après avoir été 
conseillés par les architectes de l’agence BAST, ils ont jeté leur dévolu sur cet appartement 
de 82 m2. La pièce de vie donne sur la rue et les chambres à l’arrière sur une cour. Le lieu 
a du potentiel, mais de lourds travaux sont nécessaires alors que le budget est restreint. 
Si l’habitation a l’avantage d’être traversante, la lumière est en partie stoppée, il faut donc 
redéfinir les espaces centraux en leur ramenant du jour et en optimisant les cloisonnements. 
Pour ce faire, les architectes ont imaginé une structure en contreplaqué trois plis d’épicéa, 
économique et robuste, habillée de panneaux translucides en polycarbonate pour laisser 
passer la clarté. Entre les poteaux de bois des nouveaux bureaux et la salle de bain, 
des étagères imbriquées via un système d’accroche simple se retirent, s’ajoutent et se 
déplacent selon les besoins. Une solution modulable, préparée en atelier, et montée sur 
place en moins de deux jours. Le plus long mur de la pièce à vivre est habillé d’une seconde 
peau en bois qui intègre notamment de nombreux rangements et la cuisine côté salon.

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR BAST (31) • ENTREPRISE BOIS RÉMI VAYSSE (31)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (31)

SURFACE SHON 82 m2 • COÛT TOTAL* 30 000 € HT

APPARTEMENT TOULOUSAIN
Toulouse (31)
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L’enjeu du projet était de repenser l’univers et les principes de l’architecture médicale que 
le client souhaitait rendre plus chaleureux dans ce laboratoire d’analyse. C’est dans cette 
optique que les matériaux, le bois notamment, ont été choisis. L’espace se définissait par 
deux entrées de lumière naturelle : la porte principale et la grande baie vitrée du hall d’accueil. 
Le volume, volontairement ouvert, joue avec cette luminosité qui est conduite dans chaque 
espace du laboratoire. Un jeu de trame en bois rythme l’espace et le compose. Les lambourdes 
du plafond se prolongent sur les parois pour dessiner des jambages qui structurent la zone 
d’accueil et la salle d’attente. Entre ces trames viennent s’inscrire les rangements, le mobilier 
et les banquettes tapissées de feutrine. Dessiné sur mesure pour chaque espace, le mobilier 
vient s’intégrer avec force et cohérence. Le veinage doux des panneaux multiplis de peuplier 
réchauffe la dominante blanche de l’ensemble dans un esthétisme qui n’est pas sans évoquer 
les atmosphères nordiques. 

ARCHITECTE HELKA STUDIO (33) • ARCHITECTE D’INTÉRIEUR AHEKLA / ANTOINE GERVAIS (33)
DESIGNER HEKLA / JOHAN LUCIANO (33) • ENTREPRISE BOIS EBÉNISTE - JULIEN LADROUE (93)
MAÎTRE D’OUVRAGE ANALABO / PHILIPPE MAFFRE (33)

SURFACE SHON 86 m2 • COÛT TOTAL* 110 787 € HT

ANALABO
Saint-Médard-en-Jalles (33)
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Pour répondre à l’envie d’être tous ensemble mais d’avoir chacun ses occupations et de s’isoler 
parfois, cet appartement ancien de 80 m2 est partagé en neuf cases de 9 m2. Les souvenirs 
d’anciens marins et la nostalgie de la vie en caravane ont inspiré cette rénovation : ces deux 
modes d’habitat sont caractérisés par des espaces réduits mais extrêmement fonctionnels. 
L’ancien cloisonnement qui empêchait la bonne luminosité du volume est abattu, la généreuse 
hauteur sous plafond est exploitée et l’espace est recomposé avec une ossature bois qui forme 
un damier dont les cases mesurent environ 3 m de côté. Cette structure légère de micro- 
architecture permet d’intervenir sans trop de poids pour ne pas mettre en péril la solidité 
de l’immeuble, et est totalement réversible. Le squelette distribue une nouvelle partition de 
l’espace qui crée notamment deux cabanes mezzanines, chambres ludiques auxquelles on 
accède par des escaliers à pas japonais et qui sont adaptées aux enfants. Le nouvel agence-
ment est entièrement habillé de panneaux plaqués de chêne pour une finition chaleureuse et 
harmonieuse. Les éléments de mobilier intégré, les menuiseries et huisseries et le parquet du 
bureau sur podium, au centre de l’habitation, sont également réalisés en chêne.  

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR BRACHARD 
DE TOURDONNET ARCHITECTES (33)
ENTREPRISES BOIS ENTREPRISE LAURENT, ossature (33), 
ENTREPRISE DUCHESNE, intérieur (33)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (33)

SURFACE SHON 80 m2 • COÛT TOTAL* 63 000 € HT

L’APPARTEMENT DAMIER
Bordeaux (33)
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La transformation de l’ancienne Maison Berthod à Vinay (38) en pôle d’accueil multiser-
vices, devant notamment accueillir une crèche et une Maison de l’Emploi, impliquait une 
importante extension. Tirant partie de la topographie particulière du site, les architectes ont 
conçu un volume qui articule les deux niveaux du site. Le niveau bas, semi-enterré, vient 
s’encastrer dans le terrain de manière à absorber le dénivelé important. Posé sur ce socle en 
béton armé, le rez-de-chaussée est un volume léger et ciselé en ossature bois, habillé d’une 
vêture de douglas. Comme les habillages extérieurs, les aménagements intérieurs font la 
part belle au bois. Les deux unités de la crèche sont habillées de panneaux bois multiplis 
traités d’un vernis incolore M1. Les plafonds sont réalisés en tasseaux ajourés qui masquent 
un absorbant acoustique et un feutre noir. Les parties communes de l’extension sont cou-
vertes par le même bardage en douglas du Haut-Beaujolais que les façades et reçoivent 
également un plafond en bois ajouré. Tous les éléments de mobiliers (aménagements spé-
cifiques de la crèche, placards, vestiaires, rangements) ont été réalisés sur-mesure en bois 
stratifié par le menuisier pour une parfaite fonctionnalité et homogénéité.

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR COMPOSITE SARL D’ARCHITECTURE (38)
ENTREPRISES BOIS SARL CMI JANNON (38), DAUPHINOISE DE MENUISERIE (38)
MAÎTRE D’OUVRAGE CTÉ DE COMMUNES CHAMBARAN VINAY VERCORS (38)
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE, THERMIQUES & ÉCONOMISTE TPF INGENIERIE (38)

SURFACE SHON 1 705 m2 • COÛT TOTAL* 2 693 798 € HT • COÛT DU LOT BOIS 687 000 € HT

RÉHABILITATION DE LA 
MAISON BERTHOD EN 
PÔLE DE SERVICES
Vinay (38)
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Le site Couriot s’ancre très fortement dans l’histoire et le paysage de la ville de Saint-Etienne 
(42). Son importance dans le développement industriel à l’échelle nationale, sa composition 
paysagère offrant un livre ouvert sur le fonctionnement minier et son très bon état de 
préservation, ont justifié son classement au titre des monuments historiques. Pour ce projet, 
il s’agissait de conforter l’actuel musée de la Mine (créé en 1991) tout en renforçant ses liens 
au site et à la ville, afin que l’ensemble du parc devienne un lieu de vie et de promenade pour 
les stéphanois et les touristes. La rénovation et la création d’espace d’exposition devaient 
tenir compte des impératifs muséographiques (minimiser les variations de température 
et d’hygrométrie), sans dénaturer l’architecture des bâtiments industriels. La nouvelle 
enveloppe est réalisée en structure bois, ossature, plancher et toiture étant isolés en laine de 
roche. Les aménagements intérieurs développent une même essence, le chêne, choisi dans 
une teinte fumée sombre. Des lames de parquet massif de 15 mm sont utilisées en parements 
muraux et au sol, tandis que les plafonds reçoivent des panneaux perforés en mélaminé de 
teinte chêne foncé, l’ensemble permettant une unité esthétique en parfaite cohérence avec 
le passé industriel des lieux. 

ARCHITECTES GAUTIER+CONQUET & ASSOCIÉS (69), ARCHIPAT (69), MICHEL CORAJOUD (75), COBALT (69), SCENE (75) 
ENTREPRISES BOIS BRUNON MENUISERIE (42), CHARPENTE MARTIGNIAT (42)
MAÎTRE D’OUVRAGE VILLE DE SAINT-ETIENNE (42) • BUREAUX D’ÉTUDES STRUCTURE BA CONSEIL (69),
BABINOT (69), BUREAU D’ÉTUDES THERMIQUES CLEMATIS (42) • ÉCONOMISTE GEC RHÔNE ALPES (69)

SURFACE SHON 3 000 m2 • COÛT TOTAL* 6 600 000 € HT

PARC MUSÉE DE LA MINE
DU PUITS COURIOT
Saint-Étienne (42)
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Entre la longue architecture en bois, sobre et contemporaine, qu’a permis la réhabi-
litation du bâtiment existant et la nature alentour, de nombreux éléments d’aména-
gement construits en bois, en bordure du sentier pédagogique de 800 m, font le lien : 
tables de pique-nique et leurs longs bancs, troncs d’arbres sculpturaux allongés, 
totems d’orientation et de positionnement, plateformes d’observation et platelage de 
la passerelle qui permet de traverser le canal de l’Etier. À l’intérieur du Pavillon, des 
aménagements sensoriels et poétiques participent à créer un lien fort entre le visiteur 
et la nature environnante. Le mobilier et la scénographie utilisent majoritairement des 
essences feuillues de Loire-Atlantique. Châtaignier, bouleau et chêne sont employés 
pour réaliser les différents agencements : le grand nid de bois tressé, les boîtes et 
palissades d’observation, les tables scénographiques, la bibliothèque… composant des 
contextes scénographiques en parfaite cohérence avec les écosystèmes présentés.

LA MAISON DU LAC
DE GRAND LIEU
Bouaye (44)

ARCHITECTE ATELIER PHILIPPE MADEC (75) • PAYSAGISTE MUTABILIS (75)
ARCHITECTE D’INTÉRIEUR & DESIGNER ARC-EN-SCÈNE, SCÉNOGRAPHIE (75)
ENTREPRISES BOIS SARL AGASSE THIERRY (44), COMEC SA SCOP (49), SLE SAS (44), STÉPHANIE BUTTIER (76), 
MPI (44), ETS JACQUES BONNET MENUISERIE SARL (85)
MAÎTRE D’OUVRAGE CONSEIL GÉNÉRAL DE LOIRE ATLANTIQUE (44) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE & THERMIQUES / ÉCONOMISTE INGEROP (44)

SURFACE SHON 1 370 m2 • COÛT TOTAL* 3 930 500 € HT • COÛT DU LOT BOIS 728 740 € HT
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Le projet de réhabilitation de la Maison de la Radio par Architecture-Studio préserve 
l’unicité du bâtiment au sein d’un espace paysager repensé. La construction d’une salle 
symphonique de 1 461 places, en lieu et place des anciens studios 102 et 103, en consti-
tue le point d’orgue. L’acoustique et la proximité avec les musiciens sont au cœur du 
projet. À moins de 17 m de distance, les spectateurs sont répartis en balcons verticaux 
d’une cinquantaine de places autour de l’orchestre qui occupe l’espace central de ce 
Grand Auditorium. Nagata Acoustics a pensé et modélisé la circulation des sons de cet 
écrin symphonique, particulièrement complexe en raison des surfaces verticales non 
linéaires. Les parements de bois verticaux contre-fixés sur des panneaux en sulfate 
de calcium, sont en MDF (60 kg/m2) plaqué de merisier, hêtre et bouleau. Les mêmes 
finitions habillent les panneaux de 120 kg/m2 du plafond et de la « canopy », lentille de 
bois suspendue qui joue les réflecteurs acoustiques. L’ensemble des parquets est en 
chêne, à l’exception de celui de la scène réalisé en Port Orford cedar du Canada une 
essence tendre ici non traitée, choisie pour sa capacité à restituer l’énergie sonore des 
instruments basse fréquence.

GRAND AUDITORIUM DE LA MAISON DE 
RADIO FRANCE
Paris (75)

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR
ARCHITECTURE-STUDIO (75)
ENTREPRISES BOIS LINDNER FRANCE (75), AMG FECHOZ (75)
MAÎTRE D’OUVRAGE RADIO FRANCE (75) 
BUREAU D’ÉTUDES STRUCTURE JACOBS FRANCE (94)

SURFACE SHON 2 208 m2 • COÛT TOTAL* 35 000 000 € HT
COÛT DU LOT BOIS 4 000 000 € HT
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Pour réhabiliter cet appartement de 30 m2 situé dans le XVIIe arrondissement parisien, les 
architectes ont totalement repensé le volume et aménagé un espace supplémentaire dans 
les combles, créant ainsi une chambre à coucher indépendante pourvue d’un dressing. 
La structuration du nouvel espace se décompose en deux bandes fonctionnelles se faisant 
face et permettant d’identifier chaque entité de l’habitation. La première s’intercale entre 
la zone d’entrée et le séjour. Elle intègre des placards de rangement et le mobilier de 
cuisine. Des panneaux en épicéa positionnés aux murs, aux sols et aux plafonds viennent 
parfaire visuellement cette unité déjà fonctionnelle. En face, la seconde bande se matérialise 
par un escalier à pas japonais dont la sous-face est aménagée en nombreux rangements. 
Là encore, l’emploi de panneaux d’épicéa que l’on retrouve au sol dans la continuité des 
marches, et sur le mur bibliothèque face à l’escalier participe à la cohérence esthétique 
et pratique. Au centre de la pièce, une table à manger démontable en épicéa, spécifique-
ment imaginée pour ce logement de surface réduite, peut être accrochée au mur ou très 
facilement installée par simple emboitement des pieds. 

ARCHITECTE & ARCHITECTE D’INTÉRIEUR SCHEMAA SIMON EL HAGE & MARIA ENESCU ARCHITECTES 
ASSOCIÉS (75) • ENTREPRISE BOIS AMG - SARL AGENCEMENT MENUISERIE GÉNÉRALE ALEXANDRE LINDEN (95)
MAÎTRE D’OUVRAGE PRIVÉ (75) 

SURFACE SHON 34 m2 • COÛT TOTAL* 50 000 € HT

APPARTEMENT C
Paris (75)
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ESCALIER EN 
CHÊNEMONDE
Grimaud (83)

ARCHITECTE, ARCHITECTE D’INTÉRIEUR & DESIGNER
MARIE-CHRISTINE DORNER - AGENCE DORNER (75)
ENTREPRISE BOIS MENUISERIE NAVARRO (83)
MAÎTRE D’OUVRAGE MARIE-CHRISTINE DORNER - AGENCE DORNER (75)

SURFACE SHON 18 m2 • COÛT TOTAL* 51 000 € HT

L’agencement en chêne clair de cette maison de bord de mer a 
été pensé en hommage au bois roulé et blanchi que les vagues 
ramènent sur les plages de la méditerranée, à quelques dizaines 
de mètres d’ici. Le motif récurrent est composé de panneaux 
de différentes longueurs et largeurs, aux fils croisés que l’on 
retrouve à tous les étages de la maison depuis les dressings, 
les têtes de lit, les sols, et jusqu’à la cage d’escalier. Morceau 
de bravoure de cette rénovation, le sculptural escalier, tout en 
légèreté, accuse dans ses lignes épurées et justes une forte 
inspiration asiatique. Dessiné sans contremarche, il s’articule 
autour d’un poteau central ovale dans lequel sont ancrées les 
marches qui paraissent suspendues. Celles-ci sont pourtant 
également fichées dans les deux murs qui entourent l’escalier 
hélicoïdal. Les parois sont lambrissées à mi-hauteur avec des 
panneaux de chêne dont le calepinage raffiné est souligné 
par un joint creux qui s’achève en une main courante profilée 
en chêne massif. C’est grâce à la dextérité d’un menuisier 
Meilleur Ouvrier de France de l’entreprise Navarro à Cavalaire 
(83) que la réalisation de cet ensemble est aussi parfaite. ©
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RÉSEAU DES 

PRESCRIPTEURS BOIS
Des compétences en régions au service des
maîtres d’ouvrage et des maîtres d’œuvre
pour développer la solution du bois français
dans les projets de construction.



ÉQUIPE DES
PRESCRIPTEURS
BOIS EN FRANCE
Responsable du réseau
Olivier Ferron
4 bis, allée du Bâtiment - 35000 Rennes
T. 02 99 27 54 27 / 06 11 70 91 33 
olivier.ferron@abibois.com
www.abibois.com

01 Aquitaine - Gradignan (33)
Codefa - Marine Pénin
31, avenue Poterie - 33170 Gradignan
T.05 56 52 16 40 / 06 37 06 11 83
mpenin.codefa@gmail.com
www.codefa.fr

02 Dordogne - Périgueux (24)
Interbois Périgord - Christophe Prince
Pôle Interconsulaire - Cré@vallée Nord
24060 Périgueux cédex 9
T. 05 53 35 80 27 / 06 20 43 04 33 
c.prince@dordogne.cci.fr
www.interbois.fr

03 Alsace - Schiltigheim (67)
Fibois Alsace - Thibaud Surini
Espace Européen de l’Entreprise 
2, rue de Rome 
67300 Schiltigheim 
T. 03 88 19 17 19 / 06 77 47 72 13
bois-construction@fibois-alsace.com
www.fibois-alsace.com

04 Auvergne - Lempdes (63)
Auvergne Promobois - Jean-Pierre Mathé
Site De Marmilhat 
10, allée des Eaux et Forêts 
Maison de la Forêt et du Bois
63370 Lempdes
T. 04 73 98 71 10 / 06 77 66 66 49 
jean.p.mathe@gmail.com
www.auvergne-promobois.com

05 Basse-Normandie - Alençon (61)
ProfessionsBois - Joséphine Counil
Maison de La Forêt
19 bis, rue des Capucins - 61000 Alençon
T. 02 33 82 41 80 / 06 48 69 78 86 
jcounil@professionsbois.com
www.professionsbois.com

06 Bretagne - Rennes (35)
Abibois
4 bis, allée du Bâtiment 
35000 Rennes
www.abibois.com 

Audrey Borgeais
T. 02 99 27 79 22/ 06 09 31 03 35 
aborgeais.construction@abibois.com

Hervé Boivin
T. 02 99 27 54 27/ 06 25 05 12 10 
hboivin.construction@abibois.com

07 Bourgogne - Dijon (21)
Aprovalbois - Vincent Protais
Maison Régionale de l’Innovation - CS 77124 
64 A, rue de Sully
21071 Dijon cédex
T. 03 80 40 34 33
v.protais@aprovalbois.com
www.aprovalbois.com

08 Centre - Orléans (45)
Arbocentre - Florence Grandchamp
2163, avenue de la Pomme de Pin
CS 40001 - Ardon
45075 Orléans cédex 2
T. 02 38 41 80 04
fg.arbocentre@orleans.inra.fr
www.arbocentre.asso.fr

09 Corse – Piedigriggio (2B)
Legnu Vivu - Olivier Gaujard
Lieu dit Volte 
20218 Piedigriggio
T. 06 03 33 07 29
prescripteur.legnuvivu@gmail.com
www.legnu-vivu.com

10 Franche-Comté - Besançon (25)
Adib - Johann Ast
Maison de la Forêt et du Bois
20, rue François Villon
25041 Besancon cédex
T. 03 81 51 97 95 / 06 46 09 41 40 
jast@adibfc.fr www.adib-fc.com

11 Haute-Normandie 
Bois-Guillaume (76)
Anoribois - Fabien Loisel
1, rue George Clémenceau 
76230 Bois-Guillaume
T. 02 35 61 55 59
f.loisel.anoribois@gmail.com
www.anoribois.com 

12 Île-de-France - Paris (75)
Francîlbois - Bruce Sangouard 
19 rue des Champs-Corbilly
94700 Maisons-Alfort
T. 06 77 64 34 66  
bruce.sangouard@francilbois.fr 

13 Languedoc-Roussillon 
Prades-le-Lez (34)
Arfobois - William Delaby
385, avenue des Baronnes
34730 Prades-le-Lez
T. 04 67 56 38 19
wd.arfobois@gmail.com
www.arfobois.com

14 Limousin - Tulle (19)
BoisLim - Hugues Petit-Etienne
Maison du Pôle Bois 
Avenue du Docteur Schweitzer - BP 30
19001 Tulle cédex 
T. 05 55 29 22 70 / 06 38 11 58 97 
hugues.petit-etienne@boislim.fr
www.boislim.fr

15 Lorraine - Vandoeuvre-les-Nancy (54)
Gipeblor - Christian Kibamba
11 bis, rue Gabriel Péri - CS 40511
54519 Vandoeuvre-les-Nancy Cédex
T. 03 83 37 54 64 / 06 10 19 13 34 
christian.kibamba@gmail.com
www.gipeblor.com

16 Midi-Pyrénées - Auzeville Tolosane (31)
Midi Pyrénées Bois - Agathe Coquillion
Maison de la coopération
Avenue de l’Agrobiopole BP 82256
31322 Auzeville Tolosane cédex
T. 05 61 75 41 43
agathe.coquillion@mpbois.net
www.mpbois.net

17 Nord-Pas-de-Calais / Picardie - 
Amiens (80)
Nord Picardie Bois - Audrey Martin
56, rue du Vivier - 80000 Amiens
T. 03 22 89 38 52 / 06 84 11 01 27 
audrey.martin@nord-picardie-bois.com
www.nord-picardie-bois.com

18 Paca (04 - 05) - Sisteron (04)
Fibois 04-05 - Claire Harmand
Maison de L’entreprise
11, allée des Genêts - 04200 Sisteron
T. 04 92 33 18 03 / 06 37 33 31 56
claire.harmand@fibois04-05.com
www.fibois04-05.com

19 Pays de la Loire - Nantes (44)
Atlanbois 
15, Boulevard Léon Bureau - CS 66206
44262 Nantes cédex 2
www.atlanbois.com

Samuel Rialland
T. 02 40 73 73 30 / 06 85 65 34 20 
srialland@atlanbois.com

Maxime Baudrand
T. 02 40 73 73 30 / 06 84 62 71 41 
mbaudrand@atlanbois.com 

20 Poitou-Charentes - Prahecq (79)
Futurobois
CS 80004 - Les Ruralies
79231 Prahecq Cédex
www.futurobois.net

Nicolas Marot 
T. 05 49 77 18 50 / 06 48 39 07 33
n.marot@futurobois.com

Martin Bacle
T. 05 49 77 18 50 / 06 82 77 30 00
m.bacle@futurobois.net

21 Rhône-Alpes - Lyon (69)
Fibra - Emeric Truchet
Agrapole - 23, rue Jean Baldassini 
69364 Lyon Cédex 07
T. 04 27 86 13 72
etruchet@fibra.net
www.fibra.net

22  Champagne Ardenne
Châlon-en-Champagne (51)
Valeur Bois - Manon Lonjon
Maison Régionale de la Forêt et du Bois
Complexe agricole du Mont Bernard
51000 Châlons-en-Champagne
T. 03 26 26 82 65 
manon.lonjon@valeur-bois.com 
www.valeur-bois.com

Les prescripteurs bois accompagnent les maîtres d’ouvrage et les maîtres d’œuvre dans leur projet de construction 
ou de réhabilitation bois.

France Bois Régions (FBR), le réseau des interprofessions en région, avec le soutien de l’interprofession nationale France Bois 
Forêt (FBF) ont donné naissance en 2014, au réseau de la Prescription bois français. L’animation de ce réseau a été confiée à 
France Bois Régions.

Constitué à ce jour de 24 prescripteurs régionaux, ce réseau a pour objectif de favoriser l’usage des produits et solutions en bois 
français dans les projets de construction/aménagements intérieurs et extérieurs/réhabilitation de bâtiments.
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FRANCE BOIS FORÊT

L’Interprofession nationale de la filière forêt-bois a été 
créée le 8 décembre 2004 sous l’égide du Ministère de 
l’Agriculture en charge des forêts. Depuis, France Bois 
Forêt aux côtés des professionnels de la filière, cofinance 
grâce à la Contribution  Volontaire Obligatoire (CVO) des 
actions collectives de promotion , de progrès techniques, 
d’édu cation à l’environnement , de mise à disposition des 
données statistiques, de Recherche et Développement, et 
encourage l’innovation et l’export de produits transformés.

Aujourd’hui, nous regroupons les propriétaires et gestion-
naires forestiers publics et privés, les entrepreneurs de 
travaux forestiers, les pépiniéristes, grainiers et reboiseurs, 
les professionnels de la première transformation du bois : 
récolte , scierie, rabotage, parquet massif et l’emballage en 
bois : caisses, palettes et emballages légers.

Les membres associés sont France Bois Régions (FBR) 
qui regroupe  les 22 interprofessions régionales, le Centre 
National de la Propriété Forestière (CNPF), la Compagnie 
Nationale des Ingénieurs et Experts Forestiers et des 
Experts Bois (CNIEFEB), l’Association des Sociétés et 
Groupements Fonciers et Forestiers (ASFFOR), le Comité 
Interprofessionnel du Bois Énergie (CIBE) et l’institut 
technologique Forêt Cellulose Bois - Construction 
Ameublement (FCBA) qui a pour mission de promouvoir 
le progrès technique, participer à l’amélioration du 
rendement et à la qualité de l’industrie.

Avec la participation en tant qu’expert qualifié de la Société 
Forestière (Caisse des Dépôts et Consignations CDC) 
pour l’Observatoire économique, ces compétences nou-
velles viennent renforcer l’interprofession nationale pour 
une meilleure  connaissance de la filière et des marchés.

France Bois Forêt est le reflet d’une filière « responsable », 
qui gère durablement sa forêt, sa matière première, tout 
en relevant les défis d’aujourd’hui et de demain.
Elle soutient le label de certification d’une gestion 
forestière durable : PEFC.

CODIFAB

Le CODIFAB, devenu Comité Professionnel de 
Développement Économique par décret en Conseil 
d’État en 2009, a été créé à la demande des professions de 
l’ameublement et de la seconde transformation du bois : 
CAPEB, FIBC, UFC, UFME, UIPP, UMB-FFB, UNAMA, 
UNIFA.

Le CODIFAB a pour mission de conduire et financer des 
actions collectives dans le respect de la réglementation 
européenne et dans le cadre des missions mentionnées 
à l’article 2 de la loi du 22 juin 1978 ; ceci par le produit 
d’une taxe fiscale affectée créée par l’article 71 de la loi 
de finances rectificative pour 2003 du 30 décembre 2003 
(modifiée), et dont il assure la collecte.

Cet ouvrage a été conçu à l’initiative de France Bois Régions (réseau des interprofessions 
régionales de la filière forêt-bois en France), avec le concours financier de France Bois Forêt et du Codifab 
en partenariat avec le Comité National pour le Développement du Bois (CNDB).

Vous trouverez l’ensemble des réalisations présentées au Prix National de la Construction Bois sur :
www.prixnational-boisconstruction.org

Conception et réalisation : France Bois Régions • Rédaction : Valentine Buvat • Design graphique UN DES SENS + Arnaud Vallée





Depuis 4 ans, le Prix National de la Construction Bois fédère une communauté d’acteurs de la filière forêt 
bois autour du développement de l’utilisation du bois dans la construction. 
Avec plus de 800 bâtiments présentés en 2015, retrouvez dans cet ouvrage, l’ensemble des 20 lauréats et 
des réalisations sélectionnées par un jury de professionnels.

Le jury a sélectionné les lauréats selon 5 critères majeurs :

• Qualité architecturale et insertion paysagère
• Approche environnementale et performance énergétique
• Créativité et innovation
• Performance technique
• Emploi d’essences locales

Informations et coordonnées :

www.prixnational-boisconstruction.org
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